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(Grèves de sympath
i De toutes les aberrations modernes qui sont répandues dans les

‘ides -du monde et plus particulièrement dans les relations entre ou-

fvriers et patrons, il n’en estgure de plus Ineptes que les gréves de

mpathies, forme agrandie de chantage universel. ;(

iles prétextesles plus futiles, pour lesmotifs les plusvains,

bnsemet en grève aujourd'hui, sans songer à tous- ceux qui souf-

freht de ce fait, et ce sont les grévistes eux-mêmes dans la majorité

des cas, sans. considérer la portée de cet acte, sans voir plus loin que

i1e.présent litige, ne pensant qu’à une chose, la plupart du temps à

une question de sous.
---On- prône -au.cours

les

  

LP

des assemblées de chômage les principes ex-

trêmement dangereux pour l’ordre social, pour la morale humaine,

{ pour la raison universelle. À Winnipeg, où le sang coulait avant-

“hier; on était-en-train d’installer le régime de ! anarchie et du bol-

.ckdvisme ;ailleurs; on ne trouve pas d’injures assez révolutionnaires

“pour apostropher les capitalistes, pour anémathiser les gouverne-

| ments, pour dénoncer l’influence du clergé. .

: = Personne ne doute de la culpabilité de plusieurs employeurs, qui

‘en -hombre de cas ont pressuré l’ouvrier. Les gouvernements -ont

i aussi bien des fautes sur la conscience, si ce mot peut servir quand

“ils’agit de politique, mais ces fautes étaient surtout faites pour

plaire aux socialistes. Quant au clergé, qui cherche par tous les

moyens honnétes i réaméliorer le sort du travailleur- dans tous les

päys, on ne sauraitque le louer de son travail qui, en toutes circons-

tantes, tendait au profit del'ouvrier. Co 2,

= C'est aussi pour cette raison qu'il s’est appliqué toujours àévi-

ter au monde les grèves de sympathie et autres pians de chôtiage

général qui ne peuvent que servir au malheur de 1a cause commune

et'à la banqueroute de la société. So

* * *

dc la vrève de sympathie est la subordination de

“de l'individu. En un temps où il importe

davantage de se sacri£ier ponr le pays ou pour les grands idéaux

qu’il‘faut à tout prix faire triompher, les forcés se subdivisent et se

fractionnent ponrs’unir à des coterles adverses.

Dans notre pays surtout où le besoin de production et de sur-

production se fait chaque jour sentir davantage, surtout maintenant

que la guerre est finie et que nous avons à payer d’énormes dettes,

on’ profite de la moindre occasion pour proclamer la suspension du

t le non-paiement de nos intéréts.

Deux télégraphistes, nous citons comme exemple, sont-ils ren-

voyés pour cause d’insoumission aux chefs, que tout ce Corps de

métier, à la suite d’un ordre qui vient des Etats-Unis, quitte l’ou-

vrage et paralyse par le fait même une grande partie de notre com-

merce et de notre industrie, sans compter les accidents qui peuvent

| survenir pour la même cause, car le bon service des chemins de fer

“dépend. beaucoup de la télégraphie. ; ,Ç LL

.
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Quelques jours plus tard, si la question n est pas réglée, toutes

les autres unions detravailleurs doivent se mettre en grève au signe

de leur président qui demeure encore aux Etats-Unis.

Nous avons donc là l’exemple frappant de tout un pays qui,

être complètement paralysé à tout

: - Le principe :

l'intérêt général-à celui

,

travailet parconséquen

 

  de wie, et par un autrd pays encore, Nous voyons que,pour

éux indiv a le sat’ d’unJeuple entier est mis en péril. Qui en

touffre le plus? C’est inévitablement l’ouvrier qui forme la partie

‘faplus dense de la population et qui doit travailler tous les jours
y'il-veut-manger.tous les jours. Co 25 Co

“C’est la flèche qui revient à celui qui l'envoie; c est le cercle

vicieux auquel aboutissent toutes les doctrines fausses nées de l’es-

rit- moderne qui”à prêché la prédominance du Mot, qui‘a exalté

individu aux fore de la société, qui a déifié l’hommeet qui a

ignoré Dieu. . .
* #

S ‘Pour remédier à ce triste état de choses qui menace de destrue-

tion .la société en s’attaquant a son principe méme,le clergés’est

; oceupé en notre pays comme ailleurs de l’organisation des travail-

lebrs en unions tatholiques qui appuient 1 ouvrier dans tout ce qu À

‘demande de raisonnable et dans tout ce à quoi il a droit. Ce qu’il

‘veut avant tout c'est l’union des catholiques pour le salut du monde.

“.… L’entente par arbitrage des chicanes entre patrons et ouvriers.

- l’amélioration des conditions hygiéniques et morales du travailleur.

! c’est aven: tout ce que l'Eglise désire et. offre, au lieu de la ruine

* édonomique, et intellrotnelle qu’amènera fetalement la propagande

socialiste qui se poursuit partout. (

- ‘Un manifeste, ‘signé par cent-trois évêques français. adressé aux

‘ catholiques ‘de France, et reproduit dans la Semaine Religieuse de

i Montréal, fait éminemment ressortir cette vérité qui sauvera Ne tra-

‘ vailleur s’il sait l’entendre:
; Il faut que l’union des classes, cimentée dans la guerre par la

| ‘communauté du dévouement et du Sacrifice. se prolonge dans la

“‘‘paix. La lutte des classes ne pourrait qu’étre funeste à tout le

Le‘monde. D’après la doctrine de l’Egtise qui, à l’exemple de son

|“‘divin fondateur. a toujours été l’amie des petits et des faibles,

(«‘1’imégalité des conditions est une conséquence inévitable de l’iné-

| ““galité d’intelligence. de talents, de force, de santé et de la diversité

| “des circonstances de la vie : il faut l'accepter comme une disposition

“de:laProvidence et une nécessité sociale.
- ‘De même,le droit de propriété est un droit naturel. TI est la

“‘garantie de la vie familiale. le stimulant et la récompense du tra-
‘vail, Le socialisme colleetiviste est à la fois une erreur.et nn péril.
‘Le moyen de rétablir et de conserver la paix sur le terrain

\ **social: c’est l'observation, par les diverses classes, de leurs devoirs

“‘Yéciproques selon l’enseignement de l’évangile.
i... “Que patrons et ouvriers comprennent que leurs intérêts sont
;*“eolidaires, et qu'ils s’entendent Joyalement pour les promouvoir par
-*“ine collaboration amicale et féconde, au lieu de les compromettre
““par des luttes stériles.

: _ -‘Pour nous, ministres de celui dont le coeur s’émouvait de com-
| © passion sur toutes les misères humaines, nous ouvrons à notre cher

; “peuple nos bras et nos coeurs. Nous sommes prêts à travailler avec
i lpi à l’amélioration de son sort par tous les moyens légitimes et
} ““nous croyons pouvoir l’assurer que. s’il a d’autres amis que nous,
{ “il n’en a pas de plus sincères, de plus dévotés et de plus désinté-
; ““ressés.…’

ii
t
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; Les seuls commentaires que nous aurons à faire après une si
belle proclamation sont une invitation à tous les catholiques, et plus
encore aux ouvriers, d’aider anx représentants de l'Eglise à remplir
la noble tâche qu’ils se sont imposée. Le monde a trop besoin de
relèvement aujourd’hni pour que les disciples de Celni qui voulut
être le Fils-Dien du menuisier restent en arrière en face d’une oeu-
vre capitale à accomplir.

Cet appel doit être entendu de tous ceux qui ont à coeur le bien-
* aise de la société, l'intérêt de notre religion et l’avenir de notre pays.

Furoence CHARPENTIER.

Le Canadien grès. Cet hebdomadaire est bien
i rédigé tant au point de vue litté.
Avec son dernier numéro le Car |raire qu’au point de vue del'idée.

nadien de Thetford Mines entrait |Nous souhaitons à notre confrère

\ dans sa cinquièmeannée de pro-Jbiend’autreslustresde succès.
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Lechef Sinn-feiner :

On se demandait récemment
dans les journaux anglais où se
trouvait de Valera. Les dépêches
viennent de les rassurer en leur
annonçant l’arrivée chez nos voi-
sins du grand chef de l’Irlande
martyre. Il se propose de faire
aux Etats-Unis une tournée de
conférences dans le but de con-
vaincre le peuple américain de
importance de sa cause et de
l’opportunité qu’il y a pour un
peuple libre'de demander la Liber-
té pour un autre peuple auquel on
la refuse depuisdes siècles. Sans
savoir l’éloquence du président de
la république irlandaise, il est
certain que sa présence chez les
Américains ‘peut ‘avoir sa réper-
cussion ‘à Londres et forcer la
main des autorités anglaises. Ça
ne sera pas trop tôt.

Un renouveau

Les religions .protestantes et
plus particulièrement les angli-
cans se ‘plaignent régulièrement
de la froideur religieuse des mem-
bres de leurs .sectes et de la dé-
saggrégation de leur religion. On
fait des appels dans les journaux
et les revues de l’église réformée
pour réveiller.la foi. et l’enthou-
siasme dans le.coeur des fidèles et
l’on invite les.membres à envoyer
leurs enfants dans les collèges de
leur dénomination religieuse si
l’on ne veut pas s'expose: à les
voir périr. La religion catholique
cependant ne cesse en Angleterre
de faire des progrès et principa-
lement à l’heure où la crise ou-
vrière laisse désemparée une myl-
titude de gens sur la question de
principes, le nombre des catholi-
ques augmente beaucoup dans
Londres. Des journaux ont des
rubriques spéciales pour discuter
ces problèmes des relations du ca-
pital et de l’Eglise catholique. Un
dutre événement encore plüs si-
gnificatif' c’est la procession qui
eut lien dans les rues de la capi-
tale anglaise le 28 mai 1919. Ce
défilé auquel plus de douze mille.
personnes prirent part était con-
duit par Son Eminence le Uardi-!
nal Bourne qui écrit que la pro-
cession lui représeutait celle d’un
congrès eucharistigne, Des soldats
de tous les corps d’arméss qui
avaient combattu outremer, y
compris des officiers de l’armée
américaine, prenaient part à cette
cérémonie qui, par son éclat et
son importance, fut un gros événe-
ment dans la ville où Edouard
VII prohibait il y a à peine trois
lustres les manifestations religieu-
Sef,

Les Retraites

Dans la liste des retraites fer-
mées,, à Ottawa, pour la présente
saison, il y en a trois spécialement
organisées pour les hommes.
La première, du vendredi soir,

11 juillet au mardi matin 15, s’a-
dresse aux hommes mariés en gé-
néral. Organisée depuis long-
temps elle promet d’être un sue-
ces. '

La deuxiéme, pour les profes-
sionnels, avocats, médecins, notai-
res, et autres, ¢’est une nouvelle

initiative. On a lieu de croire que
les invités ne feront pas défaut.
L'ezemple qu’ils doivent à leurs
compatriotes les y presse vigou-
reusement. Elle aura lieu du jeu-
di soir 17 jujllet au lundi matin
21: Quelques ,dignes représen-
tants de ces classes ont déjà don-
né leur nom.

Enfin, il y en aura une troisiè-
me pour les marchands, et voya-

geurs de commerce, du jeudi 7
août au lundi matin, 11. Les
voyageurs de commérce sontà fai-
re du recrutemrent; ils ne per-
drant pas leur réputation de pro-
pagandistes hors pairs.

Ce sont là d’excellents indices
de régénération sociale pour notre
population. Vienne bientôtle jour
oll le mouvement se généralisepa.
T1 est essentiel pour farmer les/éhi-
tes de grands chrétiens dont fous;
avons un si pressant besoin.

“Ye Old Country”

Les journaux nous ont appris
qu’au cours de la grève de Winni-
peg les vétérans de la grande
guerre s'étaient rangés du côté du
gouvernement et avaient combat-
tu les grévistes en disant : ‘Pour
nous la seule ‘One big Union”

| EDITION QUOTIDIENN

AU JOUR LE JOUR!
\LEMILITARISME AU CANADA

‘avec l'appui du gouvernement. En effet, le bill portant de 3,000 à 10,000

  
““L'AVENIR BSTÿACEUX QUI LUTTENT "
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Les députés Jacques Bureau et D’Anjou s'opposent à

 Pétablissement d’une armée permanente de 10,000

soldats. — La réselution au sujet des écoles natio-

nales est retirée au sénat.
ak

 

(Par Charles Gautier) -
Le 24juin 19190.

MM. Jacques Bureau et D'Anjou se sont rappelés que c’était aunjour-

d’hui la féte patronale des Canadiens français et ils ont parlé en fran-

çais sur le parquet de la Chambre des Communes, pour combattre le

militarisme qui s'implante peu à peu sous le regard bienveillant et

l'effectif de la force permanente du Canada a été adopté en deuxième

lecture. Quoique tous les députés aient admis le principe du bill, les

députés libéranx et quatre unionistes se sont opposés en comité au

passage de la clause qui contient le venin du militarisme. Les unionis-

tes qui ont voté contre le gouvernement sont MM. Clark, Crerar, John-

son et Nickle.

* *

LA GREVEDE WINNIPEG

M. Mackenzie, chef de l’Opposition,

demande, av commeurement de la sé-

ance, s’il était vrai que le gouverne
ment avait décidé de ne plus se mêler

de. la grève de Winnipeg. Le premier
ministre répondit qu’il n’ên était

rien.

LA REOLAS3IFICATION
\

M. Jacques Bureau demanda ensui-

te Bi le gouvernement présenterait un

rapport pour faciliter l’intelligence

du travail des classifieateurs. Il y cer-

taines qualifications requises pour
certaines positions, qui sont incompré-

hensibles. Sir Sam Hughes ajoute que
les classificateurs ont fait un mauvais

travail.
M. Maclean, qui présente ls bill,

_

des vétérans réunis à St-Boniface

que.tel n'est pas lesentiment de

tous les. soldats car voici le texted

de leur proclamation: ‘“Nous, les

soldats et les marins deretour au

‘Canada. et les troupes de Sa Ma-

jesté qui ont combattu pour la li-

berté et demeurent maintenant à

Winnipeg, demandons au gouver-

nement de nous déporter dans no-

tre patrie en vertu du dernier

amendement fait à l’Acte d’im-

migration, parce que nous trou-

vons que ce pays n'est pas gou-

verné avec l’esprit démocratique

pour lequel nous avons combat-

tu’’. Et cette lettre est.signée par

dix mille vétérans. Et ce sont ces

gens-là qui de leurs votes ont mis

au pouvoir le gouvernement qui

nous a donné la conscription et

autres lois du genre, ce sont ces

gens-là qui ont toujours plein la

bouche de l’Angleyprre comme de

leur seul pays et de leur seule pa-

trie. en assimilant les dominions

à des dépôtoirs où ils feront la

pluie et le beau temps quand bon

leur semblera. L’Etat fera un

Au Sénat, le débat sur. les écoles nationales a pris fin..Les séna-

teurs Lespérance, David et Poirier se sont opposés à la résolution Pope.

 acte sage en répondant à leur dé-

sir de rapatriement. Ce n’est pus

avec des patriotes de ce calibre
que nous relèverons le pays de la
ruine où eux-mêmes l'ont plongé.

AS ans d’attente

Laratification du traité de paix
par les Allemands paraît avoir été
reçue en Europe avec beancotp
.d’enthousiasme par le peuple. Un
peu partout les canons ont tonné,

les cloches nnt sonné, et le peuple
a fait des manifestations à Paris
duranttoute la nuit. Les journaux

cependant, tout en se disant très
heureux de voir la Intte terminée.
ne paraissent pas enchantés à l'ex-
cès de l'issu de toutes les discus-
sions et ne trouvent pas les garan-
ties assez sÂres ni l'indemnité suËf-
fisamment forte. Le Tigre toute-
fois s'est dit charmé de la tournu-
re que prenaient les choses. ‘‘ Nous
avons attendu plus de 49 ans pour
qu'un tel événement se produise
et il est enfin arrivé‘. Il est in-
diseutable que tous ceux qui ont
vécules heures angoissantes de 70
ont ressenti une joie immense
à la nouvelle de la revanche et
bien des grands morts auraient
savouré aussi cette minute parce
qu’ils v avaierit consacré les soins
de toute leur vie. Citons Dérou-
lède, Lemaître, de Mun, ete. C'est
aussi à cause de leur travail que
la victoire est venue. C'est l'illrir-
tration de la fable du vieillard qui
plante des arbres dont profiteront qui existe. c'est l’Union Jack’. Oc.il paraitd’après le résolution -  ses enfants et ses petits-enfants.

répond qu’il donnera toutes les in-

formations requises lorsque le bill
sera étudié en comité.

LE COMMERCE DES NAVIRES

M. Ballantyne, ministre de la Mari-
ne, explique ensuite la teneur du bill
destiné à donner au gouvernementle
contrôle du commerce des navires ca.
nadiens. Ce bill a pour but d’empê-
cher que les navires canadiens tom-
bent entre les mains des anciens en-
nemis. de l'Angleterre. Tout trans-
fert de navire devra être autorisé par
le ministère de la Marine.
M. Duff, de Lunenburg, se plaint

de cette politique. Elle nuira à la
construction des navires en Nouvelle-
Ecosse. Pour vendre des navires, il
fout agir prerntement. Le contrôle
du gouvernement empêchera la vente
de s’opérer rapidement et quelque-
fois il fern mangyer Ja vente.

Le ministre de la Marine assure que
Jen négociations entre le prowrictai-
ré dunavire et le département de ia
M'ariïre se ferrnt sane aucun délai.

Le Dr Clark, de Red Deer,- se dé-

clare contre le prineipe du bill. Com-
ment. obtenir que les pays ennemis

paient leur indema‘té si on refuse de
faire du commerce avec eux, La paix
doit être signée d’heure en heure et
ce n’est pas le temps de présenter des
mesures de guerre.

- Ballantyne répond que le gou.
vernement canadien a voulu suivre
l’exemple de l'Angleterre.
Le Dr Clark riposte qu’il est bon’ de

suivre l'Angleterre quand elle fait
bien, mais qu’il n’est pas prêt-à imi-
ter ce qu’elle fait de mal. La mesu-
re présentée par le ministre de la Ma-
rine est destinée à perpétuer la haine
entre les races. Co

- LES REMEDES BREVETES

A V’avenir, les pharmaciens seront

obligés de payer dez droits pour tou-
tes les préparations pharmaceutiques
qu’ils vendront sous leur nom.

LE CONTROLE DES GRAINS

La Chambre étudie ensuite une ré-
solution nommant une commission de
trois membres, expérimentés =dans

l'inspection des grains. Cette commis-

sion entendra les appels faits de la
décision des inspecteurs des grains.
La résolution pourvoit aussi à la
vente d'un surplus des grains des
élévateurs, afin de couvrir les frais

d’administration de la loi des grains.
Le Dr Manion demande-que cette

commission établisse son siège à Fort
William. H rappelle que le Canada

pourrait produire davantage. La pro-
duction mondiale du blé a été entre
1911 et 1915 de #5,850,000,000, répar-

tie ainsi: Etats-Unis, 737 millions;
Russie. 653 millions; Indes, 361 mil.

lions; France, 272 millions et Canada
245 millions.

MM. Crerar et Mahärg demandent
que la commission se tienne à Winni-

peg.

L'AUGMENTATION DE LA MI.

LICE

Le ministre de la Milice explique

ensuite, avant que bill amendant la
loi de la Milice soit adopté en deuxiè-
me lecture, que ce n'est pas l‘inten-
tion du gouvernement de porter im-
médiatement de 5,000 à 10,000 l’ef-,

fectif miximum de la force perma.
nente, Mais le gouverneur-général en
reçoit le pouvoir. ainsi que celui

d'augmenter la solde. Le ministre de
la Milice dit qu'il serait désirable
d'augmenter l'effectif de la cavale-
rie et de former un corps d'aviation.

M. McMaster, de Brome, trouve
étrange qu'à le veille de la signa- 

 

 

 

 

[ Juge des Grévistes
   

 

Sir HUGH JOHN MACDONALD,

magistrat de police de Winnipeg,

qui va présider au procès desgré-

- vistes accusés de sédition.

 

 

LA FRANCE
ENTERRE LA HACHE

DEGUERRE
LA PEMOBILISATION VA COM-
MENCER DANS, QUELQUES
JOURS. — DES ELECTIONS EN
SEPTEMBRE OU OCTOBRE.

 

~ Paris, 25. (Dépêcle de la Pres-

se Associée.) — Le premier miuta-

tre Clemenceau fit =o apparition

dans les couloirs de. la Chambre

hier et des députés le questionue-
rent au sujet de la politique du

gouvernement concernan: les élec-

tions et la demobilisation: de l’ar-

mée. cL
Le premier ministre ‘dit que les

élections auraient Heu aussitôt’ que

possible, peut-être àla fin de sep-
tembre ou au commencement d’oc-

tobre. I! dit que la principale ta-

che du gouvernement à l'heure ac-
tuelle était la démobilisation.
On dit maintenant que la démo-

bilisation de l'armée française sera

faite avec toute la célérité posai-
ble et que les classes de 1907, 1508
et 1909 seront licenciées le lende-
main de là signature du traité de
paix.

-

ture de la paix, le ‘gouvernement

songe à doubler l'etfectiF'de la Mi-
lice. M. Nickle joint sa protesta-

tion à celle de M.-MeMaster et le

bill est adopté en deuxième lec-

ture sans autre opposition.

Pendant l'étude ‘du bill en comi-
té, le ministre expliqua qu’il est né-

cessaire d'augmenter le nombre de

l’effectif de la Milice pour le main-
tien de l'ordre au Cahada. Le nom-

bre de dix mille n'ést pas énorme;

il est -même relativement petit.

Plusieurs ‘demandent que l'effectif

de la force permanente soit porté à

100,000.

M. McMaster fait remarquer au

ministre que. le gouvernement

prend de mauvais moyens de faire

cesser le malaise. aui existe au Ca-

ada. L'emploi de la force . est

toujours préjudiciable.

M. Nickle est opposé a laug-

mentation de l’effectif.à cause des

dépenses qu’elle entraîne. Le bud-
get est déjà assez grevé sans y

ajouter une dépense annuelle de

sept millions. ,

M. Richardson est en faveur de

l'augmentation. M. Crerar s‘y op-

pose et déclare que le gouverne-

mentferait mieux de couper le mal

à sa racine que de prendre les

moyens de l'abattre par la force

une fois qu'il est produit. *

MM. Cockshutt et McGjbbon se

déclarent en faveur du bill et $

voient une opportunité pour les sol-
dats de retour du front de conti-

nuer le métier militaire. Le géné-
ral Griesbach est en faveur de la

force.
4 Winnipeg. c'est qu'il y a actuelle-

ment dans cette ville 9.000 hom-

mes d’infanterie et 1,000 hommes
de cavalerie.

Le Dr Clark est opposé au mili-

tarisme sous toutes ses formes. Le

Canada s'est battu pour étouffer le

militarisme en Allemagne, et il se

développe ici. C’est une ironie.

+1. Suitedlspage3weil|  
Si l'ordre règne aujourd’hui] 
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LA GREVE EST FINIE À

 

Le comité des grévistes

2 SOUS LE NUMERO

NNIPEG
ordonne aux ouvriers d

 

retourner au travail. --- Le chômage pren:

fin sans conditions. --- Le gouvernementva

cependant accorder une enquête.

Winnipeg, 25. (Dépéche de la Pres-

se Canadienne).— La gréve générale

de ‘sympathie a été rappelée et l’or-

dre sera effectif jeudi matin à 11

heures.

Cette décision a été prise à une

assemblée du comité général de la

grève hier soir au Temple du Tra-

vail, et fut la conséquence de re-

commandations faites par le comité

central exécutif de la grève.

L'assemblée du comité générale a

duré de 7 heures à 11 heures du

soir.

Aucune communication officielle
ne fut faite, mais la nouvelle fut

apprise de sources intérieures, et

elle peut être regardée comme au-

thentique.

On donne pour raison de ce re-

tard jusqu’à jeudi ie fait que l’on

veut avoir l’uniformité dans l’ouest

et que tous les ouvriers dans les

différents ‘endroits soient à l’ou-

vrage.en même temps.

‘On ne croit pas cependant que

les ouvriers de Winnipeg atten-

dent jusqu’à cette date et plusieurs

retourneront à l’ouvrage dès main-

tenant. ’

On -dit que le rappel de la grève

estsäns condition et qu’il n’y a au-

cune stipulation que certaines con-

ditious seront remplies; les chefs

de la grève doivent publier une dé-

claration ‘disant que la grève est fi-

nie et que les ouvriers retourdent
au travail.

La grève a simplement été rap-
pelés, cest tout.

DANSLAR
REVELATIONS CONTENUES DANS

- ON LIVRE DU Dr BRUCE,

L
A
N

 E

Toronto, 25, (Dépêche de la. Pres-

se Canadienne).— Dans un livre ré-
cemment publié et qui a pour-titre:
“Politics and the C. A. M. C.”,le Dr
Herbert Bruce qui fut envoyé en

| Angleterre en 1916 afin ‘de faire une
enquéte sur des conditions existan-
tes dans le corps médical’ de l’armée
canadienne, fait des accusations sé-
rieuses sur les fautes et les irrcgu-
larités commises dans la direction de
cette partie des armées canadiennes
outre-mer.
Un grand nombre des questions

traitées- dans, ce livre ont été déjà
signalées dans les dépêches envoyées
aux journaux et dans les discusstons

,à Ta Chambre des*Cämirmunes.-—- -

De persistants rapports etceu-

laient aujourd’hui disant que ce

résultat était le fait d'un arrange-

ment entre le comité de la grève et

le gouvernement provincial. On

croit que cela n’est pas confèrme

aux faits; et en tant que l'on

peut savoir, la situation est coîn-

me suit: .

“On dit qu'il y à près de deux
semaines, la commission d'arvitra-

ge — composée en partie, croit-ütn

d'ouvriers de chemin de fer —- dé-
clara au gouvernement que la no-

mination d'une commission royals

pour faire une enquête sur lus cau-

ses et la conduite -de la grève. La
proposition apparemment voulait

| que la commission commençäât à ên-

tendre des témoins pendant la gre
ve. , - 5

Maintenant on annonce que si”la

grève se termine -jeudi matin dw
fait du comité de la grève, il est
certain que le gouvernement pro-
proc! nommera une commission

’enquête telle que demandée.

Cette comission sera’ composée
d'un seu! homme qui sera M. H. A;
Robson, C.R., ancien juge de la
cour du Banc du’ Roi. Le jugs
Robson est actuellement à Otta-
wa, mais & son’ retour dans quel
ques jours on’'s’attend à ce que la
commission émette une déclaration
et il commencera aussitôt son tra-
vail.

Cette commission possédera le:
plus vastes pouvoirs que la provin-
ce puisse conférer.

-
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L’auteur attribue à Sir Gedrge
Perley ‘la responsabilité des événe
ments qui se sont produits. |Le'gou-

vernement avait endossé la politi
que. du Colonel Bruce, continue-t-il,
et Sir George Perley en révoquant ‘
les actes du Colonel se révoltait con-
tre Sir Robert Borden, qui, est-il dit

ne pourra soustraire à la responsa

bilité,d’avoir permis à un membre

de soncabinet d'avoir fait échée aux

mesures prises pour le bien-être dès
soldats canadiens ‘afin d'obéir-- …à
l'autocratie d'un petit groupe | de
Londres dont l'importance était -réla-
tivement nulle”.

Sir George Perley démit le Colo
nel Bruce de la position d’inspecteur”

général, mais, selon le Colonel Bru

ce, il ne voulait point qu’il quittai

l l'Angleterre et dbs ordres secrets ‘6
mis au bureau d'embarquement” «ä
Liverpool disaient que si le Colone)
essayait de s'embarquer pour 18 Ca

nada on devait l’arrêter et le rame

ner à Londres. 7 
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LE “DROIT”À

‘’les yeux fermés’.

Faites faire à vos amis

charmant. Il est toujours là
conter les nouvelles les plus

amis non plus.

met une visite régulière‘tous

Le ‘‘Droit’’ peut passer

0:50 pour quatre mois.

‘Droit’, la ‘Voix du. Sol’
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Un bon journal quotidien c’est l’un de vos bons amis,
sinon le meilleur. Indiquez-lui vos changements d’adres-
se. Il n’a pag de langue pourtant, mais peut aller à

jours de vacances ou de villégiature, c’est un compagnon

autant que les conseils qu’il donne en passant sans en avoir

l’air. Tl est aimable et vous ne sauriez vous efpasser; vos

Souvenez-vous que le ‘’Droit'’ est un ami fidèle, cons- }

ciencieux, dévoué à vos intérêts et très intéressant. Il ne §
demande que votre nom, votre adresse et la modique som- #
me de $3.00 par année ou 0.75 pour trois mois, et vous pro- ;

angle des rues Georges et Dalhousie. Par téléphone: Ri.
deau 514-515; par correspondance : C. P. 564.
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LA CAMPAGNE
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sa connaissance. Durant les

à la même heure prêt à vous
variées; elle sont nombreuses PE
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Aqles jours.

chez vous une fois par semai-
ne sous un nouveau nom: ‘‘La Voix du Sol’’. Oa luicofite
moins cher de passage évidemment: $1.50 par année ou I

~

Parles.en à vos parents et amis, ditesleur que 1s§
tient ses bureaux à Ottawa, #!
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WURDE ET LAMERVEILLE
AMASQUE
“OTTAWA-EST

___ENTÊTE
Les Sénateurs ont varsontreprls la pre-

-miidre position dans la ligue de la
Cite en triomphant du Ste Brigide

Hier soir à un score de 9-6. La partié

fut peu intéréssante, à cause des

nombreuses erreürs au champ et sur

les buts. Les Irlandais commirent

pas moins de douze erreurs et l'Ot-

tawa Est fut coupable de cing dé-

‘lits. La prochaine partie sera dis-

putée vendredi entre Eastview et

- ‘Môtél de Ville.

, t -Les Equipes.

STE BRIGIDE

 

Aqha

Shea, 2b. . . . . 4 1 1 3 2 2

MeCoy, 3b. .. . 3 0 0 0 2.0

Edmondson . , . 3 1 0 8 3 4
Roos, cd. . . ... 4& 1 1 0 0 0

Fahey, ss. . . .. 3 0 0 1 1 3

Hodgkinson, cc. .3 0 0 3 0 0
Hayden, Ib. ... 3 1 0 9 00

Touhey, cg. . . 4 1 2 2 11

Smith!. .. .. 2 1 2 0 4 0

 

26 & 621 13 10

. OTTAWA EST

Mulligan cg. . .
Anderson cs. . . .
Rhedumer .. .
Smith, Ib. .. . .

Ham, 3b. …..

Lamke, cd . . . .

MeGuire, ss . . .

Conley, 1 . . . .
xKennedy, cd.
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Totaux. . . 27 9 92014 3
Score par reprise:

R. H E.
- Ste Brixide. . . "012 $03 0—6 6 12

Ottawa Est. . . 204 011 1—8. 9 5

—_—
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“LE SPORT
- EN RACCOURCI

{ Les fameux joueurs ‘de. golf qui

: ent eñvahfla Puissance, seront à Ot-

: téwa aujourd’hui; ils sont arrivée

“éé Haïin à 7.30 ét la partie au Ri-

|

véfméäd est commencée à 10 heu-

! fés; après avôir Iluñché, les visi-

tours ont fait la tournés du terrain

Ro¥Al Ottawa.
! À "= +

Le Chicago National a énvoyë

Pete Kilduff à -Brodkiyn én retour

! des services de Lee Magee.
- x «+ #

; Les proprios dé poneys n’atten-

éeut qu’une décision favorable du
: gouvernément pôur ouvrir lés pis-

: tes ét rémettre le sport des rois au

fivéau qu’il océüpait avant Ja

| étiotre. |
. «+

Babe Ruth à cogné son sixième
coup de cirque dé la saison dans

| une joûte contre Washington, hier.
LA - * »

Griffith des Dodgers a frappé un

* eonp de circuit avec trois hommes

ént les buts dans la 2ème partie

éantre les Giants, hier; en cinq ef-

foris, il fit un coup de cirque, un
deux buts et trois coups simples.

: + * »

; Jack Terrance pilota l’équipe des

fämeurs qui décrocha les honneurs

| &u élub Ottawa, hier soir. L'épreu-
vé déeidait de 1a meflleure équipe a

quatre hommes dans la course du

printemps.
. «a € +

Les prix du passage à Cornwall

samedi a été fixé A $3.56; une cen-

taine d'amateurs accompagneront

! l'éduipé.
rt

LÉS VAINQUEURS
t, A AQUEDUCT

! Démininit 13.10; Dottie Vandiver
(Wida), 8-1; Eddie Rickenbacher

(Trosier), 9-5; Ophelia (Rice.) 10-5;

Niry Belle (Tator) 4-1; Head over

Hells (Loftus) 3.4.

+ LIS VAINQUEURS
A LATONIA

(Robinson) $13.20;

   

| Ledy Rachel
! Miizé (Thurber), $14.80; Friez (Ha
“ mévé#) $11.50; Jotice (Robinson)

$8.40; Divetsion (8. Boyle) $18.10;
Firing Line (Brown), §6.10; Redland

.Robinson) a.so.
7 yeoes,

 

FONT SENSATION
Les deux lutteurs iront sur le

tapis à 9.30. — Diverses

rumeurs.

  

Le Monument National sera ce

soir la scène d’une des plus émo-

tionnantes joutes de lutte que l’on

ait vues dans la Capitale depuis |mee

longtemps. Carl Wurden, en effet,

un de nos meilleurs démonstra-

teurs du sport du tapis, s’attaque-

ra à un adversaire inconnu, dont

les promesses ne sont pas de natu-

re à encourager un adversaire.

Cet inconnu jouit d’une réputa-

tion enviable: il a rossé au delà

des Rocheuses, tout ce qui se pré-

tendait et sa carrière dans l’est

semble devoir être aussi brillante

qu’elle le fut à la Côte du Pacifi-

que. Wurden, toutefois, a rencon-

tré plus d’un rude adversaire de-

puis qu’il s’adonne au sport et il

à confiance de remporter les hon-

neurs baut la main.

POURQUOI GE MASQUE? .

Et ce qu'il y a de plus étrange

c’est que le protégé de Jack Hare
persiste à porter un masque doré

quand il entre dans l'arène; ‘per-

sonne ne l’a vu sans ce masque et

le mystère le plus complet entoure

ses agissements.

On ne sait ce qu’il fera contre

Harden, mais tout fait prévoir

qu’il livrera un combat mouve-

menté où il mettra en jeu toutes les

ressources de son art.

Hare nous a déclaré ¢e matin

que son athlète fera ouvrir les

yeux des amateurs si grands qu’on

n’osera protester et qu'on admet-

tra volontiers la: supériorité de l’é-

tranger.

EST-CE UN CHAMPION?
Carl Van: Wurden ne craint pas,|

mais ila la frousse; n’'a-t-il pas.ap-

pris en effet que la Merveille Mas-

quée n'était autre que George
Walker le champion canadien, un

fils d'Ottawa dont les quartiers

généraux sont à Fort William et à

Port Arthur?

Et d’autres ‘connaisseurs’ ne

sont-ils pas venus lui souffler dans
l’oreille que l’adversaire de ce soir

à nom Jack Täylor, un cyclone de
l’ouest, qui a pris en flagrant dé-

lit tous les espoirs dé ja Côte,

Qui peut bien se cacher sous ce

masque?

C’est là le secret du gérant Hare;

le public est intéressé à la lutte de

ce soir; tout le monde veut con-

naître cet étranger mystérieux et

nous sommes convaincus que- la

salle du Monument sera remplie

quand les deux hommes front au

centre du tapis. La soirée com-

mence à 8.30 et la rencontre prin-

cipale a lieu à 9.30. Dé bons prélt-
minaires seront disputés.

—e—p——

ENCORE LES IMPRIMEURS

L'équipe de balle de I'Imprime-

rie Nationale a triomphé des

Douanes à un score de 16-1 dans
une partie de la ligue du Service

Civil disputée hier soir. Bob Far-
rel fut une véritable étoile dans la
boîte et grâce à son travail serré,

il réussit à ne pas accorder un seul

coup sauf à ses adversaires. Le

seul point fut compté sur une er-

reur de St-Amand au 3ème et sur

le sacrifice de Mcmans.

Les équipes : Bureau—Burnett,

2b; Desjardins, ss; Pelton, cd: Bou-
cher, r; Mooney, cg; Jordan, 1b;

St-Amand, 8b; Brien, cc; Farrell, 1.

Douanes—Wormington, ss; Mar-

tin, cg; McManns, 2b; O'Dell, cd:

Whillans, 1; Manchester, 3b; Main-
ville, 1b; Moffatt, r; Boyd, cc.

 

UN BRAVE COPAIN

Gharkhe McCarthy, un constable

fédéral et un des meilleurs pugi-

Iistes ot luttéiirs de la Capitale veut

à tout prix rencontrer Charlie Fra-
ser et il propose que les recbttes

soient versées au fonds de récréa-

tion des enfants pauvres. McCarthy

UN RECORD
Reading, Pa. 25—George Kelly,

le fameux frappeur de Rochester, a

établi un record hier en tapant

quatre coups de circuit au delà de

la clôture; son cinquième effort le

vit battre l'air comme s’il se fut

agli d’un tapis et sa dernière appa-

rition lui valut un deux buts. Ses

quâtrès coups de cirqué égalent les

records d’Ed. Delehantey, Bob

Lowe et Dan Brouthers.

Rochester a ecrase Reading à un

score de 19-0 après avoir malmené

le chou pour un total de 25 coups

saufs et 52 buts.

 

Fred Larocque est à tracer

un programme de boxe et

de lutte pour vendredi.

Ceux qui ont encore des doutes sur

nal à‘l’endroit des sportsmen appren-
dront avec plaisir sans doute que

leurs craintes ne sont pas fondées car
M. Fred. Larocque qui est-en charge
de l’athlétisme à notre institution ua-

tionale est à préparer un splendide
programme de boxe et de lutte pour

vendredi prochain.

La fête aura lieu dans la grande
salle du Monument et l’entrée sera
libre; quoique tous les arrangements

ne soient pas encore conclus, nous

sommes en mesure d’annoncer que

Gene Goderre qui jouit d’une réputa-

tion enviable comme lutteur a promis
son appui aux directeurs: il est pro-
bable que Tex McEwen, un des meil-

leurs pugilistes de la localité entre
dans l’arène. M. Larocque nous as-
sure, qu’il aura le choix des lutteurs

et des pugsamateurs et que les sports-
men seront certains de passer une
agréable soirée.

UN TRAVAIL QUI 8'IMPOSE
ph Lace + Seng a
La tâche de venir en aide au Mohu-

ment est une tâche qui s’impose puis-
que la direction s’impose des sacrifi.
ces pour organiser cette soirée, ‘il

n’est que juste de répondre avec em-

pressement à son appel et de se ren-

dre en foule vendredi soir.
N‘allez pas vous imaginer qu’il

suffit de se croiser les bras et de di-
re ‘‘laissons faire le voisin’’, ce prin-
cipe est le meilleur que nous connais-
sions pour conduire un électeur à
l’hospice; le succès dépend du tra-
vail personnel et quand il s’agit d’u-
ne institution, le succès dépend du

travail uni de tous les membres.

En avant done et un coup d’épaule,
c’est pour la cause de la race!
Et n’oubliez pas messieurs la gran-

de soirée sportive de vendredi soir.

CE QU'IL VOUS
FAUT SAVOIR

En janvier, 1876, une réunion des

principaux ciubs de balle du pays fut

convoquée à Louisville, Ky, et sans

longue discussion, on organisa la

ligue Nationale qui vit encore au-

jourd'hui. Le 2 février de la mê-

me année, l'organisation de la ligue

fut complétée à New York.

. %

Un étrange record füt établi à Co-

lumbus, Ohlo, le 11 avril 1812, dans

üne partie entre Kansas City et Co-

lumbus dans l'Association  Améri-

caine, quand la même balle qui fut

lancée par l'arbitre au début de la

partie fut employée durant là joute

entière; on n'eùt pas besoin d'une au-

tre balle.
+. +

La première convention de magnats

de la Nouvelle-Angleterre, eut lieu à

Dedham, Mass, le 13 mal, 1858,

quand tous les délégués ceux de Tri-

Mountain exceptés, décidèrent d'a-

dopter le jeu dit “rounders’’. Les

Ti-Mountains voulaient adopter le

jeu de New York et ils se retirèrent

dès que le vote eut été pris.

En 1881 une partie fut jouée dans
l'eau sur la piage de Nantasket, Mass.

Les joueurs portaient des costumes
de nageurs et l'eau était assez profon- 

est aussi prêt à appuyer Carl Van [de pour en empêcher de rapides cour-

Wurdén contre Fraser ou Fred
Diotte pourvu que tes recettes soient

versées au même fonds.

ses sur les buts; le travail des lan-

ceurs et des frappeurs n'était pas

trop vijain toutefois.

 

 

UNEFÊTESPOSPORTIVEAUAU MONUMENT

les intentions du Monument Natio.

 

LE SPORT
NATIONAL LA-BAS

Camp Ripon, Ang, 24—Le club de|

crosse de la 23e Réserve Canadienne
de Ripon a triomphé de la 10e Réser-
ve par un résultat dé 10 à 1 dans une

partie pour le championnat du camp.
Les vainqueurs ont lancé. un défi au

club des étudiants de Manchester pour
le championnat de Yorkshire, mais il

n’a pas encore reçu de réponse. Le
club de la 28e Réserve a comme ca-
pitainé Philias Bizier, ancien joueur

du Saint-Zotique. C’est grâce à l’ini-
tiative de Bizier que chaque réservé

canadienne du camp Ripon a organi-
sé un club de crosse. Voici la compo-

sition de l’équipe de la 23e Réserve:

Murphy, Lieut. Savage, Perey
Smith, Ryan, Lespérance, Lieut. Paul

Emard, Johnes, Lyons, Lalonde du

Saint-Zotique, Perro, Bizier du Saint-

Zotique; Arbitre: Major Gagnon.

 

 

MARGUERITES IN- |
TERPROVINCIALES

Robitaille, le lanceur gaucher d'Ot-

tawa Est est de descendance cana-

djenne-française et hébraïque. Il a

fait de la balle au camp 4 Montréal

et à Toronto.

 

£ % 0»

Quand les Vétérans et le Ste.Brigl-]

de auront renforei leurs équipes, la

ligue Interprovinciale séra sans con-

tredit le plus puissant cirque de l'est
canadien.

* # #

Ceux qui ont été témoins des joutes

de dimanche, adînettént que le sport

fourni par nos joüéurs dépasse = ce
qu'ils ont vu dans lé district ‘de-
puis plüsieurs années. :

= + +

Claff Lecompte. se demande lln'a-.
bandonnera pas .sa position d’arbitre-

pour devénir l’instructeur des  sol-

dats. Dé nombreux changements
se préparent sûr l'exécutif des ‘vas

rans, ‘_ . ody gr
"+

M. J. A. W. LaBelle ne fait plus par-
tie du comité sportif; ses occupa-
[tions de vigé-président de l’assotia-
tion le tiennent sur le qui vive. Il

représentera ja semaine prochaine, n

les Vétérans locäux À la convention
générale & Vancouver.

x x»

Lorenzo Leblanc de la iigue manu-

facturidre a gagné ses épaulettes a-
vec le Hull athlétique dimanche; il

sera probablement le court-arrét

régulier de la troupe. ’
£ 0% +

Il y aura réunion de l’Interprovin-

ciale ce soir à 8.30. On étudiéra la
démission de l'arbitre Frank Ben-
nett et. on lui choisira probablement

un sucesseur, Avéc le passage de)

M. Bennett la ligué pérd un de ses!
jugés les plus compétents.

 

LAFETEDE
JACK DEMPSEY

Toltdo, 25— C'était hier le 24ème
anniversaire dé naissänce de Jack
Dempsey et lè prétendant a eu un

solide exercice avec ses partenaires

en préparation à son grand combat

du 4 juillet. Dempsey a regu de

nombreuses lettres de félicitations

de ses admirateurs d’un océan ä j'au-
tre.

SERVICE |
OTTAWA-TORONTO

Le Chemin de fer National Cana
dien offre un excellént service pour

aller à Toronto. Le tfain du jour,
quitte la gare Centrale à midi, tous

les jours excepté le dimanche, avec
wagon-salon, wagon-buffet et wagons
de premidre classe, circulant via la
vois pittoresque des lacs Rideau. Le

train de nuit part à 10.30 p. m., tous

les jours, avec wagon-buffet, wagon
À compartiment ét Wagons-lits régu-
liers.
Raccordements à Toronto de tons

les points de l’ouest de l'Ontario et
des Etats-Unis. On peut se procurét
des billets et avoir des informations

du bureau des billets de là ville, an
gle des rues Sparks et Metcdlfe, ou à
la gare Centrale. ;

  

PHOSPRODINE de
WOOD, le grand rétaède
anglais. Vivifle et rebfor-
cit tout le système ner-
veux, infuse un sang nou-
veau dans les veines,
guérit débilité nerveuse,

tatigne cérésralp, décoarsgement, Issaitude
orale, palpitat ont. perte de le mémoire.

Prix fl5 la boîte, aix pour $5.00. Une
aura un effet bierfaisant, dix guériront.

 

-|Tremblay. Vendu par tous les pharmaciens on €:
dié par 18 poste, en colis, eur réééption
pris. Nouvéau aptes sdrèss reXKHEL

RCREDL25.0 Lu
asayfn

IETERSTRENFORCIRONT
OU BIEN ILSDEMISSIONNERONT

Les Soldats s’attendent a

épeurer les Sénateurs.—

Une équipe des écolés mi-

litaires. |

 

.. “Nous allons causér une surprise
à l’Ottawa-Est dimanche prochain et
8i-nous ne sommes pas capables de
faire bonne figure, nous démissionne-

rons’’. Ainsi nous parlait M. Byrne
qui pilotait temporairementles héros
rapatriés depuis l’ouverture de la
saison. Et nous de lui faire remarquer

qu’il doit y avoir au sein de l’asso-
ciation un assez grand nombre de

joueurs de balle au camp pour maikte.

nir le prestige de la troupm
““‘Il ÿ en a répondit M. Byrne, mais

nous avons eu beaucoup de difficultés
à les rallier; la gérance a fait tout ce

qu’il ‘était humaiñement possible de
faire, mais nous avonsieu 4 Lifter con-

tre la mauvaise fortünb. ‘Tout d’abord
plusieurs de nos meiileurs joueuis s’en
furent à Toronto ou à Hamilton, d’au-

tres, aprés avoir donné leur parole
nous quittèrént et s’alignérént avec
d’autres équipes!

DÉS CHANGEMENTS IMMEDIATS

De grands changements
véille dé se piodiire. M: Logan,le
principal de l’étéle militaire rué Wel:
lington était tellement furieux quand
{il vit la déconfiture de ses Braves lors
du démarrâge contré le Rôyal Cana-
‘dien qu’il se promit bien que pa-
Teille mésaventure ne se rénouvelle-
rait plus,

. 11 #e propose de grouper les étoiles
‘de la ligüe que ses étudiantsont-orga-
nisée et de les aligner au Paré Du-
puis. Dans cette ligue, il y à des om-
mes de valeur supérieure et nous

osôns érdiré qu’avec uà peu d’encou:
ragement, ils pourraient donner du
fil 4 retotdre à l’Ottawa_Est. M. Byr-

né nois a laissé éntendre qu’il aurait-

les services ‘dé trois ou quatré bons

électeürs dé cette association,
Nous osons croirée qu’il manque

1 ches les Vétérans uñé tête dirigéante
capable dé contrôler les athlètes. et

dé les faire-rendré aux exetcicés.
Ceux qui ont vu les soldats à l’oeu-

vré dépüis l’ouvértutë dé là saison ad-
mettent que chaque fois les’ aligne-

(ments étaient éhangés: tantét c’était
un groupe du 207ème bataillon qui
mendit la ronde, tantôt c’était les
membrés d’unë batterie, tantôt le
Bèmé sè glissait dygouvernail-et’voi-
làf Tant que les diverses “factions
n’auront ‘pas enterré la‘hache de guer-

re; taht que tous les héros ne se don-
néront pas la main, ils n’auront pas

la moindre chance de faire bonne fi-
guré dans motre cirque. Qu’ils n’ou-

blient pas que cette ligue est la ligue

des jouélirs eux-mêmes et qué les re-
éêttes sont également partagées entre
les équipes.

LA HULLIRON
MENACANTE

BOOM A UN SCORE DE 11-10.

—PILON COGNE DUR.

  

La Hull Iron commence à faire
des siennés dans la ligue Manufac-

turiëre; cette troupe de paroissiens

peu ordinaire est à la veille de cau-

ser dés ennuis aux plus sotides con-

tribuables de la Ville Soeur et pas,

plus tard qu’hier soir, messieurs,
elle vous a semoncé le R. J. Booth
à un score de 11-10.

La bagarre fut plus mouvémentée

qu’un enterrement dé vie dé garçon

cer lés chances füreènt égales à deux
ou trois reprises du cours de la soi-
rés.

Cette victoire: donne aux ‘’mou-
leurs” une position avantageuse
dans le clasdement des clubs manu-
facturiers.

PILON UN HEROS

Pilon le troisiémé sac de la Hull

iron était en formé hier soir et
quand lui vint l'occasion de se dis-
tingüér, il n'hésits pas: son coup

dè élfque, le deuxième de la saison
tut uñ des pltüs rudes coups frappés

au Part Dupuis depuis longtemps.

Carton, au champ gauche a joué une

partie superbe, sauvant la situation

4 deux ou trois reprises; chez Booth.
Ouéllette, Girouard et

Daoust ont fait du bon travail.
Les équipes :

J. R. Booth—Mèrieau, c&; Re-
naud, 1b; Poirier, r; Girouard, 3b;

Boucher, 2b; Ouellette, ss; Trem-

blay, ce; Desjardins, cd.

Mull Iron—Pilon, 3h; Caron, cg:

Charette, cd; D. Limoges, ss; Gau-
tHier, ce; Savard, 2b; E. Limoges,

1b; L. Limoges, 1; Bélanger. r

Scote par repride :

Booth .......0180480—10 7 1
Hull Iron ....0030341—11 8 3

‘Arbitre, M. Frank Bennett. .-

sont à la’
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LIGUE AMERICAINE

New York -9, Philadelphie 0.

Cleveland 2, Chicago 0.

Boston. 5, Washington 2.

Détroit 8, St. Louis 4.

; LIGUE NATIONALE

New York 43, Brooklyn 2-9.

Chicago- 6-0, Cincinnati 2-2.

St. Louis 9, Pittsburgh 2.
Boston 10-5, Philadélphie 6-9.

LiGUE INTERNATIONALS

Néwark 4 ° Ç

Baltimore 2. .:

Reading 0.
Binghamton 4-4.

Toronto 5,
Buffalo 11,

Rochestèr 19,

Jersey City 6-6,

POSITIONS

LIGUE AMBRICAINE

 
Newark. . + . » . 26 32 448

Jersey City. . . . . 21 34 .382

Reading. . . . . « . 20 33 877

L'ouverture offictélle du club nau-

tique de Britannia aura lieu lundi

soir;
tous'les membres sont cordialement

invités. be
Les Brits ont un nouveau canot

“jet ils s'attendent à une belle saison -

SERVICEDE KINGSTON|
DUC. N.R.

  

gate Centrale. d'Ottawa, à midi, tous

les: jours excepté lé dimanche, ‘arri-

vant à Kingston à 3,50 hrs pm. Le
train fe compose de: wâgons-salon, wa:

gons-buffet et wagons de prémière

classe. ' |

Pour avoir plus amples informations
téléphonez à Queer 222220.

| NORWAYBAY
Norway Bay, 56 milles à l’ouest, sur

la rivière Ottawa, déviént de plus én

plus populairé chaque änñée, Avec tn

si joli rivage .dé sable le cânotage
et lé plaisir des baifis sont assurés. Il

s’y trouve un bon hôtél. Un servicé | ;
de trains commode via les Chemins de
fer Nationaux Canadiens s’efféètue

dela gare Centrale, à 5.15 p.m., tous

lek jours. exéepté le dimanche.
Pour avoir d’autres renseignements:

s'adresser au bureau des billets. Ché

min de fer National Canadien.

—

   

 

 

WILFRID
LAFRANCE
Relieur et
Régleur

Fabricant. de livres blancs et
autre papeterie.

840, rue Dalhousie, Ottawa.
Tél. R. 8418. ’

 

Nous réparons toutes sortes ds
machines, motodts à essence et
4 vapeur, pompes, porforenses
mécaniques, eta. Nous for.
geons ot ; nous fébil.

quons engreribges, arbres de
couche, parties a'sutomobile et

McMelien - Armstrong,

MACHINISTS

Buocessours de 0. L. Perkins
Ltés.

498 Ouest, Avenues LAURIER.

 

AS d’inquiétude, pas
dé moments de doute

lorsque vous êtes parti pour l'é-
té, si vos fourrures sont emma-
gasinées chez nous.—Nous vous
garantiésons et vous assurons
entière satisfaction pour chaque
vêtement que vous atirez placé
sous nos soins.

100, rueRideau. “Bel R. 1884    

New York. . . . . 32 16 .ê67
Cleveland. .. .. . 33 18 647

Chicago. . . . . . 32 20 615

Détroit. . . . . . 25 26 .490
St. Louis, . .-. .. 23 28 461
Boston. . . . . . . 21 26 447
Washington. . . ... 18 31 .367

Philadelphia. . . . . 13 34 277

LIGUE NATIONALE

New York. . . . . 34 17 667}
Cincinnati: . .-,… .—-32 20 615
Pittsburgh. . . , . 30 33 566
Chicagb.. .. : .. 28 25 528
Brooklyn. . . . . . 25 29 - 463
St. Louis. . . . . . 23 28 451).

Philadelphie. . . . . 17 30 362 =

Boston. . . . . s. 17 38 347!

LIGUE INTERNATIONALE

Baltimore. . . . . . 41 17 107

‘Toronto. . . . . . 38 21 .644
|Buffalo. .. .. .. 28 29.
Binghamton. . . . . 36 27 49
Rochester. .…. .- . 25 30 455

uné danse serd Organisée et |
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EXISTENT EN DIFFERENTSMOBELES”
dir un éssortitientd'élégantes chaus=”C'est laisir que d'av

est url plaisir 9 aitedi ‘complét que celui quevousof: °. :sures blanches en wile,
frent les si.

L'assortiment comprend des brodéquins, des bôttiés, des"

souliers ét des souliers d'intérieur de différents tmédèles. Is:

qui cématiteésur la semelle le marque.

pores de qualité, de fabricationet d'excellerité durée. pe

Où que soit votre demeure, quoique vvousfagsiez, quel qué soit À

l'endroit ou vous aÎliez passer votre vacange, il existe untho- wt

- dèle prier qui répondra exactement

à vos besoins et conviendra à toutes les

circonstances.

SE “Les =f sont en vente dans les meil- ee

©: leursade chaussures. 18

491 | ==

Banque JHochelaga
saunonsonounanctosè000 $7,806,000

$57,000,000Total dé l’actif...…………..cnenceccocceentesconsesenente

187 AGEROBS AU CANADA
[REESET———

‘Intérêt alloué au plus haut taux courant sur tous les
Bpôts d’Epargne Les ve à se

SUCCURSALE D’OTTAWA EE EDIFIOB by ‘DRO!

| Cola desuess Georges ot Dalhousie

 

{ dpirie =

de.‘nets ds fet National Cana-|.
In. vide’ las“plus directepour

allerà-KingstonLe:‘train quitte la. |

 

  
LA BANQUE NATIONALE”

FONDEE A QUEBEC EN 1866.
pitä] autorisé - - . -  35,000,000.00

= cents payé . > . - .

Réserve =. + ‘+ = . 2:200,000.00
275 “SUCOURSALES ET AGENCES

Succursale à Paris, France - « - = = 14, rué Aubèr:
Ottawa, 16, rue Rideau + - - M. Lavoie, jr., Gérant.
Ottawa, rue Dalhousie «= - « - - M. L. Roy, Gérant.

Succursalé à Hüli. : 5

Agéces à St-Rédémpteur (Hull), Gracefield, Montebena,
Pre:Gitineay,|We>kefleld,À Bouchotte, Bourget, Curran, ete.

        

      
  
  

    
 
 

LES DERNIERES

PUBLICATIONSGANADIENNES FRANCAISES
es

Hautement Recommandées per “Lé Droit”

Courtes de, Pani Brit Lemerché "rence 0 0 00H00000 A $1.00
LE situation Pal.an dns Ia province dé Quélbiéé

(C.J. Maghan) BO
Le Congrès ‘deb Canadiens français d'Ontario en 1910:... 28-
Le Sang français (A. H. de Tremaudan) .....…......
L'Inétruction obligatoire (Hermas Lalande, 8.J. ....

La Langue francaise au Canada (Piérre Hoibidr) .....e
La Langue gardienns de la fol (H. BOUTRESA) i...iveca —-
La Langue française au Canada, (H. Bourassa) .
La Laïigué fidhcaise et les petits canadiéns trançai

tario, (A. T. Chafron) .......00000000 00
L'Écuell démocratiqué (Mgr L. A. Paquet - s……sa0ioutes, |
La Race Supérieure (R. P. L. Lalande, 8.J.) ..….……...
La Fierté (R. Père L. Lalande, 8.3.) 2.000000.
La Veillée des bercéaux, (P. Montpetit) aavsccsusa00000 6
Refrdiné dé chéz nous . DEPETTEEN :

Pourquoi nous parlons trançais‘ A H. de Tremandan) .…
Le Catholicisme en Ontério (Albert Foisy) .... seeps
.La Comptabilité Bilingoe (Alfred Verrestlt) ,.. “evens
Les Matidns Ontariénnies (J, A. Emile Asselin) ...5....
On peut se précurer cés brochures à nos bureéox au
dessus. Par la pobte ajoûter 5 sous pout les tisiq prete

sons pour les autres

  

SERVICE COMMODE entré

OTTAWA 7 MONTREAL
(Gare Centrale) (Terminusdu Téenel)

Lises ditdéscen Lists= dhétitant.

2
KR?48

un16Atrivé
ps, +x0¢0

PM
Bb 85 |...Quitte Ô

5e | Montes) Quitte. ..
16.

*13,80|tg. .Atrivé à

¢ toures jours. t Tous les jours excépté lé AM

Wagon-salon-baffet et wagons confortablès.
Halifax,

ouvelles .Raccordentents à Montréal pour Québèe, St-Jean,
Tés provinété maritithes et les stations des Etats dé la K

to au bureau des billets do Ia ville.Billets ot renseignemen
angle des rues Sparks et Metoaife et A la gare Centrale. 

  

Canadian National Railways



* (Suite de a première: page)

den a fait son possible pour se con-
cilier les sympathies du Québec. Il

à invité les chefs canadiens-français

à entrer dans son cabinet dans les

conditions les plus généreuses, leurs

propres conditions. Il a-fait preuve

de la plus grande patience et a at-
tendu des semaines que ces offres

cependant que, su bout dedeux ans
de guerre, les’ soldats arriveraient
nombreux et que Québec égalerait
les autres provinces. Il. voit dans
cette illusion perdñe le fait que le
Ganadien-français reçoit une mau-
vaise éducation. Le sénateur Pope

ne voit pas.comment on peut faire

BAPTISTE
Depuis cuelques années, i! ss - fait

 

“LEDROIT, OTTAWA, MEROREDI, 25 JUIN 1015,

LASAINT-JEAN

 

 
Cuil la Constipation se guérit facilement

7 avec l’Eau Pursgative ‘

     

   

; .

I ci Ke B po

C’est le laxatif de famille par excellence, car il agit gen-
timent sans causer ni nausées, ni crampes, ni coliques,

BOCIETE DES EAUX PURGATIVES RIGA, 40, rae Plessis, Meniréal.

NB—Q . Envente partout à 2850 1a bouteille.
EE

Cartes à marquer pour euchre (tally) gratis sur demande.

une campagne patriotique pour que’
l’enthousiasme national du 24 juin’

tourne à. l’avantage pratique de la

race; aux fêtes, aux manifestations,

aux discours, onveut suppléer par«des

actes d'organisation et de défense.
N’empêche que la belle tradition

de fêter, toujours et quand méme la
St_Jean-Baptiste,—en tâchant de dé-
river de cette exaltation patriotique |" =

de lui un ennemi des Canadien:fran-

cais quand: son seu} désir est. d’amé-

liorer le sort des Canadiens-français

à une époque.ou l'instruction est-sii

nécessaire à‘cause de la concurrence

amenée par la Buerre. Rien ne peut

affacer chez lui l'idée que si les pa-

rents n’envoient leurs enfants à l’é-
cole pour y recevoir l'instruction. à

Le peuple canadien est un peuple |soient acceptées. Les élections ont
paisible et rien ne sert -de l’irriter Justitié la position prise par le pre-

, Dar.des mesures qui prouvent”‘que l'mier ministre et tant que les chefs
“le gouvernement manque de con-|qy Québec refuseront. de s'unir à

- flanee envers la population. ceux qui tiennent les rênes du pou-
<..M. Lemieux est également oppo-l voir ils devront supporter la respon-
é.au bill. Il croit que le tactet|sabilité de l'isolement dont souffre

“lacconciliation feront plus pour ré-| Québec,

gler les différends ouvriers que ne| Le sénateur David dit que I'ins-

  

 

 
 

  

sautdit le faire l’emploi de la for-
cb. ‘Il cite l'exemple du’ premier
ministre Lloyd George qui a réussi
-à régler :de nombreuses grèves en
Angleterre.

M. Lemieux conseille au premier

ministre. de se rendre 4 Winnipeg|rendant la‘fréquentation obligatoire |lioration existe dans l’état de choses Chômée cette année avec grand dé-|eux et ne stationnent ‘pas bénévolent| simple: Aet d’essayer de régler 'la grève. Il puisse avoir grand effet. Cependant, detuel le sénateur Pope: demande la ploiement extérieur. HI y'aura quand [sur lrs trottoirsi leur place est dans| 1, Drapeau. A
.D’est pas trop tard encore. Pourune enquéte se poursuit et si l’on |permission de retirer sa résolution, 7êm® défilé traditionnel à travers les |). défilé, pas ailleurs. Il faut que| 2. Les Zouaves. k
faire cesser le malaise qui règne au|voit qu’il est nécessaire de rendre du moins pour cette session. . * [rues de lacapitale et solentiith reli-| Les concitoyens de langue anglaise 3 Les élèves des écoles. k
Canada, le gouvernement serait |les écoles obligatoires on le tera. On - À. gieuse à l’église St-Charles. . [puissent constater toujours que nous| 4 Les Sociétés. Ir‘Mieux de nationaliser les entrepôts critic Déjà, pour le 24 juin même, la So-|aimons à nous affirmer en suivant{ 5. Les membres de la  Bt-Jean-

{. frigorifiques et de mettre la main
“taur les compagnies qui ontfait des

{ profits de 72 pourcent.
TX; Laclause portant de 5,000 à 10,-

‘-%00 l'effectif maximum de la force
/ permanente fut adoptée par.un vote
--de 56 pourà 34 contre, soit unema-

“” Jorité de 22 pour le gouvernement.
-- M. Nickie se déclare ensuite en

; ‘leveur d’une augmentation de la

« ‘soide-des soldats canadiens. II de-
“ mande que le ministre de la Milice

À, -Æasse fairedes améliorations aux bâ-
J timents militaires de Kingston. I!

- M. Edwards ,de Frontenac, se

““fhaque de la raison que vient de
donner M. Nickle, pour le maintien

“ ‘des vieilles casernes de Kingston.
L'histoire et les traditions ne di-

sent rien à M. Edwards . surtout
‘ quand elles se rapportent à la pé-

“, rlode francaise. i
Comme M. Nickle se levait pour

~. répondre à M, Edwards, et lui fai-

truction fait de rapides ‘progrès
dans la province de Québec et l’ave-

nir ‘fera voir cette province devan-

çant les autres en matière d’éduca-
tion. La fréquentation Aes é oles est

si bonne qu’il ne croit pas qu'une loi

a critiqué l’aide donnée par Québèc
durant la guerre.A ses yeux, il n'est

pas criminel de s’opposer à la cons-

cription. La conscription a coûté
cher au pays tant en argent qu’en

souffrances et en querelles inutiles.

Elle a permis de lever environ 80,-

versé les mers et dont quelques mil-

liers à peine ont fait du service ac-

tif. La ‘conscription n'a rendu que

pu. de services mais le mécontente-
ment qu’elle a oréé a été énorme.

Le sénateur termine en suggérant
au sénateur Pope de retirer sa ré-

Le sénateur MeHugh dit que les
écoles. protestantes et .catholiques

d'Ontario ont les mêmes livres et

les mêmes examens. Le résultat est
satisfaisant. La province appuie le

système des écoles séparées et les

catholiques de cette province tien-

nent à l’eñseignement religieux. Les
écoles séparées de l'Ontario se glo-

rifient des succès des écoles publi-

000 hommes dont 50,000 ont tra-. 
laquelle ils ont droit, c’est à l’état de
prendre sur lui de remplacer les pa-

rents.

Cependant, en vue des sentiments

qui ont été exprimés au sénat et

des déclarations disant qu’une amé

 

S. G. Mgr BRUCHESI
S’EMBARQUERALE 26

 

: D'après les dernières nouvelles

reçues à Montréal, Sa Grandehr Mer
Bruchési, archevêque de Montréal,

s’embarquera à’ Liverpool, le 26

juillet’ prochain, pour revenir an
Canada.

 
quelque chose de durable au point de
vue de la survivance française —s’im-
pose. :

A Ottawa, la fête nationale, à cause
de raisons particulières, ne sera pas

ciété St-Jean-Baptiste a fourni l’oc’
casion aux  Canadiens-français de se

divertir tout en participant à une
bonne oeuvre: la soirée où La Cagnot.

te a été jouée au proft des cours du

soir a remporté un beau succès, |

Dimanche le 29 juin, ce sera la fê-
te proprement dite. I! faut que tous

les membres des sociétés natiunsles,
tous les Canadiensfrancais, les pan-

vres et les riches, les jeunes et les  

vieux, prennent leur place dans le
eortége, avec un ruban bleu-blanc-rou-
ge, et une feuille d’érable à la bou-

tounière. Ce jour-là, les vrais patriotes

ne dorment pas paresseusement chez

notre bannière pour confesser publi-

quement notre irréductible attache-
ment à notre langue.

: Que les rues soient décorées, au

moins sur le parcours de la proces-
ion. ’
Voici le programme :

Dimanche le 29 juin—9 1-23 hrs a.m,,

Ralliement au Monument National.

10 hrs a. m., Départ de la proces-

sion et défilé jusqu’à l'église St.Char-

les, par les rues Dalhousie et St-Pa-

trice.

10 1-2 hrs a. m., Messe solennelle 3

St-Charles; sermon de circonstance.

L’ordre de la procession est fort

Baptiste et tous les Canadiens-Fran-

çais sans distinction. _

Pour le ler juillet la St-Jean-Bap.
tist#a accordé son patronage à un

pique-nique patriotique chez les Révé-
rends Père ‘du Saint-Esprit.

er— Celui qui prend la rue qui se

nomme “demain” arrive 4 la pla-

ce qui se nomme ‘‘jamais’”’.

En Cartons
Lantic de 1 lv. 
 

 
 

 

 

: “6,je

rue Dalhousie et 70, rus-Rilk
#4Sha 
  

 

 

 

 

 

VISITEZ NOTREFON-
i TAINE A SODA, AU REZ-
; DE-CHAUSSEE.

 

  

 

 

 
 

 

 

 

 

 

Notre “Vente de Déménagement
A Condensation de nos rayons nous a révélé des assortiments complets que nous avions passé outre, dans notre grande presse pour réduire notre im-

 

VOYEZ LA TABLEDE
MENUS ARTICLES À 5,
10 et 15 SOUS.

}

  LA - ———————

mense stock au minimum du déménagement. Ceux-ci seuls seraient suffisants pour alimenter une vente de déménagement des semaines durant, mais ‘

 

 

 

+.demande cependant au ministre de |soiution. me - - =
“Ia Milice fasse’ faire des améliora-| Le sénateur Poirier demande aus- =; -

es nos ‘If: Mons aux bâtiments militaires delsi le retrait de la résolution. Pour Voyez nos. Voy 8. ;; Kingéton.. Il demande cependant|sa part 11 croit que les écoles de- Etiquettes - Etiquettes-- eu ministre-de.ne pas toucher aux|vraient être obligatoires tnais cette ‘ 6 <0;~ vieilles casernes en bois où sont obligation doit étre imposée par la Vente de Vente de; A
passés’les soldats de Frontenac il|province qui seule posséde le droit Déménage-

Déménage-- --Y a ‘quelque deux cents ans. de l’Iimposer. ment, . ae EEE “ment”, Ër

  

 

“ re ravaler ce qu'il avait dit au su-|ques et il existe une saine rivalité

|

[à . FY . , els» 2 gs . . > . . .-- jet d’une des gloires de l’histoire [entre les deux groüpes. LI ne peut || ajoutés à nos autres assortiments cela rend d’une nécessité immédiate un antre rabais draconien. Notre gérant de ventes s’y est mis aussi de grand =:“ eanadienne, M. Boivin, président du [accepter 1b point de vue du séna-||f coeur, sa tâche-se résumant à nous faire sortir de ce magasin aussitôt en juillet que possible. rs i LE Aÿ comité, interdit àM. Nickle decon-|teur Pope qui dit que les minorités |[R mem = : wa*:tinuer ses remarques. ; sont désavantageuses pour l’Etat et Te #
“ “M. Lapointe demande que le gou- |11 croit que sa manière de voir est ° ° °e, ° ’ \ >. ivernement fasse équitablement la|ceile de. la majorité du peuple. ccasions xiraor naires en i eaux ouveaute à I 77 ’ “18*- répartition des forces. permanentes. Le sénateur Pope explique que

i ' i

h
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gles du sénat défendant qu’on alle.

 

REGULIEBRES 5.00 et JUSQU’A $5.75.

 

  

a,18 discussion sur le bilf est ter-|son-intention n'a pas été d'établir oi J
À.minée et il sera adopté demain en’|-lne critique entre sa province nata-- a C'est éritail LL HL )
+ troiffémé lécëbre” - — ; - “|e de Québecst le reste du Domi- - : 1 =. ‘est une véritable aubaine pour se procurer iis IMPOT SUR LE-REVENU nion. Toutce qu'il veut c’est l’amé- Commençant a 9 heures, des rideaux qui jouissent de toutes les qualités ae H ë$, L'IMPOT AE lioration de cette province et de son . . requises pour garnir comme 1! faut les fenêtres TSH yi ; 8
a “sir Thomas White a fait adopter ‘Peuple: a n'en Teste pas moins Jeudi Matin. de la maison. Dans cet assortiment il y a une il i : ;
ii deux amendements à la loideVim Taseals où esécoles©Québec a série de choix de patrons en voile superfin .et = |
2 pôt sur euauenfantsde obligatoires. : oC marquisette mercerisée, garnis aves élégantes : iF i i 3
= l’exemption . uant à s Nous mettrons en vente un lot de nou- bordures de dentelle, d’entre-deux et de motifs - ro‘ seize à dix-huit ans, et place les cé-| Quant & son attitude touchant les ||§ . + - +it. seize | » pla slt. écoles nationales il croit que les ra. ||| - à ts rideaux de dentelle décoratifs. Chaque rideau mesure 36 pouces de Be ; 4“ libataires, ayant des parents invali- ; veaux et attrayants rideau e largeur par 2 172 verges de longueur. VALEURS = A
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"tés nationales proposées par la ré-
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© refirée et on n’a pas pris de voie

; session ultérieure.
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“>-d'hui pour s'opposer àla résolution
.du sénateur Pope qui veut faire in-*

tervenir le dominion dans les ques- de choses. NEES CHAUDES CHOIR, ENTRI > Peint ARROSOIRS, J 5 Se FEfen A De - Que sont-ce des vacances n hachoir est d'un grand se- eints en vert, e 7 . rix .28.-Hôns d'éducation. TI est rhaïheu-| Passant ensuite à la question de ou une fin-de-semaine au cours à la cuisine en tout temps  Peints en vert, 6 pintes 1.25 CE QUE .15 ACHETERONT
. se résolution sur un état de choses |tores et les industries de Québec ont ° « ° a dans la mer? Naturellement couper les légumes pour salade 4 pintes .............. 1.10 ce—Support pour pantalons —qui n’existe plus dans Québec. Com- prospéré durant Ia guerre c'est par- Qui se Lavera Tres Bien 74 on aura besoin d'un costu- etaeA sandwiches,  pintes .............. 1.35 Cuillers àmélanger perforées-—' à, me de baln. Nous avons un agement’ ; LES FAMEUSES PEINTURES Cuillers mélanger opaque—me.question de fait. les conditions ce que les hommes n’ont pas été au - ‘ grand assortiment dans les te de Déménagement .. 1,08 SHERWIN - WILLIAMS Couteaux en aluminium pour
sont changées dans Québec et elles |régiment. Ce n'est qu'une faible SOIE HABUTAI—Une soie qui devient de plus coloris de vert, brun, gris et NOTEZ LES PRIX DES JAR- La Peinture Sherwin-Wil- BAteaux — Chaudière en fer

“ n'y & pas de doute que l'enseigne- Canadien-français n’a pas été à Ja Uni A épargnent de l'argent. - ,;yy gris, belge, nègre, vert foncé, brun, copen, ar- couver. Unis ou avec rayures , tières soigneusement choisies RAVAUDEUSESment obligatoire y sera prescrit sous guerre parce qu'il n'est pas Anglais gent, marine, mals, saxe, ahricot. tan et 1 19 Opposition sur la jupe. u JARRE A CONFITURES p combinées ensemble pour don- De “Cooper” — Facile pour
pet. at qu’il est séparé de la France de- noir. Trente-six pcs. de largeur. La vrg. de Costumes de bain 3 50 pre tr ects an ner un fini de peinture résis- tout le monde de réparer les:Le sénateur regrette le sentiment | puis 300 ans. Que dire alors du Cononent Tetn * % gallon .... 0... ... 1.49 DéménagerPrix “Vente de bas. Ne réduit pas le diamètre
qui existe aujourd'hui entre le Qué- sauvage canadien qui a été à Ja guer- 27 pouces de largeur, en teintes de copen, mau- tont laine. ..... 5.75 Une chopine tao Une pinte ....... ... ... 98 Prix ............. Sobecyetl'Ontario. Les dernières élec-|re, 11 y a été, ni pour Ia France ve. pourpre, gris. sable, rouge, cerise, brun : Une chopine .......... 132% gallon lll 1.96 PEINTURE DE FAMILLE
tions provinciales de Québec ont ap- ni pour l'Angleterre mais parce qu'- pâle et foncé, ‘ntle, paddy et ‘ myrte. ' 49 — PILE oven te PASSOIRES EMAILLEES SHERWIN - WILLIAMS,"puyéles vues de ceux qui oni atta-|{]a une haute opinion des libertés La verge4440400000 es sa 00006 . : 11 ok Ne te de u pour uhage extérieur.1 . : pouces. Prix ‘’Vente n peu d’argen pensé enqué le meaninistre Le result ae restme restau * données ROIE HIRASHIKI—Une soie très appropriée La Cie Ltée Déménagement” ..….. . peinture maintenant peut vousde l'éducation du peuple de Québec au Canada et veut lnf conserver: pour les temps chauds, convenable pour robes, . . PASSOIRES EMAILLEES épargner de plus grandes dé-dans ce sens a eu le résultat mal- Le sénateur n'a jamais attendu un costumes. blouses, middios, sousvêtements, ate. ï GRY d penses un peu plus tard.eureux de voir que tout le monde [contingent nombreux de volontaires Les nuances sont chair, rose, lavande et 11 pouces. Prix ‘’Vente de a pinte ............. 98+ heuren que t 5 1.75 PLACE CONNAUGHT, OTTAWA Déménagement"... .00 % gallon ...... 21 des. ést‘Au même parti politique. Dans

‘que les gens mariés.

‘pfis aujourd'hui mais, après plu-

* vert le débat en déclarant qu’il s’op-

fa prendre la même position aujour-

des à soutenir, sur le même pieds

AU SENAT
- 24 juin.
- Le débat sur la question des éco-.

solution du sénateur Pope a été're-

sieurs discours, la résolution a été

bién qu'il soit compris quela ques-
tion reviendra probablement à une

Le sénateur Lespérance a réou-

posait à cette motion exactement| tri ‘av . aux coquettes robes d'été. Guirlandes brodées, couronnes ; :pour les mémes raisons qu’il s'étalt Arica&| anae de ion telle. Tailles 23, 25 et. 27. 59 de fleurs a grande boucle plate de velours ou de ruban ! tous les jours. Blanches. ‘
opposé.à la motion sur la langue rvir de ce fait contre lui aux Pour solder & ... 8... 44.42. 0 © de satin, telles sont les garnitures les plus à la mode, qui en MES ET FILLETTES. Ces es- POINTURES POUR FILLET-fr aise, il y a trois ans. Il croit ce se contre , ; tous les cas sont sobres et charmantes. Les coloris reproduisent carpins sont de cuir métal oxy- TES ET GARÇONNETS 11irangalse, 18 Ans. élections. Des statistiques ont été Elégantes les teintes des robes avec lesquelles ils seront portés—-orchidée, ; = CO? » 11a 2.que les questions d'instruction Du- citées pour montrer que la fréquen- maïs, chair, rose,, ciel, bleu et naturellement, noir et blanc. dé ou verni, avec ou sans bar- Prix “Vente de Démé- 1. 19bliqgue comme celles de langue res-|,.,= qos gooles ast bonne dans le Ch ° E ] Les prix sont: rette. Les pointures sont de 4 nagement” ......... °
sortent entièrement des provinces Québec mais 11 croit qué ces statisti- emises Lnve oppe $1., $8.50, $9., $9.50, $10.50, $14.50, à 7. Ces escarpins se vendraient POINTURES POUR EN.

régulièrement jusqu'à 5.00. ,

et fue le gouvernement fédéral n'a
rien à y voir. Il cite l'attitude prise
dans le temps par sir R. Borden et

déclare qu’il l’approuve. Ceux du

Qüébec qui.ont repoussé la résolu-
tign -que M. Lapointe avait dirigé
coptre la méthode d'enseigner l-

français dans les écoles d'Ontario

sänt.encoré mal vus mais 1] est prôt

reux que le sénateur Pope ait basé

changert tous les jours. La provin-

ce possède d'excellentes écoles et il

gue des raisons dans le préambule

été mal compris. Il à dû subir une
violente critique de presse. Ce qu’il
désire c’est l'uniformité livres dans

tout le pays et il ne croit pas atta-

quer‘la constitution
cette demande. Il a parlé en public

‘pendant 30 ans dans la province de

Québec et il connaît bien les Cana-
diens-français. Il a vu qu'on abu-

sait de ses compatriotes de langue

française et 1! ‘pe regrette pas ce qu’-

il a fait pour instruire le Canadiens-

Français de facon à mieux compren-

dre les questions politiques. 11 s’est

prononcé en faveur de la loi remedi-

ques ne montrent pas les choses sous

leur vrai jour. Le fait demeure que,
dans la provincede Québec seulement
63.803 enfants vont A l'école un an

et que 76,476 n’y vont pas du tout
¢ equi fait un total de 143.98¢ enfants
qui n‘ént qu’uñe année de classe

ou pas du tout. Si, comme ses erl-

tiques du sénat l'ont dit, le reste du

Canada. ne vaut pas mieux, 11 “eat

grandement temps qu'Ottawa cher-

che un moyen de remédier À cet état

la guerre, 11 dit que si les manufac-

excuse pour l'attitude de Québec du-

rant la guerre. On a dit que le 
les mesures nécessaires à la pour-

suite active de la guerreSirR. Bor-

\ ‘

de Québec. I] connaît le mentalité

canadienne française et sait com-

ment elle est formée. II comptait,

d’une résolution ont été cause qu’ti a,

en formulant [|Ë

 

en un choix de 17 jolis patrons.

 

 

 

Une Table a 59¢

mique. Les CACHE-CORSETS

ban et faveurs.

 

Pour les Vacancesb |
Une table pleine de ces jolies et très désirables chemises enve-

“loppe, sont en vedette à notre “Vente de Déménagement”,} jeudi.
Ejles sont confctionnéesde mulle ou de nainsook blancs de première
qualité; les empièements sont Joliments garnis de dentelle val, d'en

Il y a ausstre-deux organdi brodés, de passe-ruban et de rubans.
une certaine quantité brodées. Tailles 36 à 44. Les prix sont:

31.49, $1.95, $2.95, $3.50, $4.50 a $6.95
 
 

Voici dela Soierie

en plus populaire. Elles est plus en vogue que
jamais pour robes, blouses, lingerie, doublures,
vêtements pour enfants, etc. Les coloris sont

SOIE HABUTAI-—Une qualité moins épaisse,

vieux rôse, 34 pcs. de largeur. La verge

poor =

 

: 2 Achetez-les, jeudi, à ce prix écono-
a 'S sont

faits de nainsook de première qualité,
avec empiècements garnis de broderie
et d’entre-deux de dentelle, passe-ru-

‘ Tailles 36 à 44. Pour
écouler à .59. Les PANTALONS sont

| faits de batiste blanche, et sont finis
--avecdes plissés de broderie ou de den-

 

  
  

En vente, jeudi, à la paire

 

 

 

hapeaux d'Eté
pour Dames

D'UN GRAND ATTRAIT
A DES PRIX AVANTAGEUX A NOTRE ‘‘VENTE DE

DEMENAGEMENT

RANDS tfapeaux élégamment garnis de crêpe georgette
G et paille légère, confectionnés spécialement pour assortir

et $15.00   
 

 

Costumes de Bain

Pour Hommes
POUR D'AUTRES JOUR.

 
bord de la mer sans un hain

noir — tous confectionnés
avec jupes — marque Quig-
ley—et tricotés main Va-  

A4,35
 

 

CHAUSSURES
SPECIAL DE9hrs A.M.

Jeudi, au Rayon des

Chaussures

ESCARPINS AMERICAINS

ET McFARLANE POUR DA-

Prix “Vente de Démé-

2.50
nagement'’, la paire...

7

s

*

Sandales poux;i
Ani

les Jeunes -

  

  
“2156

F? / “ |
Chaussez le garconnet, la fil- CLS

lette ou le tout petit, d’ure.pai-
re pour les vacances ou les pi-
que-niques du ler juillet. Elles
ont des semelles de caoutchouc

et des doubles semelles dè,cuir. |
Elles sont durables et pratiques
—juste l'article pour l'usage de i

FANTS, 4 à 10 1-2. Prix “Ven-
te de Déménagement”. 1.00
 

 

HACHOIR “ENTREPRISE”

spécialement durant l'été pour

RES A FRUITS.
Achetez ce qu'il vous faut.

MAINTENANT, à cer prix qui

FERMETURE PARFAITE  
 

 

   

ARROSOIRS GALVANISES

liams Flat-tone est durable et
sanitaire parce que c'est une
peinture à l'huile faite de ma-

Achetez Maintenant ce dont vous fl
avez Besoin pour la Maison

BOITES DE FER-BLANC A

Pinces en acier pour la gla-

blanc. 1 pinte—Entonnoirs, 2
pintes—Cordes a linge Sisal, 40
pieds.—Porte-poussiére, etc.

du bas, 1-2 et 3-4 de pouce.
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VENDREDISOIR

 

Nous célèbrerons vendredi soir la fête du Sacré-Coeur et il y
ara a catte occasion, à Notre-Dame, grande procession le soir, ser-
mon et bénédiction du Très Saint Sacrement. Que cette célébration
soit digne et sincère et qu’elle soit un autre pas chez nous du règne
de Celui qui veut régner sur les pays et des nations afin de répandre
éur eux les abondantes bénédictions qui débordent de son divin Coeur.

Nous devons célébrer dignement cette fête pour plusieurs mo-
tifs. D'abord par amour pour Notre Seigneur ensuite parce que le
‘Sacré-Coeur l’a lui-même demandé et enfin parce que nous en avons
grandement besoin. :

Nous n’insisterons pas sur les deux premiers motifs, car nous
nous adressons à des catholiques convaineus quiont donné plus d’une
preuve éclatante de leur amour au Sacré-Coeur et de leur ardent

desir de répondre à la demande du Divin Maître. Pour le prouver,
il noussuffirait de rappeler les-magnifiques démonstrations passées,
les consécrations solennelles de la ville et de ses habitants, ete.

Nous devons bien célébrer cette fête du Sacré-Coeur et prier
ardemment comme preuve de notre amour et de notre volonté bien
déterminée de répondre au désir de Notre Seigneur, mais aussi parce
que nous enavons grandement besoin,

Tl est inutile de rappeler ici que la grande guerre qui vient de
se terminer ne nous a donné des succès déeisifs quele jour où le ma-
réchal Foch, généralissime des armées alliées, consacrait officielle-
ment ses troupes au Sacré-Coeur et les mettait sous sa protection. Il
est reconnu aujourd’hui, en dépit des efforts surhumains que la
Frane-Maçonnerie a fait pour le garder caché, que la victoire finale
des Alliés est la victoire de Dieu. Foeh l’a lui-même proclamé. Nous
Tui devons donc pour cette fin du fléau terrible que fut la grande
guerre, de profondes actions de grâces,

Nous avons obtenula grande victoire militaire, mais il nous reste
encore bien des victoires à remporter. Ce. sont peut-être les plus
grandes et lès plus importantes puisque nous nous trouvons en face
de notre plus terrible ennemi : nous-mêmes.

Et puis, pour une guerre qui finit, {? écrit le Rév. Père Papin
Archambault, S.J., ‘‘combien qui continuent! Nous avons demandé
l’an dernier — ceuxqui ont pris part à la. cérémonie religieuse orga-
nisée par l’Associatiôn de la Jeunesse au Gésu se le rappellent—avec
une paix mondiale des'paix particulières. Nous avons demandé pour
tous ‘les pays que déchiraient des luttes intestines l’union dans la
justice et la charité. Nous avons demandé pour l’Eglise la recon-
rAissance et la sauvegarde de ses droits. Or ces. deux demandes n’ont
pas encore été exaucées. Le catholieisme subit actuellement des as-
sauts comme rarement il en a subis. Et nombreux sont les pays — en
commençant par le nôtre—où lesinimitiés de races et de classes per-
sistent, s’envéniment même. L'avenirest donc chargé de nuages. Le

- Sacré-Coeur peut les dissiper. Avec la même ardeur que l’an der-
nier — car, ne nous faisons pas illusion, les temps sont aussi’ mau-
vais — démandons-lui cette grâce ; -demandons-la par les moyens que
lui-même nous indique: la célébration de sa’fête, telle qu’il la désire :
le premier vendredi, et non le-dimanche, après l’octave du Saint-
Sacrement,, nous approchant de la sainte Table et faisant, ce jour-là,
une amende honorable qui peut revêtir différentes formes, depuis la
simple lecture d’une prière réparatrice.: 9. .

que ou l'érection d unmonument.” gl
Nous avons de grandes grâces à demander,

jusqu’à la procession publi
Ed

entr’ Queler'autres: Quele
8 cré-Coeuréclaire n0sgouvernants afin, qu’ils sortent de leur
artis“Bt qu'ils abandonnent leurs fausses manoeuvres qui menacent
de nous amener ‘la rüine ;

Qun éclaire noslégislateurs afin qu’ils cessent de nous imposer
des lois révolutionnaires, contre la famille et l’invioläbilité du lien
matrimonial;

‘Qu’Il donne du coeur à ceux qui depuis des années ne se sont
pas oceupés de ‘‘travailler pour la gloire de Dieu” et qui n’ont cessé
d'exploiter leurs compatriotes moins fortunés où moins influents ;-

u'Il nous débarrasse de ces agitateurs qui viennent prêcher à
nos populations des absurdités sociales et desidées révolutionnaires;

Qu’Il ramène enfin notre peuple aux saines notions
et dy devoir. .

de la justice

Nous avons besoin de cela et de bien d’autres choses encore.
Demandons-le, avec confiance et il nous l’accordera.
prière se manifeste de toutes les manières et qu’elle
mage aussi complet que sincère à Celui qui ne demande qu
dre sur.nous ses abondantes grâces.

L'amélioration
Constante
dans nos méthodes de cuire
Jes pains Mother et Quaker
nous permettent de faire un
pain beaucoup supérieur à ¢e-
lui ‘d’autrefois. Notre com-
merce grandement augmonté
nous a aussi prouvé que nos
efforts ont été beaucoup ap-
préciés. Avez-vous essayé un
pain .oMther ou Quaker ré-
cemment? Sinon, faites-le
aujourd’hui. LS

Sr
Boflangerie hygiénique: Tél.
C. 574. 458, rue Catherine.

mer ——— 7
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FERS ELECTRIQUES
À ménagère progressive a be-

. soin des outils modernes.
“Le fer éalectrique est moderne—
‘utile—et bon marché. Il n'en

coûte que
très peu pour
le faire fone-

i tionner. Voy-
EY cz-nour

  

   
au

fe sujet des ap-
SHEA pareils élec-

triques.

~ COMMISSION HYDRO-
ELECTRIQUE D'OTTAWA

109 RUE BANK
Tél. Queen 1901.  

Que votre

soit un hom-
"4 répan-

‘Taomas POULIN.

POUR LES LIBÉRAUX
Le parti libéral! tiendra, demain

soir à la salle Charbonneau, sous les

auspices de l'Association libérale du

comté une importante réunion afin

de choisir les trois délégués qui de-

vront aller représenter le comté à
la grande convention libérale qui se

tiendra à Ottawa, les 5, 6 et 7 août

prochains. On nous prie d’annoncer

que les libéraux de la ville et du
comté sont invités à cette réunion.

Nous donrerons demain les dé-

tails du travail qui devra étre fait

par la grande convention du mois

d'aou., où le travail principal con-

sistera à se choisir un chef perma-

nent. A

UNE ENTENTE
ENTRE HONGROIS

ET ROUMAINS
(Dépêche de la Presse Associge.)

Copenhague, 25— * Les comman-

dants alliés ont accordé aux hongrois
Jusqu'au 28 juin pour évacuer le port

Tchéquo-Blovaquie dont Ils avaient

fait l'invasion, d'après une dépêche

de Bucharest aujourd’hui. On de-

mande pleine et entière compensa-

tion pour les dommages causés par

les troupes  hongroises. Lorsque

l'évacuation sera accomplia les al-

liés, dit-on demanderont aux Rou-

mains d'évacuer le territoire hon-

grois.

Les Hongreis. ajoute le message,

ont signifié leur acceptation de ces

conditions,

La raison est abeille, 4 l’on

exige d'elle que mon produit; son uti
Hté-Jai tient lieu de beanté.

nu (ns notre ville

ELLE SE BLESSE
EN SAUTANT

Un incendie s’est déclaré hier au

No 9 rue St-Heñri et une femme ast

maintenant à l’Hôpital du Sacré-

Couer souffrant d’une. facture de

bras et de jambe.

L’alarme fut donnée vers 11 h.

05 hier midi et les pompiers se ren-

dirent immédiatement sur les lieux

et combattirent le feu avec deux

jets d’eau. Les dommages s’élèvent

à environ $800 et il n’y a que le

propriétaire Pichard qui a des as-

surances. Les locataires, Alphonse

Régimbal, Louis Caron et Maderre

n’en ont pas.

Avant que les pompiers arrivent,

Mme Caron qui était couchée dans

une chambre de 1'étage supérieur,

craignant de se voir cernée par ies

flammes et la fumée, sauta par la

fenêtre. Dans sa chute elle se cas-
sa une jambe et un bras. On la

transporta immédiatement à l'Hô-

pital du Sacré-Coeur où elle est

dans un état relativement satisfai-

sant.

La cause de l'incendie est l'explo-

sion d’un poéle à l’huile.

PROCESSION DU
SACRE-COEUR

L'heure tardive à laquelle doit avoir
lieu la procession et la cérémonie au

reposoir, qui sera assez longue, ne nous
permet pas de suivre tout le par-

cours de dimanche dernier. La pro-
cession en conséquence suivra le par-

cour suivant : rues Victoria, Cham-
plain, Reboul et Laurier jusqu’au re-

posoir. Après la cérémonie au repo-
soir le T. 8. 8. sera déposé et rappor-

té privément à l’église.

IL PART POUR
D’AUTRES CIEUX

Alfred Desrosiers, acteur bien con.

comparaissait
l’autre jour sous l’accusation d’avoir

tenu une maison de désordres. Il plai-
dait non coupable et était remis en

liberté provisoire sous cautionnement,
LEcalesavait’ 688’ ‘fixe’2ce ‘ma-
tin, mais ce matin Desrosiers n’y était
pas’
Lorsque cette cause fut appelée, M.

le magistrat Goyette annonga qu’hier
‘soir, entre le coucher du soleil et le

érépuseule, il avait reçu un télégram-
me de Québec se lisant comme suit :

‘Je m’embarque cé soir pour la
France où je vais recommencer Une

vie nouvelle’.
Le cautionnement a été confisqué.
Une aceusée du nom de Alice Sé-

guin, est aussi disparue.

ACCUSES DE MEURTRE
L'enquête du coroner sur la mort

du soldat James Lawrence, de To-

ronto, tué dans un bouge du Chemin

Chelsea, a eu un terrible écho ce

matin en cour du magistrat et deux

accusations de meurtre ont été por-

tées. Les deux accusés sont Georges

Durand et Eugénie Harel alias Mme

Durand ou. Mme Fernande, tenan-

cière du lieu. Tous deux sont accu-

sés d’avoir malicieusement tués Ja-

mes Lawrence.

Vallières et Couturier, accusés

d'assaut d&ntre Killarney, MeNulty
et Hogan, ont été retirés et lès deux

accusés ont été remis en liberté. On

à discuté quelque temps pour savoir

si Ia Couronne allait retirer l’accu-

sation d'assaut portée aussi contre

Durand, mais la Couronne a main-

tenu son accusation. Cetie cause

avait été fixée pour ce matin, pour

enquéte préliminaire. L’avocat de

l'accusé M. Ste-Marie a déclaré qu’il

était prêt à procéder et l'enquête a

commencé,

L'accusation portée contre Ho-

gan, Killarney et McNulty, d’avolr

troublé la paix publique at cr. .6

des dommages À la propriété avait été
fixée à ce matin. Elle a été ajour-

née à samedt.

AVIS
Les déposants de la CAISSE PO-

PULAIRE sont priés de présenter

leurs livres pour être vérifiés. S'a-

dresser cette semaine.

W. COULONBE,
105 rue Du Pont, Hull.

POUR LES FETES
DU SACRE-COEUR

Lanternes. pour illumination.

Drapeaux et décorations. Spécialité:
Grand pavillon en Jaine (bunting).
première qualité et de toutes grar-

deurs, S'adressera

P. A. LAROCQUE,

Libraire, 139, rue Maisonneuve Hulj,

Tél. Queen 7906. 

|L'ENQUÊTE SUR
LA TRAGÉDIE

DE CHELSEA
GEORGES DURAND ET LA FEM-

MEHIRELLE SONT ARRETES

SOUS ACOUSATION DE MEUR-

TRE. — LA FILLE LAFLEUR

DETENUE COMME TEMOIN.

 

L'enquête sur la mort su soidat

Lawrence s’est terminée mardi soir

et le jury après près de deux heures

de délibération, de 10 heures 40 à

12 heures 30, a rendu le verdict’

suivant: ‘‘Les témoignages enten-

dus indiquent Georges Durant com-

me celui qui a tiré le coup qui a tué

James Lawrence.”

Immédiatement après le verdict,

le détective Rioux, de la-police pro-

vinciale, arréta ‘Georges Durand et

sa femme sous l'accusation de meur-

tre, et Flossie Lafleur, alias Lafleur

et Auclair, comme pensionnaire

d'une maison de désordre. L’accusa-

tion contre cette dernière était por-

tée par son mari qui démeure à
Montréal. Mme Durand alias Hi-

relle avait été jusqu'ici en liberté.

Les témoignages les plus com-

promettants à l’enquête d'hier soir

ont été ceux de Mme Hirelle et de

agent en chef Chevalier de Hull.

Mme Hirelle préfére parler en

français. Dans la soirée du 16 six

jeunes hommes entrèrent dans la

maison. Ils paraissaient sous I'in-

fluence de la boisson. Elle s’en éloi-

gna autant que possible et encore

plus lorsqu'une de ses pensionnal-

res, Alice Lesage, lui dit que les six

clients étaient armés. Elle est en-

trée dans sa chambre et l’on a com-

mencé à se courir dans la maison.

Deux des hommes entrèrent dans sa

chambre et lui montrant leurs insi-

gnes dirent qu’ils étaient des détec-

tives et 1a maltraitèrent. Killarney

sortit un revolver et lui dit qu’il lui

ferait son affaire si ellé ne faisait

pas attention. La rixe prit des pro-

portions plus terribles encore. Elle

parvint à sortir accompagné de

Blanche Lalonde. Elle ne sait s'il y
avait des armes dans la maison et

n'en a pas vues entre les mains de

Durand. -

‘N'avez-vous pas déclaré au dé-

tective Rioux que quelqu'un avait

pris une carabine de vos mains?”

dit Mtre Ritchie. Elle ne se rappelle

pas. ol

L'agent en chef Chevalier déclare
que lorsqu'il est arrivé à la maison

Hirelle vers 1 heure 15, Léo Long-

pré était dans la cuisine à laver

la tête de Hogan.

McNulty et Killarney vinrent à

lui et lui dirent que l’un d’eux était

dans une chambre voisine. Les am-

poules électriques avajent été bri-

sées. Dans le salon, Lawrence gisait

sur le ventre, blessé. II chercha en

un auto. Dans la maison il y avait
Hogan, McNulty, Willarney, Donat

Laberge, Léo Longpré. Il n’a pas vu

Durand avant quatre heures. Lui et

Couturier allaient & l'hôpital avec

Savard et Vallières blessés. L'agent

trouva une cartouche vide sous une

table et l’agent Perron en trouva

une autre dans la chambre où était

le corps de Lawrence. Il trouva un

fusil à double canon derrière une

porte. Vers onze heures dans la ma-

tinée une carabine ‘de calibre 44-40.

fut trouvée sous du linge près de la

touches étaient de calibre 38 mais

ment de leur arrestation, Hogan.

McNulty et Killarney ne portaient

pas d'armes,

 

UNE VISITE DU
PRESIDENT POINCARE

EN BELGIQUE

Bruxelles, 25. — (Dépêche de la

Presse Associée.)—La date de la

visite à Bruxelles, du président

Poincaré de la France a été fixée

pour le 21 juillet, jour de la fête
nationale belge. I! sera accompa-

revue de l’armée belge le 22 juillet.
Le programme de la visite dn M.

Poincaré comprend des voyages à An-

vers, à Gand et à Liège. Le président
français doit conférer à la ville de

Liège le ruban de la légion d’honneur

pour la récompenser de aon héroigue
défense contre les allemands en 1914,
Il visitera aussi le cardinal Mercier

à Malines.
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| tent Jour plein depuis hier. Les

vain à avoir une ambulance. Law-

rence fut dépêché à l'hôpital dans

porte de la propriétaire. Les car-

entraient dans la carabine. Au mo-

gné des maréchaux Joffre, Foch et

Pétain qui assisteront tous, à une

EXAMENSDU
SERVICECIVIL

service civil bat-

exa-

mens préliminaires pour les candidats

de langues française commençaient

mardi matin au sous-sol de l’église du
Sacré-Coeur. Aujourd’hui les candi-

date aux fonctivns de commis, de sté-
nographes et de dactylographes subis-
sent leurs épreuves. Ces examens se

termineront demain après-midi. Les

examens pour les candidats anglais se
passent à la salle St.George.

pres

SACRE-COEUR

TFAWA, MEROREDL 25JUIN 1919,

Les examens du

AU

 

Jeudi soir s’ouvrira à l’église du

Sacré-Coeur un triduum préparatoi-
re à la Fête du Sacré-Coeur. La eéré-

monie commencera à 7 heures 30. Un

sermon sera préché par le R. P. La-

flamme, curé de la paroisse. Le tri.

duum se terminera par la grand 'messe

solennelle, dimanche matin.

Les écoles fermeront vendredi dans

la‘ paroisse, La distribution des prix
pour les petites filles de l’école Saint-
Pierre aura lieu vendredi après-midi.

Celle des petits garçons aura lieu pro-

bablement jeudi après-midi. .
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| d’apprendre que 

11 n’y à pas eu beaucoup de chan-

gement dans la température entre

la côte de l'Atlantique et les Grands
Lacs. Dans l’ouest de l'Ontario le
tmps est au xorages; ailleurs il est
beau. .

Température: maximum hier, 92;

minimum durant la nuit, 64, à 8
heures ce matin, 72,

Aujourd'hui—Vents légers, beau

et très chaud; orages en quelques

endroits. :

 

 

IL FAUDRA JOUER

“GOD SAVE THE KING”

Les automobilistes vont jubiler

la législature,

dans sa sollicitude, leur accorde

le droit de pouvoir faire désormais  
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Le Lait de Ottawa Dairy,le
Roi de toutes les Nourritures

Le lait est le seul aliment employé par
toutes les classes dans tout le monde ci-

vilisé et non civilisé, Et le lait de l'Otta-

wa Dairy est

pur et le plus

sans doute le lait le plus

avantageux qui puisse être

obtenu quelque part que ce soit, et le seul

lait que vous

La Crème

Glacée

Pure Crème 
devriez employer.

Téléphone
Queen
1183

 

 
  

du 20 milles dans les villes et vile

lages et du 25 milles dans la‘cam-

pagne sans craihdre de recevoir au

bout de quelques jours une somma-

tion de comparaître en cour de po-

lice. é

Une innovation surprenante sur

ert

‘laquelle la législature a exercé ses
pouvoirs est le chant de l'hymne

national qui ser aobligatoire apréi

chaque représentation dans le

théâtres. Ces salles devront avoi:
des matrones si les enfants y son

admis sans surveillance.

—
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PREMIERE EMISSION

La Compagnie dePulpeet de Pouvoirs d’Éau du Saguenay
$5,500,000.

6
OBLIGATIONS GARANTIES

102/0
Remboursables par séries annuelles inégales, depuis le ler Juillet 1921 jusqu'au ler Juillet 198L

GARANTIE DES OBLIGATIONS:

Cette étrission est garantie par $7,125,000. de valeurs portant 1ère hypothèque et par
$10,621.000. d’actions préférentielles et ordinaires des compagnies suivantes, |

représentant le contrôle absolu des dites compagnies.

COMPAGNIES
LA COMPAGNIE DE PULPE DE CHICOUTIMI;
LA SOCIETE D'ECLAIRAGE ET D’ENERGIE ELECTRIQUE

CONTROLÉES
LA COMPAGNIE DE CHEMIN DE FER ROBERVAL-SAGUENAY;
LA COMPAGNIE GENERALE DU PORT DE CHICOUTIMI;
LA ST. LAWRENCE PULP AND LUMBER CORPORATION;

de nn
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LA COMPAGNIE DE PULPE DE CHICOUTIMI
est le plus grand fabricant de Pulpe au. monde,

 

 
 

ENREG
Company,” Montréal.

validité de ces obligations.

plas
11

LIMITES FO

POUVOIRS D’EAU.— La

| 9,200 chevaux.vapeur.

m
e

en tie de a

Inc. New-York
i 

8 RENE-T. LECLERC
Brmquiks

160 rue St-Jucques,

112 rue fit-Sacques,  

RACHAT: La Compagnie se réserve le droit de racheter ces obl
aux dates d'échéances des coupons, en donnant avis préalable de trente jours.

FIDEI-COMMISSAIRE: “ The Crown Trust Company,” Montréal.

LEGALITE: Messieurs Béique & Béique, et Messieurs MeGibbon, Mitchell,

PRODUCTION.— Le Compagnie de Pul
fabricant do pa.pc au monde.

00 tonnes de pulpe mécanique par année et ça production sers
pertée à 130,000 tonnes sitôt que !a nouvelle nsine sera en opéraiion.

RESTIERES.— La Compagnie de Pulpe de Chicen-
timi possède on centrôle 2,305 milles carrés d-
774 milles carrés sont possédés en pleine
experis estiment à 20,800,000 cordes ka quantité de bois de pulpe
qui peut étre coupée mur ces limites.

Compagnie de
possède des Pouvoirs d’Eau susceptitles de
45,000 chevaux-vapeur et utilise 30,00€ chevaux-vapeur. La Société
d’Eclairage et d’Euergie Electrique du Szgnenay possède en propre
on a sous bail env ron 160,000 chevaux-var eur ei ntifise cctæcllemen:

Maison fondée en 1901.

BEAUSOLEIL LIMITEE,

Agents Financiere

Coupures: $100. $500., $1000.

iga:

OU PAYABLES : Le Capital et les intérêts sont payables en OR, au choix du porteur ou du détenteur enregistré, À

LA BANQUE D'HOCHELAGA, ET A LA BANQUE MOLSONS, A MONTREAL ET À QUESEC, ET A
THE NATIONAL PARK BANK OF NEW YORK, A NEW-YORK, U.S.A.

Le premier conpon représente sept mois d’intérét et sera payable le 1er
le ler juillet et le 1er janvier de chaque année.

ISTREMENT: Ces obligations peuvent être enregistrées quant au capital, gratuitement, an bureau de “The Crown Trost

RENSEIGNEMENTS GENERAUX:

de Chicoutimi est le
e fabrique actuellement

limites à bois dont
té ‘Freehold).

Pulpe de Chicoutimi
velopper environ

PROFTTS.— Les quatre Compagnies dont les valeurs sont gagées
présente émiselon ont réalisé pour l’année finissant Je

31 décembre 1918, déduction faite des dépenses de fabrication et d'ad-
ministration, d'après les étais certiflés de Marwie, Mitchcl, Peat
& Cleo, un profit de $1,081,509.54. réparti comme suit:

La
La Séciéié

Saguenay
La Compagnie
Le Compagnie

nirage et à i
10e s0 000 ou...

est
$1,260,000 les prets de ces

P

sant les bevoirs ds
RES
graduel des obligatiens émises. 

CONSEIL D’ADMINISTRATION:

H  L'honocabie F. L BEIQUE, Sénateur, Vice-Président de la Banque
d'Hochelaga et Directeur du Canadian Pacific Railway.

M. EDWARD C. PRATT, Gérant-Général de la Banque Maolsons.

M. LOUIS CHABLE, Vice-Président d American Paper Exports

L'honorable J. M. WILSON, Sénateur, Directeur de la Banque
d'Hochelaga, Directeur Montreal Tramways.

On peut souscrire à cet emprant et obtenir de plus amples remnelen--e"d; aux bareaux de

90 rue St-Jacques.

Montréa)

Montréd

BT A TOUTES ‘XJ

LA BANQUE D’HOCHELAGA
AGISSANT POUR LE COMPTE DES MEMBRE£ DU SYNDICAT NC

cavemen

VERSAILLES,
VIDRICAIRE, BOULAIS, LIMITRE

MONTREAL QUEREC

PROVINCIAL SECURITIES Li>%ed
105 Coie de lo Mat gre

PEtusaOS

M. J. E. A. DUBUC, Chicoutimi.

M. JOS. QUINTAL. Président de la Chambre deCommercede Montréal.

L'honorable NEMESE GARNEAU, Conseiller Législatif, Directenr
de la Banque Provinciale du Canada.\

M. RE. HAMMOND, Vice-Président Craig-Becker Company,
Inc. New-York.

M. JOHN T. STEELE, Buffalo.

198 raz St-Jemn

8 Membres de ln Bourse de Moncéal
MeCUAIG BROS & oy MONTREAL QUEBEC

Mambres de ba Bourse de 9 Notre-Dame O. 7 rus St.Plerre
83 rue Netre-Dame Onest

HONTREAL

SUGCURSALES VA

ET D3

2OUCMIPFION.

janvier 1920. Les autres coupons sent payables tous les six mois,

tions, par tirage au sort, en tout ou en partie, à 102% et l'intérêt cours,

Casgrain, McDougall et Stairs, Avecats, sc sont assurés de la

Les actes de fidéi-commis ont été passés par devant Mtre R. Faribauit, N.P., à Montréal

Prix: Au Pair (100) et l’intérêt couru.

Compagine de Puipe de Chicontiat
Se “Energie

Cessna 133,730.56
de Chemin de fer Roberval-Baguenay..
Générale du Pert de Chicoutimi...

Le product d Compagnie de Pulpe
l’année 1919 Loenduea prix quipermet

BUT DE LA PRESENTE EMISSION

L'émission de $5,500,000 d'obligations de ‘La
et de Pouvoire d’Ean du Sagn.ay °° a peur but

et de grouper entre les maine d’une même compagnie
différentes sociétés eni eonatitaent l’ensemble2 entreprises
‘autour de “ La Compagnie de Pulpe de Chicontimi.”USE
permet également de constituer an FONDS DE RO >

VE et un FONDS D’AMOUTISSEMENT

L G. BEAUBIEN & CIE

LA BANQUE MOLSONS

  

  
  

     

 

  
  

 

    

    

 

   
  

   
  

   

     
  
  
  

    

   
  
  
   

  

     

 

  

 

opus=Ami 19,556.50
Slectrique du »

105,002.38
23,179.60

$1,081,509.54

 

de Chficont'mi pour
d'estimer à plus de

ee pour I’ on cours.
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Comment maintenir sa santé]
1
1
| Ie

(Suite)

Ecoulement de l'oreille.—Consul-

tez un sbécialiste ou bien allez au
‘dispensaire. Ne négligez pas de

, vous faire traiter, si vous ne voulez

pas exposer à l'infection d'autres

parties de l’organisme.

Bruits du coeur, affections car-

---- diaques.—Un homme avec un coeur

malade peut n'être pas apte au ser-

vice militaire, mais si son régime

alimentaire, l’exercice qu’il prend,

, son travail et son repos sont ce

“ qu’ils doivent être, son coeur ne
. l'empêchera pas d'atteindre un âge

: avancé, Un cardiaque évitera les sti-

mulents etle tabac; il ne boira que

peu de thé ou de café; il évitera

également les repas copieux, le soir
‘surtout, 11 vivrâ en plein air, autant

. que possible, et fera de l’exercice

au dehors, tous les jours, tout en

évitant la surfatigue du coeur et

de la circulation. La marche et l’as-
cension des pentes douces sont bon-

nes, si elles n’accélèrent pas trop la

: respiration et ne produisent pas de
‘douleur dans la poitrine. Le ca-‘ia-
‘que s’abstiendra de toute dissipa-
tion et excitation quelconques et

inutiles. S'il y a détresse respira-

Loire, étourdissements, hydropysie,

il consultera le médecin. Tous les

coeurs endommagés doivent être

“ examinés au moins une fois l'an et
leur état noté avec soin par le mé-

decin. Dans certains cas l'irrégula-

:”  rité des battements du coeur n'a pas
grande importance, dans d’autres

elle est très grave et requiert l’at-

tention du médecin.

Tension artérielle élevée. — Une

ténsion élevée peut n’être que tem-

“ Poraire et'accidentelle, mais pôur en
être sûr, il est nécessaire d’être sur

l'observation du médecin. Une vie

régulière, comme pour les cardia-
ques, s'applique 2 ceux dont Ja ten-

sion artérielle est exagérée, lesquels

, doivent éviter tout surmenage men-

‘tal et physique, s'abstenir des vian-

des, des stimulants et de tout excès.

Troubles pulmonaires. — S'il y a

lieu de suspecter la tuberculose,

© consultez sans délai le médecin et
W lsuivez à TRES dés Fécombiataa- |'È

‘’tlons. La base du traitement est
“l'air pur en abondan-- une di ‘e

généreuse,—pain et beurre, céréales

et gras, légumes et fruits verts. Evi-

tez les alcools et le tabac, ainsi que

les remèdes brevetés, dont vous li-
- sez les annonces “eténtissantes dans
les journaux. Fuyez' les charlatants

et tous ceux qui se proclament thau-

maturges. Evitez les grandes fati-

qués' physiques et mentales. -Ne

-couréz pas de risques. Rapportez-

-vous à l’ôfficier de santé de votre

municipalité ou de votre district. Ils

se féront un devoir de vous donner
des avis sages.
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Rhumatisme.—Cet état morbide

peut être causé par l'infection des

amygdales, des dents, des fosses na-

sales ou d’autres cavités. Les lini-

ments ne le guérissent pas. Allez au

médecin et au dentiste pour qu’ils

suppriment le foyer d’infecticn.

Syphilis—Gonnorrhée.—Un long

et persévérant traitement est néces-

saire contre ces maladies, pourvo-

tre propre protection, celle de votre

famille et du public. Dans les gran-

des villes, il existe des services gra-

tuits pour ie traitement de ces af-

fections.

Alcool.—L'alcool, sous toutes ses

formes, tel qu'habituellement ab-

sorbde. n'est pas un stimulant mais
une -drogue. L’alcool non-seule-

ment réduit la force d’un peuple, et

influence son efficacité. L’expérien-

ce des assurances-vie démontrent

que le taux de la mortalité chez les

buveurs d'habitude, censés tempé-

rants, même en deçà de la soi-di-

sant modération, est près du double

du taux que l’on rencontre dans ’a

moyenne des gens. L’excès dans le

boire vous causera des misères,

peut-être même une mort prématu-

rée et misérable. Pourquoi donc

vous exposer à ce danger?

Les maladies nerveuses et men-«

tales.—Ces états morbides sont du

ressort dumédecin et des spécia-

listes. Certaines maladies nerveu-

ses résultent de mauvaises habitu-

des mentales, de la crainte ou du

défaut de courage nécessaire pour

faire face à la vie et oublier 3es
miséres.

Plusieurs maladies nerveuses ont

pour cause des états physiques dont

il importe de rechercher les sour-

ces afin de les faire disparaître par

un traitement approprié.

Diverses ‘conditions. — Les trou-

bles du nez et de la gorge, de la

vessie, l'appendicite chronique, les

affections cutanées requèrent sans

retard les soins du médecin. Si vous
n’avez pas de médecin de famille,
si vous êtes pauvre, allez au dispen-
saire ou à l’hôpital vous faire trai-
ter.

" Ne passez pas à tra ars la.vie
avet ces ‘handicaps dont vous pouvez
le plus souvent vous débarrasser
facilement. Ne traînez pas une ex-

istence misérable, ne raccourcissez
pas votre vie, ne réduisez pas votre
pouvoir économique, votre capacité
de gagner et de jouir en négligeant
de guérir les maux physiques qui
vous affligent.

Pendant que des hommes font
joyeusement face à la mort, faites
aussi face à la vie et à ses misères,

quoiqu'il en coûte ; rendez-vous
forts, sains et aptes. Faites votre
part pour que la nation puisse

mieux faire la sienne.

Dr H. PALARDY.

 

 

La Bonne Cuisine

GATEAUEPONGE

 

Prenez une tasse de sucre, une

tasse de farine, deux cuillerées à

‘table dé poudre à pâte, trois cuille-
‘tées 2 table d’eau froide, trois
deufs, du citron.

Battez les oeufs, ajoutez le sucre.
Battez bien légèrement l’eau et le

‘citron, enveloppez dans la farine.
Faites cuire au four modéré,

i GATEAU BLANC AUX FRUITS

« ‘Prenez une tasse et demie de su-

E
L
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tasses de farine, les trois-quarte d’u-
ne tasse de noix, une tasse de raisins«â

ge

Yas trois quarts d’une tasse de lait,

trois cuillerées à thé de poudre à pâ-
“te, une once de pamplemousse, trois

blancs d’oeufs.

1: Mettez en crème la graisse, les
= -beufs, le- sucre, puis ajoutez le lait.
« ‘Mélangez la farine et la poudre

pâte et ajoutez aux autres ingré-

dients. Mélangez dedans les noix,
Jes raisins et à la fin ajoutez les‘
blanes d'oeufs.

OROQUETTES AU JAMBON

 

Prenez deux tasses et demie de

jambon, deux oeufs, une tasse de
miettes de pain, du sel et du poivre

au goût.
Ajoutez les oeufs hien battus aux

miettes de pain. Tranchez mince, ha-
- chez le jambon et mèêlez aux  au-

‘tres ingrédients. Ajoutez un peu de
sel at de poivre, et formez en balles,
puis aplatissez-les, et faites culte dans
de la graisse jusqu'à brunissement.

SOUPE AU LAIT

Prenez une pinte de lait, des pe-

tits morceaux d'écorce de citron,
deux cuillerées à table dé farine ou
uns ruillerée à table de fécule de
blé&d'Inde, dissous dans de }’eau, un

“gd blanc, trois jaunes d’oeufs, trois’

A!

!petit: bâton du canelle, deux cuille-
rées à table de sucre, du sel,
jaunes d’oeuts.

Faites bouillir. Ie lait, ajoutez la
; canelle, l’écorce de vitron, le su-;
‘ere et le sel; liez avec de la farine
et ia fécule de blé d'Inde; ajoutez
les jaunes d'oeufs nélés à un peu de
lait froid. Faites bouillir et versez.
———

Pensées Choisies

deux

 

T] est impossible À une âme de
savoir sans tressaillement le souffle
d’une autre Âme—LACORDAIRE.

 ..

TI n’y a pas d'éloquence solitaire,
et tout orateur a deux génies, le sien
et celui du siècle qui l’écoute —LA-
CORDAIRE.

. * =  
Quoiconque n’aime pas Dien a par

cela seul une cause permanente d’a-
version contre l’état social, qui ne
saurait se passer de Dieu—LACOR-
DAIRE.

 

+ *

Béni soit Dien qui nous donne des

amis et des fleurs, et qui fait l’a-
mitié plus belle encore que les jardins
et pour toutes les saisons.

* * *

*  

11 v a dans re beau sentiment de

l'amitié chrétienne tous les carac.
tère d'un don divin. On sent que,

ceia vient du grand Dieu qui a vou.
lu réparer nox coenrs par l'amour. !

L'amitié fortifie et tempère. Sans
nous rien Ater de nos qualités pro-

pres. elle nous donne quelque chose
des qualités de conx que nous  ai-

à bruver, h vaincre les faiblesses du
respect humain, que nous trouvons!

 

nos amis sont IA

mnsrniver, et au besoin rectifier Je‘

mouvement qui nous fait agir.
| Louis Veuillot.

 
 

voix les louanges du Sacré-Coeur de

Foch a demandéau Baeré-Coeur,. en

toire prompte et définitive.

1918 que la victoire a été en marche
et qu’elle n’a plus connu d’arrêt.

 
4.—dJe serai leur refuge assuré

pendant la vie et surtout

à leur mort.

eeSsnemcrssrmrugsrosenarySn.

| DANS L'INTINITE

 

LE TRIOMPHE DU
SACRE-COEUR

L’Heure est venue. C’est vendre-
di prochain que le Sacré-Coeur de
Jésus devra être glorifié et consolé

par un triomphe digne de ses bien-
faits.

Il faut qu’il règne et I! règnera à
Saint-Sauveur et dans tout Québec

le soir de sa fête pendant la proces-

sion du Très_Saint-Sacrement porté
solennellement par Son Excellence le
Délégué de Sa Sainteté Benoît XV,

Monseigneur Pietro di Maria.

Préparons-nous à chanter à pleine.

Jésus, en souvenir de la grande vie-
toire dont il a été la-cause première,

car ne sait-on pas que le maréchal

vonsacrant “les armées, une ieLa

Et c’est à partir du mois de juir

Si plus tard, a dit un grand arehe-
vêque français, on arrive à connai-

tre tous cequi s’est passé surnatarel-
lement. pendant la terrible guerrz et
surtout pendant les derniers mois, on
sera obligé de proclamer le Sacré-

Coeur généralissime des armées al.

liées, et. nos grands chefs catholiques,

ses lieutenants fidèles et admirables.
Nous avons done des témoignages|

de reconnaissance à offrir au Sarré-
Coeur. Profitons du jour de sa fête

pour nous attacher entiërement à son
service royal

Plaçons en Lui tontes nos espéran-

ces, approchons’nous de la sainte ta-

ble pour le recevoir, et suivons-e

dans la procession du Saint-Sacre-
ment avee cette prière sur nos lèvres:|

Coeur sacré de Jésus, que votre rè-

gne arrive!

v, L, O.M. 1
—_—

Conseils Pratiques
Un peu de pétrole ajouté à l’eau

nour laver les piancher- ‘uw

bs produit nn excelent effet.
* = =

Essuyez les appliques métalliques et
Yes cadres salis par les mouches avec

un linge trempé dans le pétrole.
x + =

Après le nettoyage complet des

couchettes, appliquez du pétrole au

moyen d'une plume.
. »

ives

*

Nettovez vos couchettes en cuivre,

avec une flannelle trempée dans le
pétrole et polissez avec un chamois.

. «+

Le pétrole assouplit. les chaussures

durcies par l’eau et les rend molles

comme des neuves,
. » a

Le charbon de hois en cataplasme |
sur des blessures on plaies malignes
est sana rival, souvent il suffit à cor-

toder la chair morte, 1a faisant dia.

‘paraître d'un quart en six heures.

‘Dans les ras d’excroissance il est

inapprériable.
* » »

Le charbon de bois appliqué froid,
ant une brûlure, fait disparaître ln

donleur immédiatement; si on le lais-

se une heure la brôûlure semble gué-

rie, si elle est superfirielle.

: venu,

 
pour connaître, gâtée qui en eat entourés perd sa Contestant pour vous

manvaise adeur, répandu sur des peaux

Et tu dis:

  
Les fleurs n’ont pas d’haleine ; un souffle errant gui passe

Emporte leurs senteurs,
Et jamais ce soupir n’a demandé leur grace

Aux hivers destructeurs.

Et cependant les fleurs, d’une beauté si tendre,
Sont-elles sans amour?

Ne les voyez-vous pas à la chaleur s’étendre
Et se porter au jour?

L’aube au rire léger, leur mère et leur amie,
Dissipe leur sommeil:

N’a-t-elle pu causer à la moins endormie
Un semblant de réveil?

Ne concevez-vous point l’âme libre d'idées,
Un coeur, un coeur tout pur,

Des lèvres seulement vers la flamme guidées,
Des fleurs cherchant l’azur ?

  

LES FLEURS
 

 

O poète insensé, tu pends un fil de lyre
À tout ce que tu vois,

‘ Penchez-vous, écoutez, tout respire!”
Hélas! non c'est ta voix.

P
R

 
Dansla convalescence, où nous vivons comméelles,

Nous laissant vivre en Dieu,
Le plus discret bonjour du soleil aux prunelles

Nous fait sourire un peu;

Quand la vie a pour nous ses portes demi-closes,
Les plantes sont nos soeurs,

Nous comprenons aloirs le songe obseur des roses
Et ses vagues douceurs;

Nous sentons qu’il est doux de végéter encore,
Tant affaibli qu’on soit,

Et de remercier un ami qu’on ignore
D'un baiser qu ’onreçoit.

Il est ainsi des fleurs, et ces frêles personnét -
Ont leurs menus désirs;

Dans leur vie éphémère il est ‘des heures bonnes:
Elles ont des plaisirs.

La plante résignée aime où son pied demeurè
Et bénit le chemin,

Heureuse de s’ouvrir à tout ce qui l’effleure
Et d'embaumer la main ;-

Si cela fait mourir ;

Voir 

De faire une visite en échangeant un rêve
Sur le vent messager,

Oud ‘offrir en pleurant:l¢ meilleur de sa sève
:À quelque amant léger;

De dire: ‘‘Ah! cueille-moi, je te rendrai jolie,
Enfant qui peux coùrir;

Cela fait voyager d’étrépar toi cueillie,,

““Je veux aller au bal, et là dans un béau vase
Régner avec langueur,

le monde, et lui plaire, et finir dans l'extase,
A l’ombre, sur un coeur.”

Sully PRUDHOMME.

Pour Rire

TOUT A LA GRACE

Un des- points fondamentaux de la

doctrine des janséniste était que,
chez l’homme, la grâce faisait tout et
le mérite rien. Un jour que le. duc

d’Orléans, régent, sortait du conseil,
après avoir nommé à des bénéfices

ecclésiastiques quelques abbés favo-
ris, il dit: ‘“J’espère que les jansénis-

tes né sé pléindront pas de moi, je
viens de donner tout à la grâce et

rien au mérite.’

 

RAISON PEREMPTOIRE

ne voulez.vous

votre

avec

—Voulez-vous ou

pas renouveler le permis de
chien, dit le juge au prévenu,
impatience.

—Non, monsieur je juge, dit le pré.
mais ...

—Jl n’y a pas de ‘“mais’’ ici, vous

savez fort bien que votre permis est
expiré.

—Certainement,
mais le chien aussi.

monsieur le juge,

 

LA TENTATION BLOIGNEB!

Anna.—Tu n'aurais pas pu trouver
un porte-cigarette plus long?

Charlie —On m'a recommandé d’é-
loigner de moi les cigarettes; c’est le
plus loin que je puisse admettre.

PENSEESOHOISIES
Si l’homme sans lettres n’est pas

capable de discerner dans les oeuvres
d’art le point où git la beauté, il

lA sent d’une manière générale, et
surtout s’il a recu de Dieu le don

d'être mu par up verbe éloquent.—
LACORDAIRE.

————} 
toujours à quelque degré sur le che- . 0 ( |
min du devoir et nous marchonsj Le charbon de bois est utile pour] VOTRE INTURET

Avec plus d'ansurance parce que beaucoup d'autres usages. La viande! Voon commande d'aider trus coax qui
tent pour vous. Notre journal a 416

1 cocpte aur votre
appui nae 4° alonra+vous lui acrorder gé
néreusement. Une fagon des

 
us efftcanen

en tan ou aur des animaux morts, il de contribuer A mon Sucebu,6 bt 4Acharer
prévient. toute mauvaise odeur. chez uox annonceurs at de toujours men

tinanar nntre innrnal Ne manner nae i

ECHO SOCIAL

Mme Pascal Poirier, épouse du sé-
nateur Poitier, part vendredi pour
Shédiac, N. B., après avoir passéla
session à Ottawa,
Mme Gourdeau et Mme Lucien Ban-

ce partiront prochainement pour Bic,
Qué.. où elles passeront-une couplé de

 

mois.-

Lady Fiset et sa famille sont par-
tis pour leur résidence d’été de Ri.
mouski,

Mle J. Chapleau partira prochai-,
nement pour le lac Placide.,
Mme Fafard, qui a2 passé quelques

jours à L’Islet, est revenue à Otta-
wa, hiers,

Le sénateur Beaubien, de Montréal,

loge au Château.

Mardi matin, à huit heures, à lé,
glise Saint-Patrice, avait lieu le ma-
riage de Mlle Bernadotte Frances, fil-
le de M. et Mme Patrick Hart, à M.

Léo Sauvé, employé aux bureaux du
Pacifique, fils de M. et MmeJ. Sau-,

vé, de Portage du Fort. Les mnou-
veaux mariés sont partis pour voyage
av Saguenay.

Parmi tw soldats d’Ottawa qui sont
arrivés hier de Sibérie était le lieute-
nant-colonel Ernest-J. Renaud, fils de
M. et Mme Nelson Renaud-de cette
ville. Le lieutenant-colonel Renaud

est un gradué de Ashbury et du Col.
lage Militaire Royal, C'est IA qu’il a

obtenu ses grades. En novembre
1914, il partait pour outre-mer sous
les ordres du colonel White, chef de

l’Ordonnanee Canadienne en Angle
terre. Lorsque le colonci White partit
pour France, «e fut le lieutenant-co-
lonel Renaud qui le remplaça. Après
l'armistice il fut chargé de l'ordon.
nance des troupes canadiennes en 8i-

bérie, où il est demeuré jusqu'au re-
trait des troupes canadiennes.

 

 

EDOUARDCAYER
218 Beechwood TH. R. 3046
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‘je pouvais a peine souffler et mon

‘de difficuité. & respirer .ou -d'une 

SOUFFERT DURANT
TRENTE ANNÉES

“LE TANLAC EST LA ps

MERVEILLEUSE MEDECINE

AU MONDE", DIT UNE FEMME

DE KANSAS.

 

“Pour la premiére fois en trente

ans”, dit rédecemment, dans une en-

trevue, Mme M. Buckingham de-

meurant au no 2438, avenue Ken-

sington, Kansas City, Missouri. ‘Il
m'est possible de manger sans on

éprouver de souffrances dans là

suite, et je ne puis m'’asseoir à la

ruble sans me sentir reconnaissante

pour ce que le Tanlac a fait pour

moi.”

Mme Buckingham est l'épouse de

M. W. J. Buckingham, le fabricant

bien cotinu de voitures st d'auto-

mobiles. Il a travaillé pour la

Compagnie de Carosserie Russell,

durant trente-trois ans. M. et Mme

Buckingham ont demeuré dans Kan-

sas City pendant plus de trente

ans et sont très estimés par tous
ceux qui les connaissent.

“Ce que je mangeais me donfait

dès douleurs”, continua-t-ellé, “‘et

si je me privais dé mangér, je sen-
tais une affreuse sensation de dé-

chirement dans l’estomac, de sorte

que je souffrais presque tout le

temps. Les gaz dans mon éstomac

m’incommodaient à un tel point que

coeur me causait de tels ennuis que

Je craignais la cardialgie. Jé ne

pouvais jouir de repos et je deve-

nais si nerveuse que je ne savais

que faire. Des fois je me sentais
si mal qu j'aurais dû être au lit
et je me trafnais péniblement à mon

ouvrage. J’étais si étourdie que je

pouvais à peine me tenir et nepou-
vais me pencher sans tomber.

“Eb bien, rien ne ms soulagea

sauf pour quelques instants, avant

qué je prisse du Tanlée, et t'est
beaucoup dit, car il me semblait

qu j'avais tout essayé. Pendant un

certain temps je pensai que le Tän-

lac allait me désappointer aussi,
car je ne me sentis jamais aussi
bien après quej’eus pris ma troisiè-

me bouteille; et depuis lors je me
suis améiorée rapidement. Je

puis manger maintenant tout ce que

je veux, et ma nourriture se digére
facilement et les gaz ne se forment

plus dansmon estomac; je ne souf-

fre plus de palpitations du coeur,

douleur guelconque. Mes nerfs

sont presque à l'état normal et mon
ménage ne m'est plus un fardéau,

au contraire c’est un plaisir, pour
moi. Vraiment, je me sens mieux
que lorsque mes incommodités com-
mencérent et je pense Absolument
que le Tanlac est la plus merveil-
leuse médecine au monde.”

Tanlar est vendu à Ottawa dans

les pharmacies de Allan et Cechra-

ne et T. Payment; à Hull, par A. R.
Farley et an Hull Medical Hall.
rer

La bonne réputation est comme
le cyprès; quand une fois il est

brisé, il ne reverdit plus jamais.
(Proverbe italien.)  
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sacs de 10 et 30 livres.

ESFS DNS 1440 PFEYESILLEITEIEN JEN

Tabac sanitaire spécialement destiné aux classes oédetèdres
et soumis à une pxpértise chimique :

9 livres par colis DOBBL020000000000 0000,0 0 LOK Inve

90 Uvres par CXpréss....……..00001000000tous 10.
100 MVros par OTPTEBB....covopos’siossrosssans

1 livre échantillon... 1.80
Frais d’expédition ou de transport au compte de l’acheteus

x Tabac de poy. le plus parfait,

S’adresser diraetement à

J. A. COTE

  

et son emballage vous

assurent d’un sucre

Pa cartons de $ et 5 livres —

 

 

Les Plus Attrayants que Vous Ayez

Jamais Vus |
En élégante, ajustement ut coupe, ces completssurpassent

tous les PALM BEACHES. offerts jusqu'ici à Ottawa.

Quand des Palm Beaches d'une coups aussi recherchée, en ups

telle abondance d'attrayants modèles et patrons, se vendent à

mes prix économique, il n'y a plusde raisons pour que vpus.

vous priviet dé‘leur éonfort de fraicheur et de toilette.

J’expose aussi une grende variété de COMPLETS EN TISSUS
LEGERS, en modèles pour hommes et jeunes gens, à

Me.50--$10.0-$18.00
“POUR L'HOMME CORPULENT,

Une-ahondarcé de taillés fortes onCOMPLETSPALM sea Ç
et TISSUS LEGERS pour vous mossioyTy corpulants.

FEV RTSÇ
Clorers ne Canada

| SUITS,OVERCOATS
ji |EYRY) SIL

Montreal
(2 Sières)

Forente
Winnipeg
‘Vancouver

PARLE TION”
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.teurs qui ont su si bién interpréter

leurs rôles. M. J. E. Desrosiers fait‘f
an Champbourey réel, et, nul mieux |§

* Après une nuit passée à la belle étoi- |

16, il ne ri:sfe plus un seul sou aux
voyageurs, on se retrouve tous le len- |B

‘demain matin pour pleurer sur la si- |§

; f'écoie SteAnne.

3 ar6 ? \

  

JOLIE SEANCE
ÀLASALLE ~

caise, que la société St-Jean-Bap.iste

d'Ottawa avait voulu fêter la fête na-|
tionale des Canadiens-français dans

le capitale en. mettant au program- |g

‘mé, mardi soir, à la salle Ste-Anne, |
“La Gagnotte”, comédie en cing ac- |}

tes du célèbre Labiche.

La cagnotte est la gomme qui res-

_ te après une partie de cartes des con- | §
tributions imposées aux joueurs. Un

cercle de joueurs de la Ferté sousjf

Jouarre se voit en possession d'une-| if

petite somme assez rondelette et 'on|
_décide ‘d’aller’ “manger la cagrntic” 8
à Paris.

M y a deux choses qui rallient la|
majorité des joueurs à aller à Paris.

D'abord, le Chef des joueurs, le ren: 8

tler Champbourcy ,a un mal de

dents terrible et il veut aller voir son [Hf
‘dentiste en faisant "n voyage d’asré-|…

Deuxièmement, la belle Léo- |
.Dida, sa soeur, annonce depuis qua-jl
“tre ans dans un journal qu’elle est |

“ment.

-à marier et que sa dot est de cent

mille francs.
lu! a donné un rendez-vous et elle a-

comploté avec sa nièce pour décider.

1e8 autres à se rendre dans la grande IN

“capitale des arts, du commerce et

de l’industrie”, comme dit Champ-
bourey. ,

Ce voyage est marqué de beaucoup ‘
de tribulations. Le déjeuner au res-:

taurant était le clou de la fête, mais
Voilà que le restaurateur présente 3

si extravagants que les |i-une note

Voyageurs ne Yeulent point du tout
la payer.

missariat de police. Par un de ces

coup de mauvaise fortune, la troupe

est prise pour une bande de voleurs

et les voilà tous emprisonnés. Lel
commissaire de police est un homme|

Tous sont dans la plusifterrible.

grandel'inquiétude. comme on e

comprend, mais après des péripéti2s

touvementées ils réussissent a s'éva ||§
\ der et Léonida pourra aller à son |

rendez-vous avec l’épouseur.

Elle ne s’y rendra pas seu!, mais j

Champbourcy, son frère, et ls <es- i
te de la troupe l'accompagneront au

bal «ue donne l’épouseur en son hon- j

1 Beur. / .

Et voici que la belle ‘Léonida se |§
trouve en face d’un de ses compa-; 8

gnons de voyage comme futur. La

chose est d’un comique, ni l’un, nilfl

dénoue- | jfl’autre ne s’attendait à ce
ment et l’épouseur qui voit seg offres

Tepoussés à fecours à un autre pré-
tendant que la dot attire. Cette fois, JB

c’est le comble. Il s’agit tout simple-{ 5
ment dy commissaire de police qui aiB
fait emprisonné Léonida et ln tr upe. Ti

M faut voir alors comme tous pren-1M
nent la porte et se rendant au jardin!

tuation. Heureusement le fiancé de
Blanche, ja fille de M.

: les notaires, arrive au moment précis:
où on a besoin de In: et il est décidé Hl
que l’on ira manger la cagnotte à Fer." A

té sous Jouarre.

Ce pâle résumé ne peut mentionner

‘les scènes d’un comique achevé qui-

se déroulent tout le long de la pièce.
Il faut, cependant, féliciter les ac-

que M. Taylor ne sait être aussi bien

le riche fermier qui vit de ses rentes
et de ses souvenirs agricoles.

. Son fils, Sylvain; est le vrai type

du fils à papa campagnard, qui, pla-

: cé dans une école d’agriculture, aime

“mieux s'en aller s'amuser à Paris

avec la modique pension de 100
‘francs par mois. 10!

Penaudier est u2 notaire français

accompli et Il tandrait an dire autant :

de tous les acteurs ce qui nous mè-

norzit à une träs longue énnméra-

! tion de complimer::s.

| meronc en tran «mrettant os félicita-

tions à Mme J. Briand et Mlle A,

} Fandet qui nous ont vraiment char-

f mea surtout la première qui avait un
‘des roles principaux.

let morceaux d'orchestre fort applau-

* 81s. Mlle Marguerite Valin, ql chan-
‘ta “La Vierge ot l'enfant”, eut l'hon-
neur d’un rappel. '

Dans l'assistance on remarquait;
M. 1'abbé Myrand, curé de la pa-

roisse Ste-Anne, et M. l'abbé Olivier.
{ vicaire.

| H est malhe:reux, cepenian(, quel
Je public Canad.ez-français do ia ra-
pHale, n'eût pas pris plus d'intérêt
À cette pièce et que tant de ai?ges
fussent demeuré; vides hier soir àil
la sulle Ste-Aann; 1} Lous semble quel
Ton devrait m.eux encourager ces|
bous mouvemezts artistiques 4 Dita
wa, Il se Deut aussi que cela soit
éû à la grande chaleur qu'il faisait
hier.

Hier après-midi à deux Heures, a-
vail lieu à la salle Ste-Anns la dis.

tribution des prix’ pour les tlôves de

 

  

       

  

  

 

  

   

  

  
  

 

  
  

   

  
  

  

       

   

                   

   

            

- STE ANNEle
C'est avec une oeuvre bien fran- à

Un agént épouseur [f

Il faut se rendre au com- §

‘hampheor-3
ey, qui avait manqné son train, toz-JB
jours en retard comme ses crnfrères4}

 

  

Nous terml-|}

| Cemme inves mes. Mv ae chat |

N'oubliez pas
Les Garçonnets

Ils ont besoin de-vêtements frais
pour les tenir en bonne santé et
de donne humeur. Quand vous son-
gerez à acheter des vêtements
pour garçonnets, pensez à chez
Freiman, là où les nécessités des

«garçonnets se trouvent - en plus

grande abondance que dans tout
autre magasin au Canada. Tout ce
dont 11s ont besoin peut être ache-
té dans ce magasin, et 4 une gran-
de économie dans tous les cas.

P.S.—Voyez-le augmenter.

QUELQUES SPECIAUX DE
JEUDI. '

COMPLETS LAVABLES POUR
GARÇONNETS.

Parmi ceux-ci se trouveront
quelques-uns des complets de la
plus haute qualité qui soient con-
fectionnés, des complets qui se
vendent à New-York jusqu’à 3.75.
Tous lez plus Monveaux modèles
et toutes les tailles, , 8

ans. Spécial 2.25

CULOTTES DE TOILE POUR
GARÇONNETS.

Ancienne qualité, sans apprêta-
ge. Nous les garantissons se bien
laver.
Spécial

SPECIAL PRESSE.
Complets Norfolk pour garçon-

nets. 15, 16. 17 et 18 ans seule-
ment. Tous de bons complets ré-
sistants avec ndostesboutfantes,
Valant jusqu’à 8.50. Spé-

cial ..... eee 4.95
BLOUSES SPORT POUR GAR-

CONNETS
Fraîches et confortables, faites

de coton rayé en diverses cprleu rs.
Toutes les tailles jusqu'à 15

ans ...... *Les aa Len» 49
—Rayon pour garçonnets.

2

 

LEDROIT, OTTAWA,

Plusieurs Occasions de Saison pour
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Une Vente de
Lingerie Blanche
- 200 Vêtements échantillons,beau-
coup à moins que le prix des tissus.
‘L’'assortiment comprend des robésde
nuit» chemises enveloppe, jupons,
fourreau princesse, pantalons et ca-
chescorset, en beau coton et nainsook
avec dentelle .de choix, broderie et,
garnitures de ruban. Etant des échan-
tillons, quelques-uns de ces véte-
merits sont! plutot défrafîchis. Pas de
commandes par la poste, le téléphone
ou contre remboursement. Spé- 98
cial, jeudi °

UNE NOUVELLE CONSIGNA-
TION D'ELEGANTES BLOU-

; SES EN VOILE
Un achatspécial de 100 doyzaines

de Wouses de voile blanc en vente de-
main. Maintenant que la saison des
jupes lavables bat son plein, ces blou-
ses seront en très grande demande:
Dix nouveaux attrayants modèles à
clfbisir, faits avec jolis. plastrons bro-

  

 

- Une merveilleuse série de bonne
blouses de soie qui constituent sans
aucun doute la meilleure valeur à Ot-
tawa aujourd'hui. Elégants modèles
d'apparat en crépe de Chine, plu-
sieurs avec plastrons brodés de soie,
aussi des modèles semi-tailleur tout
blancs, tout. noire et soie rayée de
couleur nouveauté. Tailles 34 2 9
à 44. Spécial ....,..... ° 8

300 CORSETS DE COUTIL RE-
SISTANT

C'est un nouveau modèle D & A,
confectionné dans le genre à gorge
moyenne pour les tailles ordinaires.
Ce corset est bien baleiné, élégam-
ment garni et a le- devant fortement
renforcé pour donner un bon user,
flot avec quatre Jafretelles. Tailles

. pécial, jeudi .. k
SL Thee eue 1.19
Rayon des blouses et des corsets.

Au rez-de-chaussée.

Table à Rallonge ~~ __._
Table en chêne massif, di-

mension 44 x 44 pouces, s'é-
tend à six pieds avec trois ral-
longes supplémentaires. mon-
tée sur base plédestal massive
et grands pieds, élevés. Régu-
lier $27.00. 19.95
Spécial .

Vitrine à Porcelaine
Vitrine en chêne massif,

bauteur 56 pouces et largeur
28 pouces, & une porte avec
prrneau glace 40 x 20 pouces
et trois tablettes mobiles. Rég.
$27.00. 5

\ Robes
| Lavables

Ces robes attrayantes sont faites de voiles

imprimées, à dessins fleuris et unis. Guingans —

Ce sont les

nouvelles nuances de l'été.

Spécial, mercredi, à ...

 

organdis — toies — mousselines, etc.

types des robes qu’il vous sera agréable d’empor-

ter avec vous dans vos vacances, parce qu’elles

sont non seulement élégantes et pittoresques, mais

assez jolies pour convenir an toute occasion, et

vous pourrez avoir une idée, par ces deux attra-

yantes robes, de ce que sont les autres.

Toutes les tailles dans le lot. Toutes les plus

_ 12.50

Vente d'Eté de Valeurs Extraordinaires dans les
Carpettes, la Draperie, la Toile et le- Linoléum

\

 

MEROREDI, 25 JUIN. 1010."
 

 

Spécial, la paire

 Blañe, noir et

jusqu’à 1.50.
paire

 

GANTS ET BAS
Une vente pressée de basjam-

be de soie blancs
Talons et bouts rent

BAS SOIE EPAISSE pour DAMES

lons et bouts renforcés. Valeurs

BEAUX BAS A COTES POUR
ENFANTS.

Semelles renforcées. Blancs et
noirs. Extra spécial, la paire 25

e

GANTS. PURE SOJE, 2 pressions.
Marque Kayser. Jeudi, la 75

°

—Gants et bas. Au rez-de-chaussée  
 

Milan Blancs. Un  
REITERATION

Nous avons toujours cru qu’une chose répétée souvent toutes les

fois qu’on annonce amène un succès’ complet.
chaque jour à notre appel à notre ‘Vente de Valeurs xtraordinaires est

une preuve de plus de la solidité de notre politique, bien qu’elle ne soit
Le grand succès et le développement de nos rayons do-

mestiques ot décoratifs sont dûs-au principe de donner entière valeur
dans toutes les séries et aux ventes spéciales.

pas unique.

qui, dans bien des cas, est près du coût présent.
mentionnés et rappelez-vous que chaque chose dans
le stock est à votre choix, et qu’elle comporte des
escomptes de valeurs extraordinaires.

Carpettes Lavables Colonial
Les carpettes Colonial ont toujours la’ faveur

du public pour leur apparence fraîche, agréable et
attrayante; pour décorations de la chambre à cou-
cher. Dans cet assortiment, nous offrons une sé-
rie complète de dimensions ed plusieurs couleurs
agréablés, mélangées de rose, bleu, gris et maïs. A

Dimension

dés et collets garnis de dent&le, tail- des réductions de valeur extraordinaire. Elles
les 36 à 44. Spécial, jeudi .. i 49 sont d'une splendide valeur.

etree rere rea. ° Dimension 24 x 48. Rég. $1.25 pour ... .... 95
" 1 Dimension 27 x 54. Rég. $1.50 pour ... ... $1.10500 BLOUSES DE CRE DE Dimension 30 x 60. Rég. $1.75 pour ... .. $1.20

‘CHINE ET DE SOIE JAPO- Dimension 4 pds 6 pcs x 7 pds 6 pes. Rég. $10.00.
NAISE pour .. …….. $7.95

6 pds x9 pds. Rég. $15.20pour $11.95
Dimension 8 pds x 10 pds. Rég. $21.00 pour $17.50

Toutes les dimensions dans les carpettes Wil-
ton, Axminster, Brusselles, Tapisserie,- laine d’E-
cosse et congoléum à des réductionsde valeur ex-
traordinaire.

500 Verges de

Marquisette Colonial
Pour doubles rideaux, jolis dessus de lit et gar-

nitures chambres à coucher. Au-delà de 20 modèleset couleurs à choisir. Réguliér .80. Valeur ex- 63
etraordinaire, la verge . see see are as

Valeur Extraordinaire dans le
Rayon des Draperies

200 verges d'étamine de couleurs pour rideaux
de cottage. Régulier .20.
dinaire, la verge .......................

   
  

19.95 Chaises4 Spécial .
Au rez-de-chaussée. vs,     Buffet en véritable quart de chêne. style mission,

fini doré ou fumé. Le corps mesure 48-x 20 pouces,
à deux tiroirs À coutellerie, un tiroir à toile et deux
grandes armoires, avec poignées de bois, la partie
supérieure à line tablette à rallonge, un miroir glace
biseautée anglaise 36 x 8 pouces. 95
Rég. $57.00. Spécial ... ... ... su. 42.

construction carrée, dossier a
panneau fumé et rallonges
massives, recouvertes en véri-
table cuir rembourré, Régulier
$35.00. 24.95 |
Spécial sn tes we

Chaises À diner en chêne ° ®
massif, comprenant un fau-
teuil et cinq petites chaises, y O

Divanette en chêne massif,
style mission, fini fumé. Cons-
truction d’une seule pièce. Mu-
nie d’un sommier en tissu mé-
tallique tordu. Dossier ajusta-
ble laissant de l'espace pour la
literie. Siège profond à ressort,

…. recouvert en tapisserie fleurie.
Ka Régulier $75.00.

IV special | ce 55.95

 

ttawa
RUES RIDEAUET MOSGROVE

Téléphone: 1700 Rideau.

Chapeaux Milan Blancs
4 douzaines seulement de chapeaux

de formes. Quelques-uns ne sont pas
garnis, d’autres ont'une bande de ru-
bah gros-grain de soie blan- 2 50

- . che. Pour solder, jeudi..... °

Rayon des modes. Au deuxième.
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US Pour Dames et
°

° | Ce | * Demoiselles

ell 1 C ez Felina Contectionnées fe9 : serge rayée, taîtetas.
plaids de laine et tis-

C S t sus kaki kool. CesJo.
‘ lies jupes se présenten

ostumes Spor Vente Pressée de veauxmodèlesdanslesveaux modèles dans lesen Gabardine e e ponres tour an
° avec dos drapé, e

Blanche Kimonos Courts ceintures détachables,
L : . poches .

gaberdineblanche:sont De 9 à 11 hrs. a.m. Quelques-unes ont des

recommandables en ville Ces magnifiques peignoirs ol usaautres
et à la campagne, dans les se présentent en crêpe de co- aw s poches. Tailles ©

. montagnes ou sur le bord ton de bonne qualité. Quel- sur les po Toutes les -
de la mer; pour promena- ques-uns ont des bandes Jusqu'à les plus à.la
des en automobile, pour le élastiques, d’autres se pré- nuances oot 1 .
voyage, pour tout usage, sentent en effets amples et mode. Spécia 9 95
pour le travail, en géné- froncés. Ils sont finis &-l'en- cena ne vere. ed
ral. 1Is se lavent facile- colure et aux manches avec oo.
ment et Eu Temettent a _ruban froncé en satin. Tou- .
neuf — bien taillés, cos- “tes les tailles dans le lot. Lesfumes on  gabaraine si tasfestaillesduneJe foi,Les Jupons en Soie Jersey
trayants, en différents , bleu pâle, oeillet, mauve,
modèles, quelques-un pourpre, noir et gris. Pour Tissus souples et flexibles pour convenir
avec plis, ceinture ample deux heures seule- 9 à la silhouette de la saison. Assez:fermes-et
tout autour, jolies poches. ment. Spécial ..:. 1.4 substantiels pour assurer unebelle forme -
Ils sont garnis de boutons et le parfait fond de cette silhouette, un
de*perle. Buste, 16 à 44, achat d’économie. Ces jupons sont en grand
Régulier 12.50. nombre. Les nuances sont exceptionnelle- - §Spécial ment agréables. tout ce qu’on peut B'O5 ER- désirer. Rég. 8.50. Spécial ... Jo - J

; Manches. Slipovers sans Manches —-
Tailles pour dames et demoiselles, ‘faits -

de laine pesanteur léger, bleu turquoise, -
copen, rose et maïs. Juste la bonne pesan-

, teur pour un vêtement d’été. Excellents
pour les vacances. Toutes les tailles dang

pour dames. I lot. Spécial pour jeudi seulement 2.49:

forcés. 25 Rayon des manteaux. An rez-de-chaussée. |

gris. Semelles, ta- ROBES D’ETE

Spécial, la 95 , Ce.
RAR . En bon guingan — foulards et voi-

les, aussi en mousselines blanches. Ro-
bes bien faites et de belle. apparence
pour ‘dames et demoiselles. Tailles 16à

LL, 44; splendides valeurs. Les voies sont
élégants et se présentent en blanc seu- - À
lement.

RARES pe!= Les guingans se présentent en
; grands et en petits pois — de bonne

J 3 qualité. Ces robes ont ‘plusieurs parti-
Robes de Fillettes cularités attrayantes, telles que corsa-

ges joliment garnis avec dentelles et
Pour Vacances plissés. Modèles tunique et double-ju-

bon assortiment Une occasion pour les mères de pe. Un merveilleux assortiment ‘à
se procurer les plus jolies robes de choisir
Ia saison pour les derniers jours Le 4 5 95 A
scolaires et pour les vacances. Spécial ... +. 444 +0 000 °
Nouveau, guingan en rayures et de -
chambrai d’une seule teinte. Mo-
dèles pratiques en plusieurs com- 3

“ binaisons de tissus, 6 à 14 ans. D© Meilleures Valeurs
Spécial / ;

$1.19, $1.95 En Robes Lavables
ROBES LAVABLES POUR LES. En guingan, reps et chambrai::De-:

; PETITES. main nous offrirons des centaines d’élé-
Spécial .............. 1 95 gantes nouvelles robes à ce très bas prix.
- ® On a reçu la majorité de ces robes durant

1 : SALOPETTES, Tailles Z à 6 ans. ces qnelques derniers jours et c’est certai- .
La réponse qu’on fait Spécial .........1.0.0000004 98 nement la plus jolie série de robes frai-

° ches d’été que nous ayonsjamais èues. Ne
MANTEAUX PIQUES manquez pas de les voir. Nous avons aussi

Pourfillettes de 2.à 6 ans. dans cette collection des robes pour jeunes
Spécial ........ LL. 98 filles noires avec collet et parements

La plus grande valeur blancs. Tous les plus nouveaux co- 3 95
Notez les spéciaux foris. Spécial .............. LL. de

ki

" Dans des centaines de mai- d'art exquis. Dans la perfec- 13 Ù
sons aujourd’hui, le Vocalion tion de sa puissance au-delà JE
apporte son influence trans- de tout phonographe que vous
formatrice de grande musique. avez jamais entendu, le Voea
Ce merveilleux nouveau pho- lion est un instrument musical

nographe devrait être intro- grand et moderne, destiné à Tm 8
. duit dans votre vie avec sa  devenir une nécessité dans cha-

beauté vitale, son inspiration que foyer.

Les Pri de $96.00 à $425.00Les Frix sont de $96.00 a .
RAYON DE LA MUSIQUE. DEUXIEME ETAGE

° * je T1 y a une foule de gens qui se
5 000 Verges Bulletin Quotidienprighon de la chaleur cet été.

) ils se pjaignent aussi du froid
De tulle, de marquisette et d'éta- pendant I'hiver, et, pur la méme maifie, ils se.plaindraient s'il

mine pour bungalow. Nuances écru, - faisait froid en été et chaud en hiver. Mais, toutes leurs ré.
ivoire et blanc. Prix réguliers de .20 criminations ne leur apportent rien. Pourquoi donc se plai-
4 4.50 la vg. Il y à parmi elles plu- Enent-ils? ; ‘
sieurs patrons que nous ne pouvons Pourquoi ne pas vous adapter aux circonstances et vous
vendre deux fois au prix auquel nous préparer à toute éventualité? Une garde-robe bien choisie et
les vendons. Mestrez vos fenêtres et bien garnie n'a cure de In température. Quand il fait chand,
achetez maintenant À rabais, valeur elle contient un grand nombre de vêtements légers et frais;
extraordinaire. 05 à 60 quand il fait froid! on y trouve des vêtements appropriés.
De, la verge ... ... . e . Et celui qui les fossède est en mes de jouir de.toute

. Carpettes et draperies. . 2ème étage espèce de température, quelle qu’elle soit. :

I~



 
 

 
 

 

5 2 POUR LES OULTIVATEURE

i JE. Catholique) tout, il ne sera pas obligé de faire
: …. PRilippé vient à peine d’avaler sa|entreprendre par un autre ce qu’il   

  

Frière béuchée de beurrée à son
avé. de l’écolé qu’il sort aussitôt
üé Je hangar. Le matin en s’en

1 adt à l’écôle un dé ses camarades
Joi’féit voit une belle charrette
(À quatre roués, qu’il s’est fait lui-
:bre, et cétté vision l'a hanté tout
‘la’ jour. Je vais m’en faire une pa-

Filly a'ést-il dit.
Il y a hien des bélles planches sur

3 lé entraits qui feraient bien son af-
faire; mais papé lui a déféndu de
Ie : éaspillér,Alors il faut se rési-
réà
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er’éfioisir, : lég meilleures

3, planches- dans le tas-en arrière de la

> digo. Le choix est difficile, il y
ë SA à di peu dé bonnes! Enfin, la ma-

: fière est trouvéeil ne tient plus qu’à
¢ Yidénñér ‘ünë formé. Après maintes
: Téftisés notré petit hommé à mis la
; dérhièré ‘main à son chef-d'oeuvre. |

Co’n'est pis si ‘ facile qu’on le
# pepsede. faire une. belle charette à

quatre . roues; : seulement . avec des

E planches, il faut joliment savoir ma-

dig Yp’ stie! Faire -un essieu qui

% aille bien on n’y arrive pas du pre-

3 mièr coup. Il faut d’abord dégrossir

‘ son bois à la hache et le finir à la

x nlane et au couteau. C’est bien dé-

7 Veat aussi que de faire une mortoise

“:qui reçoive bien son tenon! Mais

à5 Philippe.sait avec adresse manier les

# outils de son père, aussi après une

nu semaine son chef.d’oeuvre est sorti

% de l’atelier. Emile son petit frère

; qui I’a toujours assisté et plus sou-

= vent méme bâdré est-il le premier

. . vouloir l'essayer.

pt Cette envie z'a le petit garçon de
x. faire toutes sortes de chef-d’oeuvres

d dévrait être encourägéé par le pa-

: pa qui ‘pir ua temps plüvieux par ex-

… emplé,aidèrait son enfant à attein-
! dvè i'fäéal d’un objet qu’il a conçu.

; L'art de sesérvir des outils ne sérait

. pliis séulement une théorie mais une

7 pratique idtelligente.  L’enfant en

: véulänt imiter lé träinéäu “sôrti dé

/ 1 Boutiqué du chafron devra né

; éétediremierit oBservér beaucoup.

fäiré én quelqu sorte, la ite

7h-msdelant son petit chef-d'oeuvre

V'éntasé ‘acqiterra’ de 1’habileté ‘de la

3 précision. ét. dé lajustesse du coup

#'d'ten.Bn,vibillissant sa dextérité

Ë exercée, sôn' esptit d'observation et

à d'imitation grandira aussi, et lorsque

g l'enfant sera homme et qu’il sera 2

$Se tête d’une besogne d’habitant sur.

ks
P
R
T

A  

e
x
n
e
t
a
t

sv
R
M
E
OT

PE
EE

r
s

   

          

   

. Plasieursy dé nos abonnés
éè l'extérieur sé plaignent
cu fait que leur journal ne
léw# parvient pas à temps,
malgré qu’il parte ordinai-
romioiit à l’Héure de notre

san de distribution ici.
ous prions tous ceux qui

une remarque À faire
su sujet de l’expédition de
e-r journal d'envoyer une

plointe, PAR ECRIT, à
1"Saspectenr des Postes, à
Ottaws. Celui-ci verra à ce
que tout aille bien et à ce

chaoun soit satisfait.

L’Administration.

ca _
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.plus tard

pourrait facilement faire lui-même

de la charette à foin jusqu’au petit
manche de hache.

Le père tout en permettant l’usage
des outils à son enfant devra aussi

lui enseigner le meilleur parti
qu’il peut tirer de chacun et cela sans |

s’estropier, et le reprimander quel’

que peu lorsque par une négligence
coupable il aurait mis une égohine
hots de service ensciant des clous,

ho »ls Lien une hache en buchant sur
les suches. Accoutumez-le à mettre
à sa place Jl’outil dont il s’est servi

afia que devenu homme il ne soit
pas un traineux.

Si plus de pères de famillé à la

campagne laissaient leurs petits gar-

çons se faire toutes sortes d’essièques,
ceux-ci économiseraient

bien du bel argent en manufacturant
à la'maison les instruments, voitures

en bois, et surtout les journées de
pluie au lieu de les passer en flanant
chez les voisins ils seraient en mesu-

re de faire leurs radouages, et de v&-
quer à leurs travaux extérieurs lors-

que le beau soleil brille. Combien
perdent de belles journées en atten-

dant chez le forgeron que le répara-
ge de leur charette soit fini.

J. A. Beaudry E. E. A.

LES CUTIVATEURS
DANS LES PARLEMENTS
En pleine campagne électorale

comme nous le sommes, une sta-

tistique que nous trouvons dans un
journal agricole de l'Ontario ne
manquera certainement pas d’inté-

rét. Un M. C. W. Peterson a éta-
bli le percentage de représentation

dans nos parlements, provinciaux et

fédéraux, et voici les résultats plu-
tôt étrangers auxquels il arrive :

Il y a en Cahada, 1,559,469 cul-
tivateurs qui sont représentés dans

tous nos parlements par 161 des
leurs, soit 18.3% de la représenta-

tion totale. 11 y a par contré 557,-
473 homies d'affaires et de profes-
sion qui sont réprésentés par714
des ‘leurs, soit 81.2% fie ld répré-

sentation totale.

Cette énorine disproportion sate

aux yséux.

Pourtant ce statfsticien fait une
autre constatation encore plus ren-

versante si l’on Peut dire : Il y a

un peu moins de 5,000 avocats dans

tout le Canada, ceux-ci constituent

donc une faible fraction de lg popu-
lation totale de notre pays. Pour-

tant ils monopolisent 25% de la re- |.

{présentation totale:

Îne croyons pas que jusqu’à présent

De fait nous

cette classe se soit plaint de n'être

pas sufisamment représentée dans

nos parlements et législatures.

Nous croyons méme que certains

d’entre eux pourraient céder leur

place à des cultivateurs sans que les

intérêts de l’ordre en soient sérieu-

sement affectés, non plus que ceux

du pays!

(Bulletin des Agriculteurs.)
me re

Réponses non réclamées
Des lettres sont encore à ln disposition

des personnes qui nous ont chargés de rece-
voir les réponses à.leurs petites annonces
et por qui les casiers suivants ont été re:
tenus à cotto fin. Prière de réclamer immé-
diatement à nos bureaux: —
2—5—6—7-—8-53—10— 11

20 —24.

 

 

“COLONISATION”
—
—

“Vers les terres neuves”

  

 

“AUDACES FORTUNA JUVAT"

La vie est chère, le travail est rare

Pourquoi fils de cultivatéurs voub
étioler, perdre votre santé et votre

avenir dans dés villéà où tous vôs
gages vont de votre bourse A cells

du détailleur, du propriétaire, etc.

Le Nouvel-Ontario vous ouvre &és

richesses, ses champs et ses bois

qui ne demandent que des bras pour

les mettre en valeur. Venez doic

et rendez à votre femmeet à vos eñ-
fants l’air pur et l’aisance que la

vie de la ville leur a enlevés.

La Fédération’ Canadiefine-Fran-
caise du Nouvel-Ontario a été fon-

dée pour vous. Elle vous recévra

vous indiquera où vous plader et

vous suivra dans tous vostravaux,

se'réjouissant avec vous dévos suc-

cès et prenant part à vos petites
souffränces.

- Voyez quelques-unés des bonnes

aubaines que nous vous offrons, en
dehors des terres à prendre du Gou-
vernement:

PAROISSE DE NUSHKA

No 1.—$1,000. 80 Acres —terre
grisé en bois brflé—7 Acres en cul-
ture — patentée du Gouverne-

ment—maison et étable—114 mille
de l'église—de l'école séparée—du
chemin de ter. Grand chémin de

voiture—conditions avantageises.

PAROISSE DE McINTOSH
SPRINGS

No 2—$4,000. Lot de village
avec construction à usagé de magä-
sin et maisori de pension—16 cham-
bres—face & l'arrêt des trains—
Ecurie pour 3 paires de chevaux—
Granges et autres bâtisses—Maté-

riel de culture.
Une terre, 160 Acrés—patéënte du

£piivernemént—lé lohg d’uñ grand
chemin de voiture et de la ligne du
chemin de fer—14 mile dé I'drrét

du train-—4 âcrés en culture.
Place idéâlé pour saison d'été ot

d'hiver.

. PAROISSE DE CONNAUGHT

No 3.—$200.00. 241 Acres terre
grise—non paténtée—4 4cres en
culture—Bonnes bâtissés en bois
rond—1% mille de l'arrêt du train
—2 milles de I’école—argent comp-
tant.

Pour tous renseignements s'a-
dresser à Albert Leury, organisa-
teur. Fédération Canadienne Fran-
caise du Nouvel-Oniario.

Bureau de Poste, Mcintosh
Springs, Ont.
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L’Immortel 22ème à Courcelette
Maintenant que la paix a été déclarée, ilest tout aturel que tous les Csnadiens-rancais d'origine possèdent un souvenirdes efforts de notre vaillante race dans la#rande guérré ‘universelle. Nous offronsun semblable gouvénir dans le sujèt de no-tre faméuse gravurs de guerre ‘‘La Char-ge Victorieuse du 22ième Bat. à la Bâtail-e de Courcelleitn”, dé 232 x 28 pouces, enneuf couléurs à l’huile, fur riche et épaisBristol'transparent à quêtre plis, une éxac-te reproduction de l’origiriale par E. P,artiain. Sur réception de $1,00, nousenverrons ce souvenir inappréciable à touteadresse au Canada, franco. Agents demandés Partout.

|

Barire à Harrfogton etBarrette, éditer rf, 46 St-Alexandre, Mon-

. °

"Laflatterte est comme l’otfnbré:
elle ne vous rend ni plus grand ni 12 — 13 — 14 — 15 — 16 — 17 — 18
plus peti*. (Proverbe danois.)

il,

 

FEUILLETON DROIT

Conquête du Bonheur
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ÊNe. 27
Eat toi, Catherine? Entre!
“ LÀ voix de Georgette répondait,
% § ane voix altérée, change, com-
i, me celle d'uné personne malade ou
“qui rêve.

2. Gatherine poussa la porte.
Au milieu de la pièce, tendue de

‘exétènne claire, dans un élégant pê-

| Write d'étoftes, de dentelles, de
“ Visañs, d'écrins, d'éventails, de flam-
f Yheox allamés, épars çà et là, Geor-
mette était assise, tout habiliée en
mando toilette de contrat: satin

| sandre de tosé, épaules ot bras aus;

”.

…

 
PS

 

autour du cou Je collier de perles que

sa mère lui avait donné le matin.

Sans nul égard pour ces magnificen-

ces, sans nulle hâte de les produire,

élle restait là, enfoncée dans son

fauteuil, comme tombée de fatigua

et on aurait pu la croire endormie,

nh'eussent été ses yeux grands ou-

verts, fixes, mornées, voilés, qui sem-

biafent avoir perdu leur éclat, leur

vivacité habituels

A peine parut elle entendit ce qne

lui disait Catherine. Pnis ‘comme  
celle-ci, pour la seconde fois, répé-

tait:
“Viens-tu, Georgette?” elle sé sou-êt Catherine éprôuvait cétte surpri-

société, de la même génération, qu’on
k

|

vit dans le mêmecercle étroit et qu'on

pas s'aimer.

avaient joué ensemble chaque jour,

avec Roland et Alexandre

Plus tard, Catherine avait eu

premières confidences de Georgette

qu'elle se figurât la bien connaître,

{ærémients en ‘plus de

  

LES ALIMENTS

 

Montréal, 14 juin:1919.—Lade- |”
mande pour l’avôine localé fut peu

considérahle; mais la farine de blé

du printemps ést en bonne deman-

de. és grains pour alimentation:se
vendent âussi blen. Plusieurs ventes
de fromage ontété läites pour l'Eu-

rope à des prix sâtisfaisants, Prix
courants:

‘

AVOINE— Toe

Extra No 1, alimentation.....“ 8ôe

| FARINE—
jNôuvel étalon ....….….1.004 11.00

AVOINE ROULEE—

‘Bn shes de 90 Ibs. ... 4.25 à4.40

MOULEE— =~
Son ..... VF 0060805000. 42.00

Petit son ............,... 44.00

FOIN—

Nô 3, la ténné, au char...

FROMAGE— ’ ;

Dé choix de l'est ...

BEURRE—
De choix, de -¢rémniérie. .

33.00

jt
. 29 à 31 1-4e

. 58 à 54c

OBUFS-— ‘

Choisis Sete ess etes ows.. B2C

Stock No 1 ............... 48¢

Stock No 2..... . . 44 4 46¢

POMMES DE TERRE—
Le sac, au char ..... 1.25" 1.40

PORC—

Tué A abattoir ...

SAINDOUX—
En seaux de 20 lbs, net 38 à 384c

LE PAYS D’EVANGELINE
Le Pays d’Evangeline devient de

pls en plus populaire chaque année

domme endroit de villégiature pour
ceux qui aiment dé jolis paysèàges

êt uné atmosphère reposanté. La
simplicité pastoralé cômbinéé aux

attractions du littoral de la mer

éharmént êt étchantént lé visiteur.
Le Pays d'Evangéline est situé sur

la côte ouest de là Nouvélle Ecosse,|:

près de la baie de Fündÿ. La sçèñe

31.00à 31.50

Pré, éntre Digby et Wolfville.

Grand Pré existe encore, un petit

village, et le puits d’Evangéline et
les saulés d’Evangeline péuŸent en-
core être vus. Il ÿ a uné foule d’au-
téés éhdroits- intéfessants et jolis

tout le long du chemin de Halifax*k
Yarmouth, & l’éxtrémité sud de ia

Nouvelle Ecosse. On peut jouir- dès

de la péche dans là mer et les eaux

douces, et 1] y &toutes sortes d’

cela, Dans

l'Intérieur des terres et le long d

rivage de la mer, il se trouve d

splendides endroits pour se reposer:

On se rend le mieux en Nouvelfé
Ecosse par le chemin de fer Pa-
cifique Canadien à St-Jean, N. B.,
d’où un vapeur se dirige tous les
jours excepté le dimanche à desti-

nation de Digby. Le Pacifique Ca:

sadien a publié un magnifique dé:
pliant illustré et intitulé: ‘Rendez=

vous sur la côte de l’Atlantique’’

(Atlantic Coast Resorts), dansfe-
quel se trouve une description en

détail de ce pays, avec une listé
d'hôtels et de maisons de pensions.
On peut se procurer des exemplai-

res de ce dépliant en s'adressant aù

Buréau des billets de la ville, 83
rue Sparks, Ottawa.

an

 

AugMembres duClergé |
Vins Approuvés pour la

Messe

 

 

 
SERRÉ - GRENIER

OTTAWA.  
 

i

de expulsion historiquedes Aca-|
diens én 1755 sé trouve 3 Grand!

plaisirs de sé baigner dans la mer; ;

DÉces

BRAULT.— A Ottawa le 21 juin 1919 est
décédée Albertiné Pigeon épouse de Ulric

Brault. Léa funérailles auront lieu le
24-juin..à-Montréal. -

La défunte était la soeur de M. Adélard
Pigeon emplôyé au Ministère des Postes,

LAGROIX.me A. Lacroix née Evilina
Fauvelle est décédée ce matin à 6.30 à

l'hôpital de Maternité à 1'Agé ds 23 ans.
Les funérailles aurônt lieu jeudi matin

à 8 heures à le Basilique. Départ de la
résidence mortuaire 164 Clarence à T455
m.

 

REMERCIEMENTS
 

REMEROIEMENTS a Jeanne D'Arc pour
succès d'une opération, avec promasse

de publier. H. P. 149

=

ON DEMANDE
 

PÉRSONNE pour confectionner les habits
d'hommes. S'adresser à Porfeèt Fit Tai-

lors, 104. rue Bank.

SERVANTE générale sachant faire un
peu de cuisine sslaire 815. par mois.

Mme Dufreene 81 Daly.
50 FILLES, pour coudre sur machine à

électricité. d'adresser 246 Rideau.
126.148

VOYAGEUR pour Ta File d'Ottawa et ses
environs, pour représenter une manu-

facture d'’allumettes, soit à commission
ou à salaire. S'adresser à ‘Les Allu-
mettesde]Drummondville Ltée. 148-151

JBUNÉFILLE pour servirau comptoir
magssin de fruits, parlant le français

êt l'anglais. 457 Ave Gladstone.
147-149

ii
DEUX VENDEUSES ayant plusieurs an-

néès d'éxpérience dans'le rayon de con-

factions pour dèmes, doit parler les deux

langues. Bonne écriture. Références
exigées, S’adresser 231 Rideau.

 

147-149

UNE SERVANTE gentrals dans petite fa-

glais.

_

S'äsresser 389 Dal 148-

UNE SBRVANTE nour ler au Lac "lue
Ses, pas de cuisine. Mme Anglin 10

Range Rd, Tél. R. 42. 148-149
—me

UN COMMIS de pharmacie d' expérience.

Référencés exigées. S’adresser R. Far

ley. Hull.. Tél. Queen 1448, 148-150

UNE SERVANTE— S'adréssert 20 rue

Amherst, Wrightville, Hull. 148-150

UNAPPRENTI BARBIER. S’adressez

49 rue Wright. Hull 148-150

8 FILLES pour travailler dans les pan-

DESoe, fes estes. Jes hahits, (coat)

 

 

 
UX FILLES, une pour servir

x

les

Day une pour laver la vaisselle. Hôtel

Savoy Angle des rues Nigotai et

8

otRies

 

 

49-150

TNE SERVANTE. .S’arene à

ec

àlei,st.

André. 49-154

DES TRICOTEVSES. SrHull

‘Knitting.Co. rue Lois, Hull. 49-1151

mille ‘pas de cuisine, Goat parler Len :

INSTITUTEURS DEMANDES-

INSTITUTRIOE demas,sdée pour "école
publique No. 10 de Osledonia. Devra

posséder certificat d'école Normale et être
capable d'enseigrer l'anglais et lé fran-
çais, Salaire $550.00. S'adresser à
àM: Mothot séc-très. Vankleek Hill

_141-158

INSTITOTRIOË, sachant l'anglais et le
frangais pour l'école No. 1 p. s. 8. Bro-

der & Dile. Ouverture des classes ler
geptombre. Salaire $550. S'adresser à
iméon Bazinet McFarlane Lake, Ont,

49-151
INSTITUTRICES capablés d'enseioer fs

français et 1'anglais pour l'école No
de Badgérow. S'adresser à Cyrille Per
ron Verner Ont. 46-151

A VENDRE

|! MOTEUR de 10 forces, aves contrôleur. va-
lant $750 pour, $450. 8’ adresser au zé-

rant, ‘‘Le Droit.

BOIS DE MO provenant dès ‘moulins
Bdwards d'UN délivré à. Hull ou à

 

 

[ Ottawa. S'édresser J. D. Hébert, 54
rue Chateauguay, Hull. Tél. Queen 5435

 

UX BUFFETT ot table de cuisiné en bonne
condition. S'adréssér 84 rue Friel.

YERRE— 160 acres dont 50 rocailleüx le]
reite en bodna glaise: 80 acres en cul-

ture. Maison de 234 x 26. ¢léture
bon ordre, bois pour constriction 1
de la gare 1% mille de l’église et de l’é
cole. S'adresser à M, Fimile Laurin,
Earlton Ont._
BRIQUEBT BOIS de construction.s'adres-

ser J. Berthisume, avé King Fward
et rue StPatten . _ 188-156
UN CAB première classe, ot une ‘expresse,

hon marché 89, rue Clarence. Co

VICTROLA, et plusiours records& vendre
ou à échanger pour un bon piano. S’a-

dresser à 273 rue Besserer. 143-148

UNE TENTE, avec couvèrt extra. en par-
fait ordre. S‘adressér 161 rue Mai-

sonneuve Hull,

JUMENT à bon marché x prompt The
teur. Pour renseignement s'adresser

M, H. O.WaitRockland.Ont.145-150
UN JEUNEOHEVALdesix ans“anspesant

1400 lbs. Garanti pour toutes sortés
d’ouvrage.  S'adresser après:5 p. m. à
Monette 269 Montcalm Wrigtvills.

en

  

P
a

  
 

CANOTà vendre.
p. m. 125 Georges. 14:

UNE PROPRIETE A vendre avec commer
ce établi. S'adressér au propriétaire

M. Adrien Deslauriers 51-58 rue Dupont
Hal. 148-150 

S'adresser Albert Chatillon 119 rosate ONJEUNEORIEN (Boulédogue) sept

de Ville, Hull. 7 frye mois. 5adresser Donat Paquin2 Te,
MME de joutnée ouvrage zên Principale. Hu

vo deux jours Ca semaine,  S'adresser ‘UNE MAISON À doux: côtés. 8’ adr on
250 Lyon. Tél. Queeñ4228. _149:150} 40 ave Jeanne D'Arc, Vrigheritle,Aull

tables !

JUMENT, 4 volturesd’hiveretd’été,-:
harnais pour $350, 148 Notre Dame
Hull, : : 149-151 -
pe

DIVIRY
i
 

Fi. APPRENTI boulanger avec un an d'ex-
_périsnce. S*sdresser immédiatement

M; -A. H. Patenaude. 21 Tue Notre Dame

Hull, Tél. Queen 3482, 149-161

DEUXSBRVANTES.tdiune
fille générale,

sPoe3pl4 cfhume Te fuses;

SALLEUNE FILLE DE mmédistement
Bons gages. S’adresser Hôtel Saécrst

Fr Ne28 Nicolas.

 

 

 

“LE CANADA APOSTOLIQUE"

Ce volüme dé 180 pages résume

tes oeuvresde missions des com-

+murautés franco-canadiennes. Il

4 tion d'Education, d'Ontario, --case

postale 244, Oftawa.
-
 

PERSONKEL

ASTHME positivement guéri par Mme
Cockburn 422 Gilmour. heures du buresu

11 À 12 heures. Références. 8 ms.

 e—=—

‘pouv:z gagner de $1 à $2 de l'heure du-
rant vos heures libres, écrivant cartes d'é
talage, rapide et facile A apprendre. Agen.
ne démarche. Nous vous enseignons com-
ment en francais et vehdous votre travail,
Ecrivez süjèurd'hui pour renseignements,

EEE

UN BON MOYEN
L'un des méilléurs moyens d'andédcer

est do satisfaire lés clients que vous ävès
agnés et ils vous aildéront dans notre pu.
€

 

 
08. ARCHAMBAULT

Peintre-décorateur.

Marchand de peintures, da ps-

pior-tenture, ete.

A Ouvrage de tous genres.

# 76 rue OLARENOE, OTTAWA.

 

se vend 60“éônfs franco. à l’associa-’

FAÎTES DE L'ARGENT à Is maison. Vous

MANIERE SIMPLE de ‘préparer chez soi,
bons vins, bières, cidre etc, , Dix for-

inulés différentes sir Féception do 50 tim-
-bres -de, poste.

Cie Formules Frarigeises. Casier 173. Ho-
.chelaga Montréal. 5-169

 

QUE FAUT-IL . ANNONCER
. Tout arficle qui répond 3 un besoin peut:

être annoncé.

 

UN APPEL
Nous faisons un“pressant

‘appel auxretardätaires, et
“ leur demandons 'de vouloir -
bien solder leur note d’a-
bonnement, :
Le ooncours de ‘chacun

de nos abonnés nous ‘est
nécessaire pour la poursui-
te de notre oeuvre.
Nous comptons sur la

bonne volonté et la géné-
rosité de tous nos lecteurs

“ et leur rappelons que l’a-
bonnement au ‘‘Droit’’ est
ntrictement payable d’a.
vance,

  

  L'Administration.
  
  

 

P.|à votre commercé.‘’
——reres

146-148

AMBUBLEMENT de mdison 3 vendre.
S’adresser 7 Nicholet Wrightville,146-145, À

S’adresserentre 5 et 7 |
146-14: ;

ANNONCES,CLASSIFIEES_
PROFESSEU"+

PRANOAIS. anglais, mathématiques. stéoo- Br.
&raphie. Succès assuré, prix modéré.

Pour renseignements, écrire à Institut La-
Roche 195 Ste Catherine Est, Montréal.

 

LECONS PRIVELS, anglais et francais,
arithmétique, tegue des livres etc. Succès

assuré. Prix modéré 87 Ave Daly. Tél.
R. 1953. 147-152

  

ASSURANCE

LA SAUVEGARDE ET CIE D'ASSURAN-
CE dé vie. Nous démundons de bons

agents pour les comtés Hull, Wright, La-
belle et Pontiac.  S'adresser MM. A. Gau-
thier gérant 76 rue Maisonneuve Hull.
Tél. Q. 756 26 mai jus-

 

qu’au 26 juin. ;
J

COMBUSTUSLES

VANASSE, G, Tél, R. 346, bois As mon.
hn 4 pieds. $7.50: bois coupé, 82 0

187-93
———————————————

PERDU

FORTEMONNAIE noir portant marque
tie de la rue Creighton à la tue

Bank etourner à 293 Crteigton. Récom-
pense, 148-149

UF DENTIER partir de la Cathédraleaux
rusé de l’Eglise, Rose, St-Patrice, car-

ré Ste-Anne jusqu’à la rue Augusta. Prière
de retournér au ‘’Droit'‘’ où 4 41 Augus-

148-150

CHATRE EN OR avec méddille et crucifix.
Partir dé rues Cumberland à l'église

‘Sacré-Coëur. Rétourner 379 Cumber-
land, . 147-149

UNE MONTRE ETCHAINR,à partir ‘de
178 Dupont Hull. passant par les rues

St-H

 

 

 

St-Laurent, étri. Prière de re-
tourner M. E. Legault Barbier, 173 Du-
pont, Hull. 149

aberdmSES

JOHN WANAMAKER A DIT
°‘Bi ‘vous avez dans votre magasin ee

uuê veulent 500.000 personnes dans cette
ville (Philadelphie). mais si cels n'est con-
nu que de 500 d'entre elles, le soin et l‘é-
nergie que vous avez dépensés pour acqué-
Tir et maintenir une marchandise de haute
classe sont profitébles ni à vos ‘élients ni

 

 

I. HOULE
successeur de

HOULE & RIOHARD
Limitée.

E OBBIE BET

Bpécialité—Ferronnerie.

111-119 RUE CLARENOCE
TEL. BR. 1952

 

4 sible à la même place.
© maitére!— .

>

LEA 
      

   

 

JOSEPH COTE & FILS

' Courtiers

En Assurances

-

   
   

  

Représentant lès meilleurss _

compagnies.  
  120 rue Olérénce. TéL R. 3450.

  
oi

 

MEDECINS

J. M. RAVARY 150 Rideau. Tel KR
1435. Spéc:ulitd: yeux, oreilles, nez, gox

ge.
Sonsultation: 3 à 5,

liste, auriste hapa)ghadral"tar&rH
cré-Cbéar, Hull. 08-18

Dr DION (hôpitaux, de Paris) sutcesseur dt
Dr Morin. spécialiste chirurgien, yeux

oreilles. nez, gorge, 105. Rideau. Tél. R. 871
iL 11-13, 1.4, 78 Hall;a

 

 

Dr. L.
kien, 59 rue Dupont, Hull,

939. :

B. ROBTLLARD.— Fragile
TaSupe

AVOCATS

BELCOURT  ‘RITOHIE- CÉERVIER- 4
LEDUC avocats pour Québec et 0;

rio. 18 rue Rideau. 80-4.2

SEQUIN LT ST-JACQUES, avocats, no
taires Stude: LS Rideau, Ottawa.  Bditi

ce de la “Banaue Nationale. Argent |
prêter. 1 3.18

LABELLE et GUERTIN, avocats, cohiel
Edifice La Banque Nationale. 18 rue Ri

dean,_Ottawa. 1
SAUVE&SAUVE, avocats of Totaires- 8!

Rideau Ottawa TEL Q. 7603. Osial
Sauvé, M. A. L. , _. Joschim Sauvé54
L. Ph. Argent à prêter_ __._. 4T-8-1
AUGUSTE LEMIEUX CE.avocat,uea

rio et Québec, agent près la cour Su
préme. !a cour de l'échiquier et la Com

 

 

mission des chemins do fer. affaires par
lementaires,
public.

ete. notaidépartementales,
123-130 rue Rideau, Ottawa..

ELECTRICIEN

OUVRAGE D'ELEOTRIOITE, installatioi
des fils. réparations b:un prix raisonna

ble fait var homme d’expérience. Ouvragy
garanti, S'adresser par téléphone Queei
2423 4 23-20

 

   

 

  
PLOMBÏERS

A. GAUTHIER & CIE,218-315 BtAnin
plombiers. Tél.

ERNEST GLAUDE, Pop 67 Farbi
ndré. Tél. R.,18

LL 4156)
Résidence. 68 Gt.

LOUIS GENDRON, entrepreneur plomble

  

  

Les techniciens qui on étudié les annonces insérées dans J

lës journaux, prétendent que pour obténir un bon résultat une

annoncedoit être publiée au moins dix fois de suite et si pos- ;

Ses effets se succèdent alors de cette ‘4

{ PREMIERE INSERTION:—Le lecteur ne voit méme pak Van
nonce.

DEUXIBME INSERTION:—I1 la voit mals ne la Wit pas, =~

chauffage, prix spéciaux - sux com
nautés religieuses, 89 rte Du Font i
Tel Queen 8507. 106.8.5.3(

rire

ENTREPRENEURS . .

JT. POIRIER ET FILS, entrepreneurs
nérasux, évaluateurs, 193. Osthonzs»&

awa, R. 2011.

DEEE

reprit

ra

—

OUVRIERS ENFER a

TTAWA IRON WORKS, 96 rue .Melgon
Téléphone Rideau 3287. Echelles de san

nke, escaliers, clôtures: 2H
rte

CHAPHLIERS

NIVERSAL HAT OLBANING PARLOR
.141 Rideau. Ne jetez pas votre chapeau

wus le réparerons. 204-184
1
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TROISIEME INSERTION:-Sa' curiosité est piquéé il la lit. . "3

4

QUATRIEME INSERTION:—Le lecteur rémarque lé priz de var ¥
ticle énoncé. ÿ

CINQUIEME INSERTION: —II rémarque cetté.fois l’adrésse de @
. "ia thaison od se vend l'article. 2

SIXIEME INSERTION:—1I parle de I’annonce à sa femme. 3

SEPTIEME INSERTION:—I] se propose d'acheter l’objet an- #
, nonce,

HUITIEME INSERTION: —1I1 l'achéte. 4

NEUVIEBME INSBRTION:—I1 parle de l'annonce a ses amis.

$ DIXIEME INSERTION: —1I parle de nouveau deannonce à ses ,
ämis lesquels en font part a leurs

4 femmes,
e chacun en est instruite et si les

insertions continuent
sont ceux de la boule de neige, le

: succès est complet.

En sorte que là fémillé

les éffèts

 

leva sur un bras, et, tournée vers
son âmié, avéc lé même regard étran-
ge, la méme voix basse, singulière:

—J¢é ne sais pas si je vals descen-

Malgré la légère différence d'âge

la très grande différence des natures,
les deux jeunes filles étaient liées
d'une de ces amitiés à peu près iné-
vitables quand on est de la même

n'a aucune raison plausible pour ne

Toutes petites, elles

souvent.

les

et avait deviné ensuite celles qu'on

cessait de lui faire. Mais, quoi-

toul sa Georgette, la Georgatte ordi-

ce soir-là elle ne retrouvait plus du’
naire de tout temps, de toute circons-

tance, si vite analysée, pénd trée, tant
elle étalt simple, naturelle logique
fusqué en ses variations; la Geotget-
te au’ bon petit coeur faible, an bon

petit caractère mou, s’accommodant

de toutes choses, tournant aisément
comme une géntille girouette dès
que, de son côté, le vent soufflait un

peu trop fort. Un trouble se pro-  disait dans lé métaniamié 81 Gôtlle,

-

sé inquiète, cette notion d’un incon-

nu dangereux, ressentie tout & l’heu-
re par Roland auprès de Kournine.

—Est-ce que tu es malade? deman-

da-t-elle. «5
Sa main touchait le bras de Geor-

éétté, rigide, glacé comme un mor-
ceau de marbre, et, en même temps,
élle rémarquait, du vactilément des
bougies. 16 courant d'air provenant

d'uñé des fénéêtres entr’ouvertés.

—Tu as pris froid?...

—Oui..., peut-être,

Tout d’un coup, Georgette était] ~
lévéé. Elle marthait das la cham-
bre, faisant évidemment un effort

pour se rémettre. Mais l'effort nè

réussit pas, et, d'un écart, revénañt

sur Catherine:

—Je ne sais pas ce que j'ai! Puis-

que tu es là, aide-moi! Je crois que

Je suis en train de perdre la téte!..

La phrase murmurée, toujours dé

cette voix basse, lointaine, s’acheyait
dans une sorte de hnquet.

—Qu’y at-il donc? demanda Ca-

therine sans trop s'émouvoir,
Jetée à son cou avec l'abandon‘ ir-

réfléchi d'un enfant perdu qui réôfa-

me le secours du premier passant.
Georgette se mettait à sangloter.

—Ja.ne veux plus! Je ne peux pas! |.
‘Pris sand raison, tout & coup.Dé loin, jé le mé rendais pas compté.  On me pressait, on mé tourméntait. .

C'est si difficile de résister! Bt puis,

’
’

je ‘croyais toujours que quélque cho-

se viendrait à la traversé, que le

thôihént de s'exécutér n'arriverait
päs..., pas de longtemps, du moins.

Etc'est à présent, tout de suite!
Ses yeux s’agrändissaient dé ‘ter-

‘rer, et , d'u mouvéméht angoissé,

elle se serrait contre son amie.
Tr8s froide d'abord, presque hos-

tile, Catherine se ‘léissait, malgré

tout, émouvoir par cé cri dé détresse.
—Explique-toi, dit-elle, regardant

Geofgette bier en face.
—C'est © que, ‘Justement , je ne

peux pas m'expliquer... .

Cathétiré s'étâit assise, et. près
| d'elle, la fenant toujours à déux
brah Georgette:  s'effondrait, age
nouillée. prèsque gisante à térre abt-

més, égâärée dans le confusion dé son

désespoir.
—Téut ce fhe je sens, tout ce que

je comprends, c'est que Je ne veux
plus me’ marier! Je n'en al vius le
courage. c'est tout ce que je peux

dire, je n'ai plus le courage....
Posémient, Catherine essayalt de

Fiider ‘4 se réconnältre:
* —Voyons, que t'ést-il arrivé af nenou.

Hat?
Rien... rièn...
—Cd sont donc dés idééà qué t'ont

Je
P41 vise Biér tfès caldfe, l'air étiéhat-, sayér,
16 de tôtsort. Tu trouvais Freas. sipier.
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ric de Blamonville bon garçon, la

corbeille superbe, la situation magni-

fique, et tu ne pensais à rien autre!

Oui, gémit Georgette c'était ain-
si, en effet encore ce matin....

—Encore tout à l'heure...

—Oui!

—Jusqu'au moment, où, de là—
Catherine montrait la fenêtre entre-

bâillée— tu às vu arriver quelqu'nn..

Georgette. sans oser nier, cachait
sur les genoux de Catherine sa jolid
tête qu'une rougeur ardente envahis-

sait jusqu'à la nuque, Ses sanglots

gonflaient sa poitrine, secouaiént ses

épaules.gonflaient sa poitrine, se-

couaient ses épaulés nues, si blan-

ches sous ses magnifiques cheveux

roux. Une toute petite câresre dé

Catherine acheva de la faire écla-

ter.

—Oui, oul, tu as deviné! Je ne sais

pas ce que cela m'a fait de 1: révoir!

Je ne l'alme plus, pourtant...

—En es-tu sûr?

—Oh! j'ai bien compris que je ne

pourrais jamais l'épouser! Avèc ima-

man d'abord... Et puis toutes ces
malhetreuses affaires... et puis
tout ce qu'on m'a dit de lui... J'y ai
bien rendncé, et il n'à fien essayé
non plñs. C'est vrai que ça n'au-

rait sérvi à riety ce qu'il pouvait és
Le mieux; d’était da nous ré
11 né me regrette saute, tu

‘ sora udsu 8 * 2° bolt can
 

vois, alors jé ne dois pas le regre.ter!

Mais là, quand il est entré, que je

l’ai revu, le même qu'autrefois, j'ai

senti comme si mes idées se retour-

naient, et maintenant il me semble

que je ne pourrai pas m’habituer à

Frédéric. Je ne comprends plus

comment je l'ai accepté. Etre sa

femme me fait horreur!... et, plutôt.

fe voudrais qu’il fût mort et être

morte aussi!

Dans sa première partie, du molns,

le souhait avait vibré, sincère inten-
se, Catherine oublia ce qu’elle sa-

vait du coeur humain et de célui de

Georgette. et, à tout hasard, comme

en voyant un train aiguillé sur une

faubse voie on jetterait Instinctive-

ment un signal de danger:

—S'il en est ainsi, cria-elle, mais

ne l'épouse pas, malheureuse! Tu

es encore a temps! Va dire tout de

suite que tu ne veux plus de ce ma-

riage,

—Oh! fit Georgette effarée, est-ce

donc possible?

—Possibte!... et permis! et obli-
gatoiré! T1 n'est jamais trop tard
pour reculer devant une folie, un cri-

me, et c’est un crime, ce que tu vas
faire. Ne le fais pas. Tu t'appar-

tiens encore. Tu es maltresse de ton
sort, pour péu que tu aies de courd-
gel ’ :

Du courage, Georgetts n'en avait

y

 

guère. Elle considérait lé& obsta-
cles de la route et elle énumérait en

se tordant les mains:

—Maman! la familie! les Blamon-

ville! tous ces gens qui sont en bas!

l'évêque qui doit arriver demaift !

Qu'est-ce qu’on dirait? Qu'est-ce qu'on

Mon Dieu!...

+
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AVIS

Dans le but d'amélidrer les cor.
vités, tios lecteurs et nos corres.
pondants sont priés de 66 ‘confor-
mer aux directions suivantes:

+

 

1.—Toute correspondance destinée
a la rédaction doit être adres-
sée comme suit: La Rédaction,
‘Le Droit”, Ottawa.

2.—Toute correspondance destinée
personnellemeént à un rédac
teur devra porter son nom,
par exemple: Monsieur X
rédacteur. ‘Le Droit, Ottæ
tawa.

8.—Toute correspondance reladve
aux abonnements, annonces,
etc, pourra être adressée com-
mé suit: L'Administration,
“Le Droit", Ottaiva, ou tou‘
simplemetit, “Lé Droit”, Ot.

Whe inmadii
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8.

  

"Ellen’a pas encore nomméles délégués qui signe-

rontla paix. --- On décide quele traité sera
signé à 2 heures p.m.y maisonighore en-

core si ce sera vendredi ou samedi. -- Nom-|
breuse assistance.

 

BANQUET VENDREDISOIR

 

; Paris, 25—(Dépêche de la Presse Associée). On croit que le

| traité de paix sera signé vendredi ou samedi. Quoique la journée

l'ait point encore été choisie définitivement. L'heure fixée pour

la cérémonie est deux heures de l’après-midi,

Le secrétariat de la conférence de paix ne connaît pas encore of-

ficiellement le personnel de la nouvelle délégation de paix. alleman-

1de et il ne sait point quand les Allemands arriveront à Versailles.

LES ASSISTANTS

, Parmi ceux qui assisteront, à la

{ fin decette semaine, à la cérémo-

' nie de la signature du traité de paix

on remarque cinq sénateurs qui pri-

rent part à la guerre de 1870. Le

premier ministre Clemenceau a an-

non¢é hier aux membres du sénat
‘ que ces cinq sénateurs auront des

“ places d'honneur dans la salle des
* Miroirs au Château de Versailles.

Le maréchal Pétain, accompagné

de six maréchaux français, sera au

nombre du millier de pesonnes, y

compris les délégués et les secritai-

Yes, qui seront présentes lorsque les

\ Allemands apposeront leur signa-

“tire au traité.

Il y aura aussi dans la salle trois

‘cents journalistes de tous les pays

intéressés, quelques correspondants

“des pays neutres et environ 400 in-

! vités répartis entre les diverses na-

.

tions qui signeront le traité

{ elairons et de tambours. Il_n'y

C
m

e
—

‘it LA GARDE REPUBLICAINE

Sept régiments de cavalerie et qua-

{ tre régiments d’infanterie vont faire

€
’
!
i

la garde autour des terrains du palais

* durant là cérémonie.

, À l’intérieur de la- cour do mar-
bre par laquelle passeront toys les té-

raoins, à l'exception des Allemands,
; sera stationnée und compagnie de

pas a ‘autres musiciens.

A

A

Tous les soldats à l’intérieur du pa-

lais seront des soldats de la Garde Ré.
publicaine et ils porteront des casques

d’argent, des tuniques rouges et des
eulottes blanches.
Les Allemands seront admis par une

porte d’entrée de côté donnant aur le

pare après que les autres ‘délégués
auront été placés autour-de la table

en forme de fer à cheval à l’intérieur
de laquelle sera aussi placée la table
sur laquelle sera signé le traité de

paix et où aura été déposé le traité.

UN DINER OFFICIEL

Ce manque d’information offi-

-ielle d’Allemagne concernant les

nouvaux plénipotentiaires a causé

quelque malaise dans les cercles of-

ficiels de la conférence et les plans

vour la s'gnature 1 traité sont s'.5-

prays,

© Herr Haniel von Heimhausen, le

repréesntant allemand accrédité a

L'ALLEMAGNE NEST PAS PRESSEE
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Tu ultimatum
à l’Allemagne

 

 

Paris, 25.—(Dépôche de
1a Presse Associée). Si les
‘chefs des puissances alliéés
‘à Paris ne reçoivent pas de
nouvelles assez tôt de Wei-
mar concernant la déléga-
tion allemande de paix
pour la signature du traité
de paix, un ultimatum sera
envoyé au gouvernement
allemand. Cette nouvelle
est donnée par le bureau pa-

| risien de l'agence Reuter.
Cet ultimatum demande-

ra la nomination de pléni-
potentiaires dans un délai
de quelques heures seule-
ment.   EE
—

LE FEU DETRUIT
UNE COUR A BOIS

La cour a bois de Sheppard and
Morse, -rue. Mason, a été hier soir le

théâtre d’un immense incendie qui a
détruit près de 250,000 pieds de bois

et causé environ $25,000 de domma-
ges. Les flammes furent aperçues à
6 heures 30 à l’angle sud-ouest dela

cour. La sécheresse de ces derniers

 —
——   
 

 

 

jours avait -préparé une proie facile

aux flammes. Enquelques instants
tout l’angle de la cour fut un immen- |
se brasier. La chaleur intense qui se

dégageait de ce brasier rendait im.

possible aux ‘pompiers
l’incendie de près. Heureusement que
le vent soufflait'du bon côté.

de combattre

: Les pompieïs. se résolurent à pro-

Versaliles, est apparemment aussi

sans information.

Il a été annoncé officiellement

téger les maisons voisines, dont les

habitants avaient cru plus prudent
de, déménager. On parvint à circons-

ecrire, les- flammes. Les dommages se 
aura.

J a Versailles.

aujourd’hui que le diner officiel du

président Poincaré auxplénipoten-|

tiaires de paix aura lieu vendredi

soir. On avait d’abord résolu de

donner ce diner le soir de la signa-

ture du traité, mais l'incertitude de
la date de cette cérémonie a été cau-

se que l’on a choisi vendredisans

s'occuper de la date de la signature

-

 

LATTENTAT ALA
DYNAMITE AUX

ETATS-UNIS
‘New-York, 25. — (Dépéche de la

Prekrt Canadienne). Une bombe a

. explosé devant Vatelier de fourru-
res de Bertram J. Goodman dans le

 

district de Williamsburg, défoncant

: la porte et brigant toutes les .vitres

de l’édifice. Une grève a été décla-

rée tout dernièrement à cette ma-

nufacture où travaillent 300 per-

sonnes, et la police est à travailler

sur l'hypothèse que l'explosion fut

/
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l'oeuvre d’un gréviste mécontent, à

tendances anarchistes.

tor —etree

J'aime peu la prudence si elle

RE‘est pas morale: - c'est-à-dire si

| le”n’est une vertu, si elle n’est sa-
gease et prévoyance, et non finesse.
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Premier départ

a 8.30 a.m.

Second départ

à 10 a.m.

Troisième départ

à 11 a.m.

 

 

, PIQUE-NIQUE EXCURSION |
En Automobile

}CHEZ LES PERES DU ST-ESPRIT

1ER JUILLET 1919

-Sous les auspices de la

SI-JEAN BAPTISTE D'OTTAWA
 

Salle Saint-Anne

Coin des rues Dalhousie
et St-Patrice

Monament National

DISTRIBUTEURS
DE PAIN EN GREVE

- À MONTRÉAL
Montréal, 25. — (Dépêche de la

Presse Canadienne). Deux cents cin-

quante livreurs de pain ont décidé
hier soir de déclarer la grève pour

appuyer les demandes qu’ils ont

présentées aux patrons mercredi

dernier, et aussi pour appuyer les

boulangers. .

rennais *

CAPTURE DE PETERHOF

 

 

Helsingfors, ’5. (Dépêche de la
Presse Associée.) — Des nouvelles

reçues ici disent que les volonta!-

res russes. les Gardes Blancs, ont

occupé Peterhof, ville située à 19

milles de Petrograd.

Il  
  

   
bornent:à la partie dela cour où ori-

ginérent les flammes. On croit que

l’incendie’est dû à une cigarette.

Une foule de curieux assistait 3

-cet incendie. qui se remarquait de

très” loin par la hauteur

flammes.

de ses

 

ACCUSATION PORTEE
CONTRE CINQUANTE
-MEDECINSD’ONTARIO

* doronte, ‘25. — (Dépêche de la
Presse Associée.)—On dit que l'ac-

cusation portée contre 50 médecins

sera discutée par le Collège des Mé-

decins et Chirurgiens ici aujour-

d’hui. La plupart d'entre eux sont

accusésd’avoir violé l’acte de la

tempérance d’Ontario. Le comité de
discipline a conduit une enquête sur

les accusations et fera son “apport

au comité.

, Les officiers du collège pour l’an-
née qui vient sont: Président, le

octeur A. T. Emerson, Goderich;
vice-président, Dr G. A. Rutledge.
Lambeth; trésorier- registraire, Dr

H. Wilberforce Aikins; avocat, H.

 

8. Osler; sténographe officiel,
Georges Angus; auditeur, H, J.

Welsh, et procureur, John Fyfe.

mete

LE R: P. BURGSTHALER
PART POUR L’EUROPE

Le R. P. Burgsthaler, Supérieur

du collège St-Alexandre à Ironside,
doit partir vendredi prochain pour

 

Montréal et de 1apour Québec d'où

il s’embarquera pour l’Europe. Il

sera accompagné de M. l'abbé Blen-

ner, ecclésiastique, et tous deux se

rendront en Alsace où demeurent

leurs.familles qu'ils n’ont point vi-

sitées ‘depuis nombre d'années.

CONCOURS DE MUSIQUE

Le prix d'Europe, la plus haute dis-
tinction musicale que l’on accorde

dans la province de Québec, a été
remporté samedi à Québec par made-

moiselle Dompierre, jeune pianiste de
la vieille capitale, élève de madame

Berthe Roy.
Il y ‘avait six concurrents qualifiés

pour ce concours, qui consiste en Une

bourse de 83,000, accordé& par le

gouvernement, de Québec et qui per-
met à l’élève d'aller parfaire ses étu-

des musicales en Europe.
Mademoiselle Dompierre l’a

porté sur ses concurrents par l’excel-
lence’ de son jeu et sa science théori-

que combinées.
Les-juges étaient: MM. Vézina et

Henri Gagnon, Québec; Alfred Lali-

berté et Joseph Saucier, Montréal; A-
médée Tremblay, Ottawa; M. Edou-

ard Lebel, secrétaire du comité.

FETE DU SACRE-COEUR
- VENDREDI 27 JUIN

àle chapelle du Monastère de la Vi-
sitation Sainte-Marie Ottawa Ouest.

Drposition du T. St-Sacrement, et

à 5 heures p. m. salut chanté par les

em-

Batants ds Marie de Hull -~  

ILS VEULENT -
S'EN RETOURNER|
EN ANGLETERRE

vo

 

LES SOLDATS ANGLAIS DE WIN-

NIPEG TROUVENT QUE LE CA-

NADA “N'EST PAS GOUVERNE
SUIVANT LES ‘PRINCIPES DE
MOCRATIQUES". c

 

Winnipeg, 35. (Dépêche de la Pres-

se Canadienne).— Un comité de sol-

dats est à préparer lë détails de

l’organisation d’une ligue de soldats

et matelots ici. L. Keller dansun

dislours prononcé à un rassemble-

ment au terrain Norwood de sept
ou huit cents soldats de retour du
front, a annoncé ce projet d’une -li-
gue. La constitution serait calquée

sur celle d'une organisation sembla-

ble formée il y a troissemaines 2

Vancuover. Elle sera ‘soumise

clause par clause à une assemblée

des soldats et matelots de retour,

et sera modifiée selon le gré dela;

majorité. Le but de la ligue serait
d’obtenir la représentation aux gou-

vernements municipal, provinclak et
fédéral.

ILS EN ONT ASSEZ

La résolution suivante, relative au
dernier amendement fait & l’acte de

l'immigration, a été lue: ;

“Nous, les soldats et marins de re-
res de Sa Majesté, qui avons combat-

res de sa majesté, qui.avons combat-

tv pour la liberté et résidons mainte-

nant dans la ville de Winnipeg, de-

mandons à notre gouvernement de

nous déporter à lc mère-patrie d'après

les dispositions du dernier amende-

ment à la loi d'immigration, car nous

trouvons que ce pays n'est pas gou.
verné d'après les principes démocra-

tiques pour lesquels nous avons com
battu.”

Ceux qui ont présenté la résoiu-
tion déclarent qu’ils la feront en-

dosser de 10,0000 signatures avant
de la remettre aux autorités.

LE MAIRE BELIVEAU

La proclamation suivante a . été

publiée par le maire Béliveau, de St-

Bonilace, tard cet après-midi: “La
proclamation d'il y a quelques..joyrs

doit être strictement -obéle: 1! ny

aura pas de procession avant la fin

de la grève. Et en plus, aucun, ras-

UE

semblement en. pleinair, ne sera per-|

mis dans les parcs, rues ou -places

publiques jusqu’à nouvel avis.

Le terrain de balle au camp Nor-
wood où eut lieu la première assem-
blée pour organiser la ligue ouvrià-

re des soldats et matelots cet après-

midi, se trouvé dansla ville de. Si

Boniface. Dans une entrevue ce

solr le marfe Béliveau a dit que

toute tentative de tenir une assem-

blée pendant ‘la grève serait sévè-

onment supprimée. Tl a aussi don-
à entendre.que le propriétaire du

terrain de balle au camp avait promis

de coopérer avec la ville en affichant

des avis sur les clôtures prohibant
les réunions dans le parc.

—pce

DES ÉMEUTES
- À HAMBOURG

TREPOTS FRIGORIFIQUES. —

PLUSIEURS PERSONNESSONT
TUEES.

—~
a

 

Copenhague, 25. (Dépêche de la

Presse Associée.) — Des émeutes

ont eu Meu a Hambourg lundi et

mardi alors que la plèbe attaque

les entrepôts frigorifiques; on a

déclaré qu’on avait trouvé des ca-

davres de chiens et de chats' dans
les entrepôts.

Les directeurs des entrepôts ‘fu-

rent traînés dans les rues et batttis

cruellement. Le ministère des pro-

visions de guerre fut-aussi ‘assdilli
et endommagé. Les manifestants

essayèrent de désarmer les soldats

qui marchaient à travers les rues:
ces’ derniers firent feu et plusieurs

personnes furent tuées et blessées.

CONGE AUX POSTES
LE ler JUILLET

Les employés du Bureau de Poste|:
d’Ottawa chômeront le jour de la F£-

te de la Confédération. Les autorités‘
ont décidé de leur donner congésur

les protestations de -l’Association des
Employés des Postes contre certaines

distinctions faites entre les différen-
tes sections au sujet des congés.Les|
timbres de poste seront vendus de 9
heures & 11 heures a. m., et les gui.

chets d'enregistrement de livraison gé-
nérale resteront ouverts. La livraison|-

À domicile ne se fera pas.et toutes
les malles extérieures seront arrêtées
à midi, La collecte du matin et du
soir au&Eboîtes des rues se fera quand

même un petit nombred'employés,

resteront à leur poste pour la manipu-
lation des malles. Le publie est prié
de coopérer avec les employés et de

maller lettres ou-24dets amené midé

9
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LA GREVEDE
TROIS-RIVIÈRES
TOUCHEÀ SA FIN

Glebe, 24.—(Dépêche de ‘la’ Pres.

se.-Canadienne). Des nouvelles reçues

aujourd’huidisent que ja - grève des
constructeurs de navires AUX Usines
-de ‘Frois-Bivières est surJe point d's.
‘tre réglée. a
Une grande‘assemblée des ouvriers

deJu ion catholique2 ététenue hier

soir ef le sentiment général était d'ac-
cepter. l’offre'delacompagnie“delais-
ser les hommes retourner au travail.

La compagnie a donné avis queles
portes des usines seront ouvertes mer-
credi matin afin de permettrele re-
tour au travail selon les conditionsof-

fertes par la compagnie.

On ne connaît pâs précisément ces
conditions, mais elles semblent satis-

faisantes et la majorité des‘ ouvriers
paraissajent - en fiveur -de -retourner
au travail à l’assemblée d’hier soir.

-Æntre temps, les représentants de
l’union fédérale du travail seront à
Trois-‘Rivières aujourd’hui en vue d’a-

voir. une entrévue avec.les représen-

tants de la compagnie et ceux de l’u-

nion locale.

LAKERMESSE
AST-CHARLES

‘Il est.une cliose ‘ que :nois -ne’ de-
vous pak oubliar’ qudnd1948’ som

mes dans l’indéfision sir la manière

d'employer notre soirée et de l’em-

plo:er de bonne manière. c'est que :a

Kermesse de la’ paroisse St-Charles
se continue encore cette semaine et

qu'elle sera buverte:les mercredi et
vendredi soirs prochains. Diman-

che après-midi sera consacré aux en-

fants-et dimanche soir pour les gran-

des personnes. : . .e.

Il-y aura ‘tirage chaque soir d’un

$5: en oret il y a encore de magni-

fiques prix pour le tirage, entre au-

tres:

 

“| de cuisine, deux‘splendideslampes é-
Jectriques, ‘ete: . i ;

“La .Kermesse a maintenant lieu

dans-le haut de la salle paroissiaie

et, nous sommes convainçus,que per-

sonne-n'oubHera de s’y.Tendre. .
epee

UNE BATAILLE
ENTRE GREVISTESET
i“AUTRESATORONTO
toronto, TiC25. (Dépêche de la

Presse ‘Associée.) — .Les hangars

de’tramways ‘a Lansdowne ont été

la scène. d’un commencement d’é-

meute - tard -hier soir. Unerencon-

tre eut lieu entre les. grévistes qui

étaient de.garde et les. anti-grévis-

tes -logés . dans les hangars. dans

l'attente de -travailler bientôt sur

les tramways. 2

Des pierres et des briques furent

lancéespar les deux factions, et, du
toit des hangars, on se servit d’un
‘boyau d’arrosage pour jeter de

eau sur les gardes. On appela les

pompiers,” mais ils ne voulurent pas

‘se servirde’leurs boyaux contre la

foule. |

L'inspecteur de police Reeves fut

atteintd’une pierre‘mais ne fut:pas

grièvement blessé.-

‘À «minuit, la police avait rétabli

une paix relative, quoiquc.la foule

‘était restée autour des hangars. On
‘a fait-plusieurs arrestations.

———rmr -

MAGASIN DE BOISSON
DU GOUVERNEMENT

L'agence pour ‘la vente des. li-

queurs sous le ‘contrôle du gouver-

nement provincial vient d'être

‘transférée pour Ottawa à 'M.. W. J.
Kennedy, 56 rue Cooper, ancien

marchand de liqueurs. La maison

L. N. Bate cèdera ses prérogatives
et son stock à M. Kennedy, le ler
Juillet prochain, Le nouveau dis-|

pensaire sera tenu. par M. Kennedy

à l'angle des rues Kent et- Sparks.

EN VISITE AST-CHARLES
M. l'abbé Yelle, curé. de Masham,

était-de passage au presbytère. de la
paroisse St-Charles hier, en visi‘:

chez M. l'abbé Barrette.
i ——

AVIS AUX SOLDATS.
Tous les soldats canadiens-fran-

çais catholiques de Huil, d’East-

view, d'Ottawaet du district sont
priés de se rendre en uniforme au
marché By, rue York, dimanche soir

à 7 h. et 18. Le départ pour Ste

Anne se fera à '8 h. et 15 précises.

Tous ceux qui ont porté l'habit mi-
litaire sont cordialement invités. La

fanfare des Vétérans et un lieute

nant à choval marcheront en tête

de la compagnie. Les drapeaux des

 

La permission deporter l'uniforme

à êté accordéé pour cètte fête.
ET,

Qui dit Puritas,dit Purc. 
-

‘Demandez les produits

NOUVEAUX
une table librairie, un ‘cabinet |.

Alliés seront portés par‘nos soldats. =

 

LES ALLEMANDS
ARRIVENTDEMAIN

À VERSAILLES
Paris, 24. — (D. P. A.)

Herman Mueller, le nouveau
secrétaire allemand des Af-

 

faires Etrangères, dirigera
la délégation qui signera le
traité de paix, annonce “La
Liberté”. Les Allemands
vont probablement arriver a
Versailles mercredi matin.

ILS AURAIENT
BRÛLÉ DES DRA-
PEAUX FRANÇAIS

Paris, 24.—(Dépêche de le Presse
Assosiée.) On a reçu la nouvelle que

les Allemandes avaient brûlé des dra-
peaux français Les membres de la

conférence de paix sont unanimes à
croire que cela constitue une violation
du traité de paix car ce document

stipule que tous les drapeaux de la
France soient remis par 1’Allemagne.

Tl est probable qu’une commission
sera noimée pour décider de l’action

à prendre.
Cotte dépêche fait probablement al-

lusion auxdrapeaux de la guerré de

70. La clause 245 du traité de paix,

dansle texte original, stipule que dans
les six mois qui suivront la signature

du traité, l’Allemagne devra rendre
les trophées, les oeuvres-d’art, etc,

que les autorités allemandes ont fait

transporter de la France pendant la

guerre franco-prussienne,  “‘partieu-
lidrement les drapeaux pris au cours
de la guerre de 1870-1871.”

prennent

 

MÉDECINS
Montréal, 24. — (Dépéce de la

Presse Canadienne.)—L’Université

McGill de Montréal a conféré. le di-

plome en médecine a ceux dofit'les
noms suivent :

Barnhart,, w.s., Ottawa: Bowles,

A. W. Biggar, Sask.; Caldwell, D.
M., Arnprior, Ont.; Campbell, Wm
N., Dalkeith, Ont.; Cross, John S.,

Ottawa; Empay, Howard S. Ed-
montôn; Frawley, John; M., Sud-
bury, Ont.; Hankinson, O. H., St-
Thomas, Ont.; Hill, Wm Hawkeely,
Edmonton-sud; Hindson; John Coo-

per, Regina; Ladouceur, Frédéric,

B. A., Hawkésbury, Oiit.;" Leggo,
Ralph Christopher, ‘ Ottawa; Low-
réy, Geo. L., Carp, Ont.; McCreary,
8. R., B. Sc. (Arts), Toronto; Me-
Cullough, John Thomas, Science

Hill, Ont.: McDonald, Angus L.,

Penetanguishene; Nathanson, J. H.,

Ottawa; Riopelle, Jos. E. Morin-
vile, .Alberta; Sample, L. E., De-

troit; Sicard, L. J., Buckingham,
Qué. ; Street, J. A., Vancouver; Sul-
livan, D. C., Arnprior, Ont.; Swan-

cesky. F. V., New Westminster;
Tallon, J. A. Cornwall, Ont.;

Throop, W. E., B. A, Arocicville, Ont.

LA DEFAITE DE
M. BOUCHARD DANS.

ST-HYACINTHE
Montréal. 24— (Dépêché de la

Presse Canadienne).— Une des plus
remarquable défaites des dernières

élections fut celle de M; T. D. BOu-
chard. dans St-HyacintHe

M. Bouchard était un partisan de

l'instruction obligatoire et ce fût

surtout à cause de ses allégations

contre le système scolaire de la pro-
vince que le comité catholique du

conseil des renseignements publics
‘a décidé de faire une enquête,

UN AUTREETRANGER
SUCCOMBE A WINNIPEG
Winnipeg, 24. — (Dépêche de la

Presse Canadienne.)—Les émeutes

de samedi dernier ont (pusé deux

mortalités: la seconde victime,

Steve Schezerbanowez est mort à

l'hôpital général. Tl! avait été bles-

sé aux deux jambes. Les deux vic-

times sont des étrangers.

Le service des trains s'améliore

rapidement et on a confiance d'un

prompt retour aux conditions sa-

tisfaisantes dans les diverses indus-

tries.

NAVIRES QUI ;
VONT ARRIVER

Le ‘‘Baturnia’’ est attendu à Mont-
réal vendredi avec 11 officiers et 109

sous-officiers et soldats du district
d'Ottawa. :

 

Québec dimanche prochain, portant à

bord des parents de soldats.

FETE CHAMPETRE
à Maniwaki, le 1er juillet. Un pro- gramme choisi est préparé pour

ootieJonpnés  LLeccunTrAt

 

| Iles Madeleine.

Le ‘‘Scandinavian’’ est atteñdu a

 

LES ELECTIONS DANS QUEBEC

 

La nouvelle législature Québécoise sera composée de 74

ou 75 libéraux et de 6

le résultat de l’élection

lien le27 ‘juin. — M.

Labelle.

La journée de lundi aura été favora-
ble au.gouvernement Gouin, bien
qu’elle fut féconde ‘en surprises. La

majorité‘du ‘gouvernement reste àpeu

près la même.
La lutte a été très serrée à Montréal

et la foule y a apporté un très vif in-|
térêt. Le vote a été cependant faible
daue toutes les divisions. Là où oz a

ls plus voté, Sainte-Marie, Saint-Jac-

ques et antres, les résultats indiquent
une dimination dans ’e chiffre du vo-

te. Les majorités dans “ertains sas
cnt été de beaucoup liminuées, mais
par contre il y en a d’autres qui ont
considérablement augmenté, comme
on le verra par les résultatsque nous

publions plus bas.
L'élection de lundi n’a pas été fruc-

tueuse‘ aux . indépendants. ni aux li-

béraux-démocrates. Ces derniers n’ont
pu élire un seul candidat’ dans toute
la’ ville de Montréal. On sait que ces
candidatures. ont été endossées par
M. Sarfsé.  

ou 7 conservateurs, suivant

du Témiscamingue qui aura

‘Louis Cousineau élu dans

 

Pour résumer, on peut dire que le

gouvernement libéral aura une ma-
jorité de 68 voix dans la Chambre.

Dans une entrevue, lundi soir, Sir
Lomer Gouin, premier ministre de la

province, s’est déclaré grandement

satisfait du vote de confiance qu’il

venait de recevoir de l’électorat' de
la province, I1 a déclaré:

«‘Notre appel au peuple a été en-
tendu, il a été compris, et nous avons

la satisfaction de constater qu’ila até
approuvé.

“‘C’est un grand témoignage de

confiance que les électeurs nous :don-’
nent et nous allons travailler à leur’

en sommes di-démontrer que nous
gnes.

‘‘Nous allons maintenant nous met-

tre à l’oeuvre pour réaliser le pro-
gramme que nous avons soumis à la
province, programme. de reconstrue-

tion d’après.guerre, de paix et'd’har-
Tnonie entre tous les citoyens.

Voici la liste des députés élus.
=

MajoritéComtés .

DORION . . « . + » . . .À. Lacombe, Ouvrier . . + + » » . 518
HOCHELAGA . . . . . . .J. H. Bédard, libéral . + . . . . . 1064

LAURIER . . . . ... . .E. Poulin, libéral . . . .. . ... 41%
SAINTE-MARIE . . » . . .Hon. Nap. Séguin, libéral . . . . . 861

SAINT-JACQUES . . . . . .I. Vautrin, libéral . . . . . . . . . 484

SAINT-LAURENT , , . . .Henry Miles, libéral . . . , . . . . 101

LAVAL . . . . . .Jos. Renaud, libéral-dém. . . . . 622

JACQUES-QUARTIER . » .J. 8S. A. Ashby, libéral . . . Ce «7 738

MAISONNEUVE . . . . . .À. Laurendeau, ouvrier . . . . . 1181

BAGOT . . . . . + + + « .J. EPhaneuf, libéral . . ._. . .. 1793

BEAUHARNOIS ee . Achille Bergevin, libéral . . . 887

CHARLEVOIX-SAGUENAY P. Dufour, libéral .. , . . . ... 200
CHICOUTIMI . . . . . . .J. Goudreault, libéral . . . . . . 400
DEUX-MONTAGNES . . . .Arthur Sauvé, conservateur . . . . 600

IBERVILLE . . . « . . . .AForget, libéral . . . . ....,. 200
JOLIETTE . . + .. . «. » .J. Dufresne, conservateur . . , « 126,

LABELLE . . . . +.… , .Louis Cousineau, conservateur =, . , ‘ 150
LAC SAINT-JEAN . . . . .Emile Moreau, libéral . . . . . a 2500

LAPRAIRIE . . « . . . » . Wilfrid Cédillot, libéral . . . . . . 250

L'ASSOMPTION . «.... . Walter Reed, libéral . . . . . . . . 902

MASKINONGE : .’. . . . .Rodolphe Tourville, libéral .. . . . 700
MATANE . . . . «+. . . Joseph Dufour, libéral .. .. . . . 200
MISSISSIQUOI . . . . . . . Alex. Sauret, libéral . … . . . . . … 325
MONTCALM.. .. . + , -..J. F. Daniel, libéral .. . . . . . . 200
MONTMAGNY . . . . . . .Chas. A. Paquet, libéral | eva. 300
QUEBEC-EST . « + + . » . Louis Létourneau, libéral .°. . ; . 379
RICHELIBU . . . . . + .M. Péloguin, libéral , . . , ... . 858
SAINT-HYACINTHE . . . .A. Boisseau, libéral . . , . .. .. 553

SAINT-JEAN. . . . . . . . .A. Bouthillier, Ubéral .. . . . . . 1008
SAINT-MAURICE . . . . . .Geo. I Delisle, libéral . . . . ... 600
SAINT-S8AUVEUR .... . . .Arthur Paquet, lihéral . . , .. ., 275
SHEFFOHD . . . . .— . .W. S. Bullock, libéral . . . . . 1100
SOULANGES. . . .". . . .Avila Farand, libéral .. .. .. . . 100

-…. ELUS PAR ACCULAMATION - Kamouraska. «eee «. AStein
: Lévis. . . . . . «.. .A-V.Roy

, Libéraux L'Islet. . , . . . .Æ. Thériault
Argenteuil , , , . . . .John Hay Lotbinière. , . .J.-N. Francoeur
Brome . . . . . W.-R. Oliver Mégantie. . .. . . . .L. Lapierre

Berthier. . . . . . . .S. Lafrenière |Montmorency,
Arthabaska. . . . . .J. E. Perrauit Hon. L.-A. Taschereau
Chambly. . . .E.-M. Désaulniers

Champlain. . , . .B. Bordeleau

Chateauguay. , Hon. H. Mercier

Compton. ‘. . Camille’ Desjarlais

Drummond. .H. Laferté

Hull-Ottawa. . . . . .Jos. Caron

Huntingdon. .' . .Andrew Philps

Montréal, Ste-Anne. .Dr B. Conroy

Montréal, St-Louis, P...Bercovitch
Napierville. . . . .Amédée Monet

a oo «a»

Nicolet. . . . . .J.-A. Savoie

Richmond.. . ,Hon. W. Mitchell
Rouville. . . .’. . .J.-E. Robert

Sherbrooke. . . . . .J.-H. Lemay
Stanstead. . . .A.-J. Bissonnet

.Hon. J.-A. Tessier

.Athahase David

Trois-Rivières, :

Terrebonne. ..
Vaudreuil. . .H. Pilon

Verchères. . . . .Adrien Beaudry
Wolfe.. .... . .N.-P. Tanguay

Yamaska. . , . . . .Ed. Ouellette
Beauce.  . .’,.. .Arthur Godbout
Bellechasse. , .Mon. A. Galipault

Bonaventuré. . . . . .F. Bugeaud

Dorchester. .-, . .J.-E.-C. Ouellet

Frontenac, : , . .G:-S. Grégoire

Gaspé. . . . . .Gustave Lemieux

..Hon, J.-E. Caron

 

— 
 

Propriétaires

d’Autos
Nous réparons tout en élos-
tricité. — magnétos — géné-
rateurs — sirènes — bobines.
— lampes et installations de
il.
Aussi accessoires pour autos.

e.e.B.
HUECTRIC WIRES
376-380-384, rue Bank. 1.2 rue au sud

MONUMENTS
Gravure de nouvelles inserip-
tions au cimetière soigneuse-

  

Portneuf. -Sir Lomer Gouin
Québec (Comté). . . A. Leclerc
Québec (Centre). . . L.-A. Cannon

Québec (Ouest). . . . .M. Madden
Rimouski. . . . .

Témiscouata. . .
*

. Aug. Tessier

.L.-E.-A. Parrot
.

Conservateurs

Westmount. . . . . .C.-A. Smart

Saint-George. . .C.-E. Gault

1.A COMPOSITION DE LA
CHAMBRE

Députés 4 élire. . . , . 81
Blus par acclamation- :—

Libéraux. . . . . . . 44 -

Conservateurs. . . , . 2 :

Elus hier :—

Libéraux. . . . . . . 80

Conservateurs. . . . . 4
Total des libéraux. 74

Total des conservateurs 6

L'élection du Témiscamingue au-

ra lieu le 27 juirf courant.

 

Mile TREMBLAY
GAGNE LA MEDAILLE

Mlle Gertrude Tremblay, fille de
M, Amédée Tremblay a gagné la

médaille d’or au concours du eom-

servatoire de Montréal. 11 y avait
huit concurrentes, toutes lanré-

ates des différentes institutions du

pays. Mlle Tremblay était première
lauréate du couvent de la rue Rideau,
et n’est âgée que de dix-sept ans.
—

Notre boulangerie est un des en-

droits d'étalage d'Ottawa. Amenez

vos amis un certain soir et voyez

les fours produisants 45 pains par

minute continuellement pendant des
heures. La boulangerie la plus à

la mode en Canada. Siinn-Shouldige

Ltée, ‘458 .Catherine.

 

 

Ecrivez au PURITAS

117. rue Besserer, Ottawa,
pour avoir un livre de cuisine ÿ ment exécutées et cartes mor-

tuaires. J.P. LAURIN
95, RUE GEORGES

 

et catalogue de primes qui
vont avec les produits Puritas.

GRATIS
La Cie Jodbuin-Macdonald.
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